
Un vent d'optimisme souffle
sur la capitale soviétique

Avant la signature du Traité nucléaire lundi en présence de M. « K»

Les Etats- Un is ne seraient p lus oppo sés à la signature d'un pacte de
non-agression entre l 'OTAN et les Eta ts signataires du Pacte de Varsovie

MOSCOU (UPI). — Plus que les déclarations fracassantes des leaders
et journaux soviétiques au sujet des Chinois, ou que le ton conciliant nou-
vellement adopté pour parler avec l'Occident, la décision de M. Khrouch-
tchev d'ajourner ses vacances pour être présent à Moscou lors de la signa-
ture de l'accord sur les essais nucléaires contribue très nettement à faire
souffler dans la capitale de l'URSS un certain vent d'optimisme que ne
manqueront pas de percevoir les délégations anglaise et américaine qui
arriveront aujourd'hui.

quer d'apporter la caution des Nations
unies à ce premier signe important de
détente.

M. Rusk va tenter de savoir si les
Soviétiques sont sincères quand ils dé-
clarent que l'accord partiel sur les es-
sais nucléaires n'est qu'un premier pas
vers un règlement du conflit mondial.
S'il l'est , et si un traité de non-agres-
sion entre l'OTAN et les pays du pacte
de Varsovie comporte de sérieuses ga-
ranties pour la sécurité de Berlin , il
semble que les Etats-Unis soient tout
prêts à accepter le principe d'un tel
traité.

Lundi après-midi, au Kremlin , M.
Dean Rusk et lord Home signeront
avec M. Gromyko l'accord historique
en présence de M. Khrouchtchev et de
M. Thant qui ne veut certes pas man-

Quoi qu'il en soit, un accord a dé-
jà été conclu : M. Rusk a accepté l'in-
vitation que M. Gromyko lui a faite de
rester quelques jours de plus à Mos-
cou pour parler, et l'on pense que
lord Home fera de même.

Message de M. Macmillan
pour M. Khrouchtchev

Lord Home part aujourd'hui à midi
pour Moscou où il va signer le traité
sur l'arrêt partiel des essais nucléai-
res. Le traité sera signé lundi , au cours
d'une cérémonie solennelle, mais on
croit savoir que le chef du Foreign
Office rencontrera auparavant M.
Khrouchtchev et qu'il lui remettra un
message solennel de M. Macmillan dans
lequel le premier ministre britannique
exprime l'espoir que de nouveaux ac-
cords pourront être conclus entre l'Est
et l'Ouest en vue d'une détente dans
les relations internationales.

(Lire la suite en ISme page)

Décevante réaction
américaine

ON 
attendait avec intérêt la ré-

ponse de M. Kennedy au gé-
néral de Gaulle. Les journaux

américains avaient accueilli par des
«c mouvements divers », comme on d'it
en style parlementaire, les propos du
président de la République française.
Mécontents du refus opposé à l'accord
de Moscou, ils avaient reconnu néan-
moins le bien-fondé de quelques-uns
des griefs du maître de l'Elysée et,
dans l'ensemble, ils ne pouvaient que
souscrire à ses vues relatives aux
changements survenus de part et d'au-
tre de l'Atlantique et entraînant entre
les deux pays de nouveaux rapports
de force. Car c'étaient là autant de
constatations de fait.

D'une façon générale, on pensait
que M. Kennedy qui, dans une ré-
cente déclaration, avait qualifié la
France de « puissance nucléaire », fit
un pas en avant dans cette direction.
H n'en a rien été et la conférence
de presse que le président des Etats-
Unis a tenue avant-hier a été, à cet
égard, plus que décevante. Non seu-
lement M. Kennedy n'a fait aucune
allusion aux possibilités qu'en dépit
de la loi MacMahon l'Amérique aurait
de communi quer aux Français des se-
crets atomiques qui leur permettraient
de s'épargner de coûteuses expérien-
ces et, par conséquent, d'adhérer de
fait au traité de Moscou, mais encore
i\ a rappelé l'offre dérisoire qu'il avait
faite au sujet des fusées Polaris, en
regrettant que Paris l'ait rejetée. Offre
dérisoire en ce sens qu'au sein de
l'alliance atlantique elle consacrait le
commandement américain.

Or, de Gaulle souhaiterait une col-
laboration qui lui permettrait d'avoir
davantage voix au chapitre. Exigence
qui paraît légitime, compte tenu des
intérêts européens. M. Kennedy n'en
a cure. Comment s'étonner, dans ces
conditions, que l'argumentation gaul-
liste en sorte fortifiée.

x x x
Pas davantage, le maître de la

Maison-Blanche n'a retenu la sugges-
tion d'une nouvelle conférence au
sommet. Sans doute, on peut diverger
d'avis sur l'opportunité d'une telle réu-
nion. Mais, dons la perspective du
président américain, fl est clair que
ce dernier entend poursuivre à son
gré les conversations qu'il a entamées
avec le Kremlin et qu'il souhaite à
cette fin se débarrasser de tout gê-
neur.

C'est à ce point, au reste, que ses
propos sont les plus inquiétants. Alors
qu'on affirmait à Washington, H y a
quelques semaines, que la négocia-
tion de Moscou serait centrée exclu-
sivement sur le problème nucléaire,
il apparaît maintenant qu'elle est en
train de déborder, comme l'a voulu
M. Khrouchtchev. La question du pacte
Est-Ouest reste à l'ordre du jour. Et,
quand bien même M. Kennedy a p pris
ia peine de souligner qu'il consulterait
ses alliés, l'impression d'ensemble de
sa conférence de presse est qu'il est
décidé à aller de l'avant dans ses
démarches à l'égard de la Russie so-
viétique. La présence de M. Rusk , la
semaine prochaine à Moscou, est lour-
de signification. Il ne s'agit pas seu-
lement de signer le traité conclu l'au-
tre jour...

A telle enseigne que la République
fédérale s'alarme à son tour. M.
Ulbricht ne vient-il pas de déclarer
que l'Allemagne de l'Est est prête à
adhérer au traité de Moscou ? Par ce
biais, c'est une reconnaissance de fait
de cet Etat-fantoche qui s'accomplit en
quelque sorte. A la vérité, le général
de Gaulle avait raison d'évoquer
Yalta. Tout se passe comme si Anglo-
Saxons et Russes étaient bel et bien
résolus à consacrer le partage de
l'Europe. La réaction de la France
n'en apparaît que plus fondée. Comme
sa volonté de consolider ses positions
et d'accroître sa propre force...

X X X
Nous entendons bien que, pour M.

Kennedy, la menace No 1 réside désor-
mais dans la puissance chinoise. Il a
évoqué les somBres perspectives de
1970 où Pékin pourrait disposer de
bombes nucléaires. Il est évident que,
face à de telles perspectives, les An-
glo-Saxons et les Russes ne sauraient
se priver de l'argument atomique.
Mais il est tout aussi évident que le
bon sens commande aux Américains,
dans ces conditions, de s'associer l'Eu-
rope et de ne pas la reléguer, une
fois de plus, au rang de simp le vas-
sale. L'argument vaut aussi vis-à-vis
de M. Khrouchtchev qui, on l'oublie
un peu trop, n'a jamais renoncé, tout
en prêchant la coexistence pacifique,
à l'une quelconque de ses thèses sur
l'expansion communiste.

Il ne s'agit pas aujourd'hui pour la
France — et pour l'Europe occidentale
— de pratiquer une politique de gran-
deur en soi, une politique de prestige
toute gratuite. Il s'agit de revendiquer
la place légitime qui permette à no-
tre vieux continent de faire entendre,
dans les affaires mondiales, la voix
d'une certaine conception du droit et
de la justice qui est seule en con-
formité avec les bases d'une paix vé-
ritable. Les Grands, extérieurs à notre
continent, ont commis suffisamment
d'erreurs dans le passé — ne citons
que l'illusion américaine qui est à
l'origine de l'instauration d'un régime
rouge en Chine, comme chez les satel-
lites européens — pour qu'on leur si-
gne un chèque en blanc aux fins
d'organiser la paix future.

René BRAICHET.

MEMUER
« La situation internationale

est extraordinairement critique »

BONN (ATS-AFP). — Le chancelier
Adenauer a jugé la situation interna-
tionale actuelle « extraordinairement
critique » dans le toast qu 'il a pronon-
cé à l'issue du déjeuner qu 'il a offert
hier à M. Segni, président de la Répu-
blique italienne.

« Ce n'est pas, a-t-il dit , que nous
soyons menacés de quelque développe-
ment guerrier, mais à cette heure peu-
vent être prises des décisions qui joue-
ront pour de longues années sur le
sort de nos pays et de l'Europe. »

Après avoir exprimé sa satisfaction
pour l'identité de vues enregistrée entre
Allemands et Italiens lors des entre-
tiens de Bonn , le chancelier a pour-
suivi : « On n'estimera jamais assez
l'importance de l'Italie dans la période
actuelle. Je suis d'avis que si l'Italie ,
la France et la Républi que fédérale
sont cohérentes dans la volonté de
réaliser une Europe réellement bonne ,
alors nous y parviendrons. Je suis aussi
d'avis que si ces trois pays font preuve
de cohésion cela ne manquera pas
d'avoir un effet en d'autres parties du
monde ¦,

Pris de boisson, un saisonnier italien
tire quatre coups de revolver

et blesse mortellement un passant

Drame atroce à Viège

De notre correspondant du Valais :
Un drame atroce a éclaté dans la paisible ville de Viège hier matin

dans la nuit après les manifestations du ler août.
Plusieurs personnes, parmi lesquelles

MM. Arnold Richard , Hermann Seemat-
ter, Andréas Anthamatten , accompa-
gnés de leur femme, rentraient paisi-
blement chez elles. Il était près de
2 heures du matin.

Le groupe descendait la route can-
tonale, quand soudain il croisa un au-
tre groupe de personnes parmi les-
quelles se trouva un saisonnier italien

qui semblait légèrement pris de bois-
son.

Cet. individu engagea aussitôt la con-
versation avec l'une des femmes. Il
manqua même à tel point de tact que
celle-ci lui infligea une bonne gifle,
Le saisonnier n 'en resta pas là et ré-
pondit également par un soufflet. Les
choses se gâtèrent rapidement. Une
violente altercation éclata et on en vint
aux mains.

C'est alors que le saisonnier, à la
stupeur générale, sortit de sa poche
un revolver. Lc malheureux tira au
hasard plusieurs coups. L'une des bal-
les atteignit M. Arnold Richard en
pleine face. Celui-ci s'écroula raide
mort. La victime était mariée, âgée de
26 ans, père d'un enfant ;  sa femme
attend un nouvel enfant. M. Richard ,
originaire d'Altstaetten , dans le can-
ton de Saint-Gall , était domicilié à Viè-
ge où il travaillait comme adjoint au
chef de dépôt à la gare du Brigue-
Viège-Zermatt.

Une autre balle effleura également
son compagnon , M. Hermann Secma-
ter, 32 ans, marié, travaillant comme
mécanicien-serrurier à Viège. Celui-ci
a été blessé et conduit à l'hôpital de
la ville. Son état n 'inspire aucune in-
quiétude.

Chasse à l'homme
à travers la ville

Son triste forfait accompli , le meur-
trier prit la fuite à vive allure. U
suivit un instant la route cantonale
puis coupa à travers vergers et champs.
Pendant ce temps , la police était aler-
tée. Une chasse à l 'homme s'engagea.

Ce n'est qu 'à 4 heures du matin
que l'auteur du crime put être arrête.
U s'était camouflé dans un jardir )
pour échapper à ses poursuivants. Son
identité a pu être aisément établie :
il s'agit d'Emilio Castelli , 43 ans, ma-
nœuvre aux usines de la Lonza à Viè-
ge. Il a été confié aux autorités ju-
diciaires de la ville.

Deux balles étaient encore logées
dans le revolver retrouvé par la po-
lice. Au total quatre coups auraient
été tirés. P. Th.

L affaire Rachman a révélé l'ampleur
de la crise du logement à Londres

SÉQU ELLE DU SCANDALE PROFUMO

De notre correspondan t pour les
a f f a i r e s  ang lo-saxonnes :

La Grande-Bretagne , terre hospi-
talière en dé pit de certaines appa-
rences de xénophobie  (et de l'irri-
tant système « ségrégationniste » qui
consiste, lors du passage de la
douane , à séparer Anglais  et étran-
gers) , a ouvert ses portes ces der-
nières années à une foule d'émi-
grants  d'Europe orientale , puis aux
vagues successives de Noirs des An-
tilles. Dans le premier cas , pour ne
pas avoir su ou voulu choisir , elle
s'est encombrée de personnages dont
l'an l i fasc i sme  hautement proclamé
n 'étai t  qu 'un alibi  aux convict ions
communis tes  (et  ce f u r e n t  les af-
faires de trahison Fuchs, Nunn
May, Pontecorvo, pour ne retenir
que les plus sensationnelles) ou

dont le s t a tu t  d'apatride ne consti-
tua i t  nu l l emen t  un brevet de mora-
lité : tel a été le cas, précisément,
de ce Perec Rachman , dont la pres-
se vient de parier abondamment .
Dans le second cas, les grandes v il-
les br i tanniques , déjà surpeup lées,
ont vu leur crise du logement pas-
ser à l'état aigu avec l'arr ivée de
plus d' un demi-mil l ion d'Antillais.

L'affaire R a c hm a n , pourtant , n 'é-
clata nue le 8 ju i l l e t  dernier. Nous
étions alors aux préliminaires du
procès intenlé à Stephen Ward ,
l'une des princi pales vedettes du
scandale Profumo.  L'un des témoins
de l'accusation , Maril yn Rice-Da-
vies, révéla avoir élé la maîtresse
de ce Rachman pendant deux ans.
La presse et des pol i t ic iens com-
mencèrent à s'intéresser à ce per-

sonnage , dont on apprit subsé-
quemment qu 'il était l'un des « rois
des taudis  » de Londres (et par le
fait, le responsable indirect des dé-
sordres raciaux de Notting Hill
Gâte en 1958, dont , à l'époque, la
fau te  fut  mise sur le dos de sir Os-
wald Mosley !) et qu 'il était décédé
le 29 novembre de l'année dernière.
Décédé ? Un député travailliste ,
M. Ren Parkin , aff i rma jus tement
à ta date du 8 juillet , qu 'il n 'en élait
peut-être rien , et que le rusé Rach-
man , pour protéger son « empire »
immobilier, aurait très bien pu si-
muler la mort... et faire enterrer à
sa place un apatride comme lui.

Pierre COURVILLK.

(Lire la suite en 12me p a g e )

Tout est bien
qui finit bien

rWOS 9S-090S

Z E  
jet d' eau semblait e s sou f f l é .

C'est à peine si l'eau du pe-
tit bassin vibrait sous la cha-

leur de l'après-midi, et gondolait
le noble reflet que lui donnait , ren-
versée, la silhouette de Monsieur
Gravgrave-Grâves. Ce dernier (qui
par là même, se trouvait être l' un
des premiers parmi ses semblables)
venait d' enlever son chapeau de
Panama. Il s'épongeait le front d'un
madras à fleurs, et eût volontiers
enlevé la haute cravate qui serrait
les pointes de son col jus qu'à les
faire piquer son menton. Mais on
eût pu le voir, et de partout.

— Que Monsieur m'excuse d'in-
terrompre sa méditation, dit Baptis-
te en survenant et en toussant
avec déférence, mais...

— Hé bien, Baptiste ! dit Mon-
sieur Gravgrave-Grâves en mon-
trant une pointe d'impatience , bien
rare chez cet homme de bien, que
voulez-vous ?

— C'est, dit Baptiste , justement
ce que j' allais dire à Monsieur,
quand Monsieur a eu la bonté de
m'interrompre pour me le deman-
der, et c'est bien là que je recon-
nais l'intérêt que porte toujours
Monsieur, à tout ce qui touche au
service de Monsieur, dont je prie
Monsieur de croire à tonte la re-
connaissance que Monsieur est en
droit d'attendre du personnel de la
maison de Monsieur, et que je crois
de mon devoir de porter à la con-
naissance de Monsieur, puisque Mon-
sieur veut bien me donner l'occa-
sion de l'exprimer aujourd'hui.

— Eh bien , Baptiste , dit Mon-
sieur Gravgrave-Grâves avec ron-
deur, voilà, me semble-t-il, qui est
fai t .  Mais peut-on connaître l'ob-
jet de vos soucis ? g,

— Que Monsieur veuille bien
m'excuser, dit Baptiste en rougis-
sant légèrement, mais Monsieur ne
la cannait que trop, et je crains
qu 'elle ne trouve mes madrigaux su-
rannés, bien qu'ils soient venus da
cœur, ça on peut  le dire , ajouta le
f idè le  serviteur en reniflant de la
narine gauche.

— Voyons , Baptiste , dit Monsieur
Gravgrave-Grâves, vous n'êtes tout
de même pas venu me trouver ici,
sous ce soleil de p lomb, pour me
parler de vos intrigues avec la
soubrette de Madame. Une bien jo-
lie personne, ajo uta-t-il d'un air
rêveur, et qui a des... enfin , des
qualités dont on peut comprendre
qu 'elles aient pu susciter en vous
cette flamme, que j' ose esp érer pu-
re, acheva-t-il sévèrement.

— Oh , Monsieur peut penser !
dit Baptiste , mais que Monsieur
m'excuse, il ne s'agit pas de ma
flamme,  mais de celle de Philibert
le cocher qui...

— C o m m e n t !  s'écria Monsieur
Gravgrave-Grâves, cet hercule de
foire se permettrait...

— D allumer son briquet pour
f u m e r  la p ipe , Monsieur a dit vrai,
se hâta de préciser Baptiste. Or,
l'ayant posée par inadvertance sur
un tas de fo in  tandis qu 'il s'occu-
pait par ailleurs, le f e u  s'en est
malheureusement communiqué à tout
le fourrage.

— Sapristi ! s'écria Monsieur
Gravgrave-Grâves en perdant son
sang-froid et en regardant vers les
communs où tourbillonnait la f u -
mée.

— Que Monsieur se rassure, dit
Baptiste, les pompiers ont circons-
crit le sinistre, et limité les dégâts...

— Que l' assurance paiera , dit
Monsieur Gravgrave-Grâves d' un air
guilleret, car j' avais pris m,es pré-
cautions. De plus , je  donnerai son
cong é à Philibert. Il n 'imp ortunera
p lus la jeune Virgin ie.

— Hélas , Monsieur ! dit Baptiste ,
elle ne le trouvait point importun.

— Je m'en doutais, dit Monsieur
Gravgrave-Grâves. Tout est donc
bien qui f i n i t  bien. OLIVE.

Ce poisson d'une taille plutôt respec-
table a été capturé par un spécialiste
français de la pêche sous-marine. Il
s'agit d'un « poisson maigre ». On ne

le dirait pas, à le voir...

Belle capture !

Les débats se p oursuivent au conseil de sécurité

Selon M. Adlaï Stevenson, cette mesure
interviendrait d'ici à la fin de l'année

NEW-YORK (AFP-UPI). — Le conseil de sécurité a repris hier matin ,
sous la présidence de M. Sivert Nielsen (Norvège) les débats sur la poli-
tique d'apartheid en Afrique du sud.

Le gouvernement américain a l'in-
tention de mettre fin à toute fourni-
ture américaine d'armes et d'équipe-
ment militaire à l'Afrique du sud d'ici
à la fin de l'année, a annoncé hier
M. Adlai Stevenson. Toutes les com-
mandes en cours seront honorées.

L'Afrique du sud
manque à ses obligations

Les Etats-Unis estiment, a dit M.
Stevenson , < que l'Afrique du sud man-
que à ses obligations aux termes de la
charte de l'ONU en continuant de dé-
nier aux Africains tout droit politi-
que. En arrêtant les ventes d'arme-
ments à l'Afrique du sud, nous souli-
gnerons notre espoir que l'Afrique du
sud puisse revoir son attitude sur
l'apartheid , à la lumière des nombreux
appels de l'ONU et de divers Etats
membres, tels les Etats-Unis.

M. Stevenson a déclaré d'autre part
que les Etats-Unis étaient prêts à se
concerter avec d'autres membres de
l'ONU et avec les ministres des affai-

res étrangères des Etats africains pour
étudier ce qui pourrait être fait afin
de mettre un term e à la politique de
ségrégation raciale en Afrique du sud.
Il a dit qu'à cette réunion , les Etats-
Unis auraient certaines propositions k
soumettre, mais il n'a pas précisé
quelles seraient ces propositions.

(Lire la suite en ISme page)

LES ETATS-UNIS ONT L'INTENTION
de mettre fin aux envois d'armes
à destination de l'Afrique du sud

En dépit des 220 secousses sismiques
ressenties depuis la catastrophe

La reconstruction des quatre pl us grands
édif ices pu blics commencerait immédiatement

SKOPLJE (UPI). — Le gouvernement yougoslave a annoncé hier que
Skoplje sera reconstruite à l'emplacement même de la cité détruite, en dépit
des quelque 220 secousses qui ont été ressenties depuis la catastrophe du
26 iuillet.

Le maire de Skoplje, M. Popov, a
déclaré que la reconstruction des qua-
tre plus grands édifices publics de la
ville allait commencer immédiatement.
Ses paroles « Skolpje renaîtra » sont
devenues un slogan national.

A Belgrade, une équipe d'ingénieurs
rassemble des doctments sur la recons-
truction de villes détruites par trem-
blements de terre, en particul ier sur
les villes de Tokio et de San-Fran-

sont privées de leur demeure. Un tiers
d'entre elles couchent en plein air,
tandis que les autres disposent de
tentes. A la fin de la belle saison,
des constructions provisoires mais
plus solides, pouvant résister aux in-
tempéries, seront indispensables.

cisco.

4000 soldats et volontaires
La reconstruction devra se faire, au

départ , au milieu de la misère et du
deuil général. Huit cent trente-sept
cadavres ont été déjà retrouvés et
certainement plus d'un millier d'au-
tres sont encore sous les ruines. Beau-
cou p y resteront.

Cent mille habitants ont déjà fui la
ville et les quelque 120,000 qui restent
ont planté des tentes dans les parcs,
le long de la Vardar ou sur les col-
lines environnantes. Les services mé-
dicaux craignent encore le risque
d'une épidémie. Plus de 4000 soldats et
volontaires continuent à chercher les
cadavres et à faire tomber les ruines.

La terre continue à trembler. Treize
secousses ont été enregistrées entre 15
heures jeudi et 6 heures hier matin.

Le secrétariat macédonien à l'in-
formation a déclaré qu'il serait proba-
blement très difficile d'établir avec
précision le nombre exact des étran-
gers se trouvant à Skoplje le jour de
la catastrophe .D'après ce que l'on
croit , il ne devrait pas y en avoir
plus de 200 environ.

Parm i les morts identifiés on a re-
trouvé quatorze étrangers (quatre
Bulgares, trois Français, deux Suisses,
un Allemand, un Belge, un Irlandais,
un Polonais et un Syrien). Vingt et
un autres étrangers ont pu être sau-
vés. Quant aux autres dont on est sans
nouvelle, il est à craindre qu'ils ont
péri.

Ce sont maintenant les orages que
l'on redoute à Skoplje. Celui de jeudi ,
qui a été très violent , a en effet dé-
truit de nombreuses tentes où logent
les sans-abri. Quatre-vingts personnes

Skoplje sera rebâtie
sur le même emplacement

Lire en dernières dépêches

Le Dr Ward
s'affaiblit

de plus en plus
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DÉPARTEMENT DE JUSTICE

Mise au concours
Le poste de

GEÔLIER ADJOINT
aux prisons de Neuchâtel

est mis au concours.
Obligations : celles prévues par la législation,

permis de conduire pour automobiles, connaissance
de la langue allemande.

Traitement : classes 11 ou 10 (logement en plus).
Entrée en fonction : dès que possible.
Les offres de service (lettres manuscrites),

accompagnées d'un curriculum vitae, doivent être
adressées au département des Finances, office du
personnel, château de Neuchâtel, jusqu 'au 10 août
1963.

A louer à Berne

appartement de 4 chambres
avec cuisine, bains , balcon , dans immeuble
ancien, à ÉCHANGER avec petit appartement
à NEUCHATEL, à proximité de la gare, pour
le ler novembre.

Faire offres sous chiffres D 13635 Y à
Publicitas, Berne.

A vendre , au-dessus de Saint-Biaise

TERRA IN
de 6000 m2. Zone de villas. — Adresser offres
écrites sous chiffres A B 2833 au bureau de
la Feuille d'avis.

Nous cherchons à ache-
ter, éventuellement à
louer ,

VILL A
confortable
8 à 10 pièces, avec vue,
aux environs de Neuchâ-
tel. Ecrire ' à. case pos-
tale 1157, Neuchâtel 1.

Joli appartement de

trois pièces
à louer tout de suite à
personnes propres et tran-
quilles, 105 fr. par mois
Références demandées. -
Adresser offres écrites
détaillées sous chiffres
18 - 157 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer dans un en-
droit tranquille, avec vu(
magnifique, deux parcel-
les de 200 m! environ
pour poser caravane i
demeure. Eau et électri-
cité sur le terrain, éven-
tuellement bail de du
ans. Disponible tout di
suite. Se renseigner pa:
téléphone (038) 6 42 85

. à midi ou le soir.

PARC A AUTOS
Places libres rue des

Parcs 129, à 10 fr. pal
mois. Adresser demandes
à Robert Berberat , che-
min de la Boine 54. Foui
visiter, voir le concierge
appartement No 11, lei
étage. 

A vendre à YVONAND ,
près de la plage,

ancienne maison
de campagne

4-6 chambres, salle de
bains, grand jardin atte-
nant. Faire offres sous
chiffres P 6757 E à Pu-
blicitas, Yverdon .

nHBSBflUBHBO

Local k l'usage de

MAGASIN
S'adresser : Moulins 33

A vendre près d'Avenches j

TERRAIN A BATIR
avec vue sur le lac et le Jura, 4 fr. 50
le m2. — TéL (029) 2 83 01. j

i '
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A BEVAIX

villa neuve
comprenant 1 grand living, 4 chambres,
garage et dépendances. "Vue imprenable sur
le*lac et les Alpes. Confort moderne. Néces-
saire pour traiter : 100,000 francs.

A vendre dans les environs de Fribourg

chalet avec jardin
6 chambres, salle de bains, chauffage central,
garage. Belle situation avec vue. Prix avan-
tageux.

Faire offres sous chiffres AS 5732 F aux
Annonces Suisses S. A. «ASSA », Fribourg.

VILLE OE |p NEUCHATEL
Service des eaux et du gaz

A V I S
En raison des vacances du personnel, les

ateliers des Services des eaux et du gaz
seront fermés

du 5 au 24 août compris.
Un service de piquet avec effectif réduit

sera maintenu durant cette période pour les
cas urgents.

VILLE DE j f NEUCHATEL
Places au concours
à ia police locale

Plusieurs postes d'agents de police sont mis au
concours.

Conditions à remplir : avoir une excellente mora-
lité, une bonne instruction générale, être de grande
ta ille, apte au service militaire et jouir d'une par-
faite santé.

Limite d'âge : 29 ans.
Traitement, conforme à l'arrêté du Conseil géné-

ral du 5 lévrier 1962.
Tous renseignements utiles peuvent être deman-

dés à l'inspecteur de police, 6, faubourg de l'Hô-
pital.

Adresser les offres de service manuscrites, avec
curriculum vitae, à la direction soussignée, jusqu 'au
10 août 1963.

Direction de la police.

t \
Î

Nous cherchons pour notre département adminis-
tratif

UN COMPTABLE
capable de tenir la comptabilité financière et
d'établir les bouclements.

Le candidat, ayant quelques années de pratique,
doit être apte à travailler d'une manière indé-
pendante.
LANGUES : français et bonnes notions d'allemand.

ENTRÉE : immédiate ou pour date à convenir.

Faire offres manuscrites, avec photo, curriculum
vitae et prétentions de salaire à

FAVAG
SA

L 

NEUCHATEL
MONRUZ

)

BULOVA WATCH COMPANY - NEUCHATEL

DAMES OU DEMOISELLES
ayant de bonnes apfifudes manuelles onf la possibilité

• d'apprendre chez nous des parties d'horlogerie,

i Les intéressées sont priées de faire leurs offres ou de
se présenter à notre bureau, rue Louis-Favre 15, Neu-

1 châtel.
r

On cherche

mécanicien - auto
ainsi qu'un

apprenti mécanicien
Entrée immédiate. — S'adresser Garage de

la Côte S.A., Peseux , tél. 8 23 85.

Hôtel des environs de Neuchâtel
demande

sommelière
ou extra, 2 jours-2 j ours. Bon gain.
Tél. 6 36 10.

On cherche pour l'au- Nous cherchons une
toTne ,.,. , SOMMELIÈRE
vigneron qualifie 0u un
si possible de national!- SOMMELIERté suisse, connaissant la
taille Guyot, la taille en Prière de faire offres

' gobelets et la culture en au restaurant des Hal-
cordons, pour domaine les-
viticole neuchâtelois . Sa- Café au centre de la
laire mensuel. Béféren- Vjue cherche
ces demandées. Adresser i;j
offres écrites à I. J. 2819 SOmmCllCre
au bureau de la Feuille pour entrée immédiate.—
| d'avis. Tél. 5 17 95.

^UÊÊk L̂mmWmX—^

Nous cherchons, pour la région de Saint-
Imier (ou Fleurier)

monteur
en brûleurs à mazout

Entrée en service immédiate ou pour date
à convenir. Les candidats doivent être en
possession du diplôme de mécanicien _ ou
d'électricien ou être monteurs de première
force en matière de brûleurs à mazout.

Nous offrons travail intéressant et varié,
bon salaire, caisse de retraite.

Demander formule de postulant à la mai-
son Willy Jucker , chauffage mazout Cuenod,
Thunstrasse 87, Berne, tél. (031) 44 83 83.

Le Comité chrétien de service en Algérie cherche:

une secrétaire pour Constantine
une secrétaire pour Alger

Langue maternelle française ; très bonnes connais-
sances d'anglais. Expérience professionnelle mini-
mum 3 ans. Dactylographie et sténographie essen-
tielles. Expérience de téléphoniste utile.

Prière de faire offres détaillées, en Indiquant
la date possible d'entrée, au service du personnel
du Conseil œcuménique des Eglises, 17, route de
Malagnou, Genève.

Nous cherchons à engager tout de
suite ou pour date à convenir :

1 VENDEU SE
mercerie

1 VENDEUSE
jouets

1 VENDEUSE
pullovers dames

2 EMPLOYÉES
de manutention

Places stables, bien rémunérées.
Semaine de 5 jours.
Avantages sociaux.

Personne capable, si possible aveo
formation de grands magasins, sont
priées de faire leurs offres de

service à la Direction des
- GRANDS MAGASINS

Gonseb G
Au Sans Rival

ANGLETERRE
On cherche pour l'automne

jeune fille
aimant les enfants et les animaux, pour aider
au ménage dans famille parlant l'anglais.
Belle maison de campagne, près de Londres,
4 £ par semaine, voyage payé. Congé réglé ,
occasion de suivre l'école. — Faire offres
sous chiffres 22630 à Publicitas, Olten.

Nous cherchons pour notre

service des factures
un employé capable, de langue ma-
ternelle française, ayant de bonnes
notions de la langue allemande.

Prière d'adresser offre sous chiffres
74, au bureau du personnel S. A.
BROWN, BOVERI & CIE, Baden.

^B$ . a&Éy&r i»?

Employée
de commerce
de langue maternelle française,
pour activité intéressante et variée:
correspondance française et allemande,
tenue à jour de la comptabilité des
débiteurs, travaux de stat istique, etc.
Apprentissage commercial pas indispensoMe.
Nous offrons place stable et bien rémunérée.
Au début, mise au courant à Soleure, ensuite
soit dès le printemps 1964, place de travail à Neuchâtel.
Faire offres avec curriculum vitae et photo au service du
personnel des

MAGASINIER
Nous demandons employé expérimenté en pièces de

rechange. ',
[ Place stable pour personne habile et consciencieuse. |

Faire offres avec curriculum vitae , photo , copies de
certificats, date d'entrée au GARAGE DU CLOSE-
LET S.A., agence officielle Fiat , 11, avenue d'Ouchy,
Lausanne. Tél. 26 30 71.

Nous offrons emploi intéressant dans
divers domaines d'activité pour

manœuvres suisses
Adresser offres en précisant les acti-
vités précédentes ou se présenter à

ELECTRONA S.A., BOUDRY (NE), tél. 038/6 42 46

(Lire la suite des annonces classées en 11me page)

Nous cherchons, pour le 16 septembre 1963,

SECRÉTAIRE
i

expérimentée, connaissant le français, l'al-
lemand et l'anglais et sachant sténogra-
phier dans ces trois langues.

Activité intéressante, variée et bien rému-
nérée est offerte à une candidate bien
qualifiée. Samedi libre une semaine sur
deux.

Faire offres manuscrites, avec curriculum
vitae, photo, références et copies de cer-
tificats, à

BOYARD & CIE,
ingénieurs-conseils,
Bollwerk 15, Berne.

URGENT
Jeune fille cherche

chambre pour tout de
suite. — Tél. 9 18 24.

Couple suisse cherche

petit
appartement

ou studio de vacances,
de mi-août à fin septem-
bre, aux environs de
Neuchâtel . Adresser of-
fres écrites à J. J. 2831
au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune couple cherche
pour le 24 août

appartement
de 3 ou 4 pièces, tout
confort, au centre ou
aux alentours directs
Adresser offres écrites
à. D. C. 2814 au bureau
de la Feuille d'avis.

Employé communal
cherche

chambre
et pension

à prix modeste, à Neu-
châtel, pour tout de
suite. Adresser offres
écrites à EZ 2775 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Je cherche un
logement

avec ou sans confort,
entre Saint-Biaise et

• Saint - Aubin . Récom-
pense pour logement
convenable . Urgent. —
Adresser offres écrites

. à G. F. 2817 au bureau
de la Feuille d'avis.

Couple cherche pour mi-septembre

APPARTEMENT
de 4 pièces

tranquille. Région le Landeron. — Tél.
(038) 6 35 61, x;hez M. M. Beuret , Colombier.

On cherche, si possible à Hauterive,

chambre
libre immédiatement pour jeune technicien.
S'adresser tout de suite à E. Greuter , Matt-
weg 33, Arlesheim (BL). Tél. (061) 82 68 84.

Je cherche à louer

G El A Ii £ T
ou appartement, modeste, dans, un endroit
tranquille, du 6 au 13 septembre 1963. —
Faire offres sous chiffres C D 2835 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A LOUER au centre,
rue tranquille,

appartement
meublé

comprenant  : c u i s i n e
équipée, cabinet de dou-
ches, deux chambres avec
deux lits. — Faire offres
sous chiffres H. I. 2840
au bureau de la Feuille
d'avis.

A louer nnnr le 24 sprt-

Chambre à louer. —
Tél. 6 38 15.

A louer à demoiselle,

chambre
meublée

avec part à la salle de
bains et à la cuisine. —
Marlis Linggi , Petit-Ca-
téchisme 25, Neuchâtel .

Chambre modeste à
louer à monsieur s'ab-
sentant tous les week-
ends. — Tél. 5 78 34.

tembre 1963, à

Serrières
beau ler étage de 2
chambres, cuisine, salle
de bains et toutes dé-
pendances, balcon , belle
vue sur le lac. Préférence
sera donnée à personne
tranquille. — Adresser
offres écrites à I. J. 2842
au bureau de la Feuille
d'avis.

Très jolie chambre à
louer au centre, tout
confort , accès à la cui-
sine, conviendrait aussi
pour séjour de vacances.
Tél. (038) 5 30 52.

A louer chambre à
monsieur sérieux. — Tél .
4 02 84.

A louer au centre ,

studio meublé
tout confort. — Tél.
5 17 63.

I A louer

CHAMBRE
tout confort , avec bal-
con , à Serrières. —
Adresser offres écrites
à K. J. 2821 au bureau
de la Feuille d'avis.

Professeur , marié, un
enfant , cherche pour
époque â convenir
4 à 6 pièces avec jardin
entre Thielle et Bevaix .
Adresser offres écrites
sous chiffres GH. 2839
au bureau de la Feuille
d'avis ou téléphoner au
8 36 10.

Etudiante cherche une

chambre
simple chez un (e) gar-
de-malade en retraite de
Peseux ou d'un autre
établissement. — Faire
offres sous chiffres ZS.
1413 à Annonces Mosse,
Zurich 23.

Jeune Suissesse alle-
mande cherche

chambre
pour le ler septembre, à
Corcelles ou à Peseux.
Adresser offres écrites à
NI 2784 au bureau de la
Feuille d'avis.

Je cherche à louer à
l'année pour week-end,

deux chambres
et possibilité de cuisiner.
S'adresser k M. Georges
Flajaulo, Numa - Droz
150, la Chaux-de-Fonds.

Ouvrier de fabrique
cherche pour fin août

chambre
et pension

quartier Favag. Télépho-
ne : 5 13 06 le matin.

JEUNE FILLE
anglaise, 18 ans, étu-
diante à l'Université de
Neuchâtel d'octobre 1963
à juillet 1964 cherche
pension dans famille où
elle aurait la possibilité
de prendre part à là vie
de famille. Adresser of-
fres écrites à F. F. 2827
au bureau de la Feuille
d'avis.
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Beau mélange de charcuterie
Boucherie R. MARGOT
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«Coca-Cola» - désaltère le mieux! SÊmtw
Dépositaire : R. VOEGELI, eaux minérales, Peseux. ^̂ ^̂ ^3s/si

Nuvan
C I B A j j I

Pas un survivant

fi^UmHMHfll

I I
grâce à Nuvan I
l'insecticide moderne.

Nuvan est en vente | ||
dans les pharmacies \ ÊÊÊm
et les drogueries. \ j tàjû,

Fr. 5.40 ^w*** '

I Fabrique de lunettes - 10 opticiens diplômés |

Agent officiel des motos
c BMW » pour les dis-
tricts de Neuchâtel , Bou-
dry, Val-de-Ruz, Val-de-
Travers :

Jean JABERG
mécanicien

SAINT-BLAISE
Tél. 7 53 09

GRANDE VENTE ACTION

ABRICOTS DU VALAIS
1er choix, pour conserves Fr. 1.35 le kg
2me choix, pour table Fr. 0,90 le kg
3me choix, pour confitures Fr. 0,60 le kg
Envoi partout. Port dû CFF contre remboursement
pour toute quantité en cageot de 15 kg.

TOMATES Fr. 0.80 le kg
HARICOTS Fr. 1.— le kg

Ouvert le dimanche

Germain SAUTHIER, CHARRAT

£ Retard des règles ?

I

P E R I O D U L  est efficace _
en cas de règles retardées et difficiles. I
En pharmacie. TH. LEHMANN-Amrein, mm
spécialités pharmaceutiques. j j

tma. Ostermundingen BE. ^^
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surgelé , prêt à rôtir
'¦ _ V

?!

vin rouge vermouth rouge J
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JÊ- Wk Vermouth £
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f P R Ê T S
• pas de caution

• formalités simplifiées

9 discrétion absolue

Nous accordons des prêts de Fr. 500.—
à Fr. 10,000.-.

Ancien établissement fondé en 1912.

Banque Procrédit , Fribour g
Tél. (037) 2 64 31

V J
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Bauermeister & Cie I
Ferblanterie - Installation sanitaires • 1

Neuchâtel

informent leur clientèle que les
ateliers et bureaux seront fermés

du 5 au 17 août 1963
-] pour cause de vacances

I

TOUS NETTOYAGES
dans bâtiments neufs ou à entretenir. Machine à
paille de fer. PONÇAGE ET IMPRÉGNATION DE
PARQUETS ; longue garantie. Lessivage de cuisine.
Abonnement pour travaux réguliers. Devis sur
demande. Fondée en 1940.

LA MOB B. CHAIGNAT
Rue Arnold-Guyot 10 Tél. (038) 5 42 04

P  ̂" " '& «T A «ans caution iua- H

if H E  1 " cordésfacuem^H

l \Zo à fonctionnaire. empW J

¦ petits rembourse» Di6crét,on. JBqu'en 48 »en
^

a'' & Cic, i.aosanne|

ROULIN-RADIO
Fermé du 2 au 17 août

pour vacances
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H Ma sélection vous assure une récolte maximum. tÊÊ

Kg Tous mes plants sont forts, bien enracinés et fl j

fâ sans virus. Expédition avec mode de culture. AM

MERVEILLE DE BEX, la reine des fraises à grand fl

' rapport , très grosse, rouge foncé, de qual'ité H

>flk supérieure. 
H

¦ 50 pièces , Fr. 12.— 100 pièces, Fr. 22.— fl j

B REINE DES PRÉCOCES, une nouveauté très recom-

'rjj3 
mandable, fruit de belle grosseur , savoureux, H

¦ plant rustique, résistant au sec. 
fl !

p| 
50 pièces, Fr. 12.— 100 pièces, Fr. 22.— B

H WADENSWIL VI, nouveauté vigoureuse et très H j

|'=â productrice, gros fruits réguliers, rouge brillant, j

HB 50 pièces, Fr. 14.— 100 pièces, Fr. 26.— fl|

i H TRIOMPHE DE THIANGE, fruit moyen, à chair ferme, H

H bien sucrée. 
'

! H 50 pièces, Fr. 11.— 100 pièces, Fr. 20.— 
v||

SURPRISE DES HALLES, très précoce et productive, fl
vigoureuse, chair ferme, rouge, très aromatique. Bg

¦=%& 50 pièces, Fr. 11.— 100 pièces , Fr. 20.— p]

¦ 
DES QUATRE SAISONS SANS FILETS : I

fl REINE DES VALLÉES et BARON SOLEMACHER, B

H les meilleures. 
Il

.H 25 pièces, Fr. 6.50 50 pièces, Fr. 12.— 1

fl 
100 pièces , Fr. 22.— 

1

¦ 
DEMANDEZ LE CATALOGUE GÉNÉRAL I

IJNéJ^É 
des 4 saisons

Myrtilles
des Alpes

5 kg, 10 fr. 20 ; 10 kg 20
fr. plus port. GIUS. PE-
DRIOLI, Bellinzone.
| 
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HORIZONTALEMENT
1. Noyau . — On les lance près d'un but.
2. Est perdu quand on le tue. — Atténue

souvent la faute.
3. Grosses légumes. — Arrête une liste.
4. Un double est un ornement de linge-

rie. — Epaissir.
5. Ile. — Objet de poursuites décevan-

tes.
6. Son hôte est bien gardé. —¦ Démons-

tratif.
7. Eléments d'une idylle. — Passe à Pi-

sé.
8. Régna sur Israël. — Elle constitue

l'essence.
9. Se succédèrent autrefois en France

— Plier.
10. Frappe rudement. —¦ Possessif.

VERTICALEMENT
1. Dans le Hatnaut. — Peuvent donner

la victoire au tennis.
2. Est acharnée contre quelqu'un. — Oeu-

vre d'Alfred de Vigny.
3. Titre des descendants de Mahomet.

— Celui des céréales est un caryop-
se.

4. Fais céder. — Titre abrégé.
5. Préfixe.
6. Qui n'est donc pas ramassé.
7. Note. — Le beau-père de Pénélope.
8. Est donné par une sentinelle. — Des

arbres en renferment.
9. La rompre, c'est importuner. — Prisée.

10. Qui ne manque pas de douceur. —
Légumineuse.

Solution da No 87

Samedi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h, en avant marche. 7.15, Informa-
tions. 7.20, premiers propos. 7.30, route
libre. 8.45 et 10.45, le miroir du monde.
11 h, émission d'ensemble. 12 h, midi à
quatorze heures avec midi musette. 12.45,
informations. 12.55, La Véritable Histoire
de Robinson Crusoé, feuilleton. 13.05, de-
main dimanche. 13.40, Romandie en mu-
sique. 14.15, la discothèque du curieux.
14.30, les 1001 chants du monde. 14.55,
trésors de notre discothèque. 15.15, à
vous le chorus.

16 h, un trésor national : nos patois.
16.25, moments musicaux. 16.40, per i
lavoratori italiani in Svizzera. 17.10,
swing-sérénade. 17.45, bonjour les enfants.
18.15, carte de visite. 18.30, le micro dans
la vie avec les championnats suisses de
penthatlon et les championnats du monde
cyclistes sur piste. 19 h, la Suisse au
micro. 19.15, informations. 19.25, le miroir
du monde. 19.45, Villa ça m'suffit. 20.05,
discanalyse. 20.50, Le Désert des Tartares,
roman de Dino Buzzati, adaptation Fr.
Hauduroy. 21.50, feu vert. 22.10, sur la
corde raide. 22.30, informations. 22.35,
tirage de la ailme tranche de la Loterie
romande à Estavayer-le-Lac. 22.40, entres!
dans la danse. 24 h , hymne national.

Second programme
19 h, émission d'ensemble : Tour de

Suisse. 20 h, vingt-quatre heures de la
vie du monde. 20.15, disques pour de-
main, 20.40, les Jeux du jazz. 20.65, en
public. 21.25, Cavalleria Rusticana, opé-
ra, Mascagni. 22.10, la bibliothèque des
ondes. 22.30, cinémagazlne. 23 h, hymne
national.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6,15, informations. 6.20, mélodies da

G, Gershwin, 7 h , informations, 7.05,
Jodleurs. 7.20, petite chronique de jardi-
nage, 7.30, ici autoradio Sviazera. 8.S0,
souvenirs de vacances en Hollande. 9 h,
université internationale. 9,15, Q, Sebok,
piano, 9.55, aujourd'hui a New-York, J0 h,
entretien politique. 10,15, musique et vieil-
les chansons viennoises, 11 h, émission
d'ensemble : Concert symphonique. 18 h,
sextette 9, Asmussen, 12,20, nos eooxpU-
ments, 12,30 , informations, 12,40, l'Asso-
ciation des accordéonistes de Thoune,
13 h , la griffe du critique, 13,15, succès
en vogue, 13,4.0, chronique de politique
intérieure, H h, bulletin du Jasa, 14,30,
championnats du monde cyoUatea sur pla-
te , 1440, ehanaona du pays romand, 18 h,
éehea de Suisse occidentale, 18,18, thê
danaant,

16 h, l'art de savoir embrasa©? d'une
d'une manière poétique, l8,âQ, mélodies
d'opérettes , 17 h, disques nouveaux, 17,40,
pour je s travailleurs italiens en Suisse,
18 h , l'homme et Je travail , 18,20, mélo-
dies et rythmes, 18.40 , piste et stade,
18 h, actualités, 19,18, eloebes, 19-20,
communiqués, 19,30, informations, éeho.
du temps, 30 h, eoneei't récréatif, 20,30,
Berne peur les débutants, 81,40, een->
gppulaire , 81,111, informations , 22,20, mu«
sj que de danse,

TELEVISION ROMANDE
H h -- 18= 30, Buvayisian, Recourt

championnats du monde eyeliste sur pis

te. 20 h, téléjoumal. 20.15, Le Club alpin
suisse a cent ans. 20.35, New-Orleans, film
de A. Lubin, avec A. de Cordova. 22.10,
une œuvre de J.-S. Bach. 22.35, c'est
demain dimanche. 22.40, dernières infor-
mations. 22.45 - 23 h, téléjournal.

ÉMETTEUR DE ZURICH
14 h, Eurovision, Rocourt : cyclisme.

20 h, téléjoumal. 20.15, propos pour le
dimanche. 20.20, disparu.» fantaisie musi-
cale. 22.20, téléjournal.

Dimanche
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7.10, salut dominical. 7.15, informa-
tions. 7.20, sonnez les matines. 8 h, con-
cert dominical. 8.45. grand-messe. 9.50,
intermède, cloches. 10 h, culte protestant.
11.15, les beaux enregistrements. 12.15,
terre romande. 12.80, musiques de chez
nous. 12.45, Informations. 12J55, faites
pencher la balance. 13.30, disques sous le
bras. 14 h, Lady Isabelle, adaptation
française par R. Schmid de la pièce de
A. Burke et L. Stewart. 14.35, auditeurs
à vos marques.

17 h, l'heure musicale. 18.05, Tte et
pensée chrétiennes. 18.15, nocturne. 1SJ20,
l'actualité protestante. 18.35. champion-
nats suisses de pentathlon. 18.45, cham-
pionnats du monde cyclistes sur piste.
19 h, résultats sportifs. 19.15, informa-
tions. 19.25, musique légère. 28 h, l'al-
phabet oublié. 30.30, La Grande Duchesse
de Gêrolstein, opérette de JÙ Offenbach,
Uvret de Meilhae et Halèvy. 22.39, infor-
mations, 32.35, la symphonie da soir.
22,85, musique d'orgue. 33.15, hymne ma-
tlonal.

Second programme
14 h, fauteuil d'orchestre ; musiqfue

symphonique. 15,40, folklore musical. 1S b,
U était une fois™, émission pour tes en-
fants. 17 h, made ta Switzerlaad. 17.40,
Les Limelighters. 18.05, à, eteux pianos.
18.30, le .temps des chansons. 19 h, diver-
timento. 20 h, routes portugaises. 20.50,
musique aux Champs-Elysées. 21,45, Pro-
vence en espadrille, 21,55, à. la terrassa
du casino ; musique légère, 22.30, hymne
national.

BEROMUNSTER ET TELEDIFFUSION
7,45, premiers propos et musique, x.5.0,

informations, 8 h, musique de ehambxe.
8,45, prédication protestante, 948» Messe,
Beethoven, 9,45, prédication catholique-ro-
maine, 10,18, le Radio-Orchestre, 11,20,
le lecteur dans les temps actuels, 12 fe,
J, Folgarona, piano, 12,20, nos compli-
menta, 12,30 , informations, 12,40, musi-
que de concert et d'opéra, 13,30, émis-
sion peur la campagne, 14,15, échos de
la fête populaire bernoise,

15 30, sport et musique, 1T.S0, œuvres
de H, Sutarmeister, }84Q , suite espagno-
le, Albeniz, 18.40, H, jsacharlas et ses vio-
lons, 19 h, les sports du dimanche, 19.25,
communiqués, 19,30, informations, 19,40,
rendez-vous aveo quatre orchestres ©t, Hen-
ri Salvador, 80,28, intermède musical.
Le Temps de la récolte, pièce de L, Rin,
sçr, 21,15, émission musicale et littéraire.
32,16, informations, 22,20, jasa.

TELEVISION ROMANDE
15 h • 18,30, Eurovision , Recourt :

ehampiennats du monde cyclistes sur piste,
19,60, spovt--première, aq h, téléjournal
80,15, le calendrier de l'histoire , 20.SQ.
Carnegie Hall , film de R,»©, Ulmer, avec
M, Hunt , 12 ,40, dernières informations.
23,45 • U h, téléjoumal,

ÉMETTEUR DE BtlKietl
18 h, lurevislen, Recourt ; es-clisme,

le,18, reportages sportifs, ÎO.SO , de se-
maine en semaine, 20 h, téléjoumal ,
38,18, La Bataille du rôti, film de René
Clément , 21 40 , téléjoumal ,

Samedi
Aula de l'université : 11 h, Les peintres

de la ville, par M. Daniel Vouga.
CINÉMAS

Apollo : 14 h 45 et 20 h 30, Cendrillon
aux grands pieds.
17 h 30, Les Artistes du cirque.

Palace : 15 h et 20 h 30, En plein ci-
rage.

Arcades : 15 h et 20 h 30, Quinze jours
ailleurs.

Rex : 14 h 45 et 20 h 30, Pot-Bouille.
17 h 30, L'Uomo nello spazio.

Studio : 15 h et 20 h 30, Ivan le con-
quérant.

Bio : 14 h 45 et 20 h 30, Le Vent de la
plaine.
17 h 30, Sodoma e Gomorrhe.

Dimanche
Collégiale : 20 h 15, concert par la Cho-

rale des jeunes de Bordeaux.
CINÉMAS

Apollo : 14 h 45 et 20 h 30, Cendrillon
aux grands pieds.
17 h 30, Les Artistes du cirque.

Palace : 15 h et 20 h 30, En plein cirage,
Arcades : 15 h et 20 h 30, Quinze jours

ailleurs.
Rex : 14 h 45 et 20 h 30, Pot-Bouille,

17 h 30, L'Uomo nello spazio.
Studio : 15 h et 20 h 30, Ivan le con-

quérant,
Bio : 14 h 45 et 20 h 30, Le Vent de la

plaine,
17 h 30, Sodoma e Gomorrhe,

Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) s
M. DROZ, Concei't-Saint-Maïu'ice

De 23 h à 8 h, en cas d'urgence,
le poste de police indique lo pharmacien

i\ disposition,
En cas d'absence do votre médecin,

veuille» téléphoner m poste de poUee
No 17, Pour médeoin-dentlate au No 11.

LES

ENQUÊTES
DE

SHERLOCK
HOLMES

adaptées de l'œuvre
de sir Arthur Conan Doyle

Le valet d'éeurte, eu plutôt Sherleefc Holmes, ne fufc pas long à
repérer la Srleny tsdge, la ville d'Irène Adler, 6'itaifc m vëritekîe
bijo u, Elle était située sur la route et avait un beau, ja r din derrière.
La demeure de la, eastatrlee comportait; deu» étageg; gisprètemenl,
Holmes l'examina av§§ la plus grande a/tténtiBB, ïl put aifisi reiflâi'=quer que la serrure â§ la perte ëteifc éngfffle, @u? la drele, 11 y
avait un pand sales aveo de leniues tenitees desgeïtàaïifc pfespe m
pianehe?,

Faisane le teur âe la isalsea, Sherlsëi? Selmes m vmmmh r-len
de parMeuîter , a l'eseegMeB $me fenêtre du êeulelr g«rp§ro«
être atteinte du teiti fte la remise, ïl dPfiwmM ensuite la rue en

« eOBVRl©HT B¥ eosM©PRîlsa, GBNèVS »,
flânant, et déeeuvrit, gemme il s'y atténuai!, une #eui-ie dans, un
ehemin aui longeait l'un âeg murs Su ja rdin, ©eus valets g'gffau
!-aien| auprès dès, ghevaus. s pyig=j e vous être utjle à quelque ehe.se,
les àmiS ?'$ deiïiaïid_ e SheV-jgek Haïmes,:

« gui gg=fcu ? s sfeiroil l'ai ies pïefïeftJeïii «Un d.es vôtres, e@m =me veys, le veyig, mais avee mains de ehenee nuiseue mes maîtres
enj euiite i'Afii ie!§?ï§: s en aueiaueë mets, iK§H§BÏ estais eene.uitj
là syfflBafchié àss âêa* feeBaps eut aeeeptêrent vôeates "ses servi=ge§. |ë travail terj fllflit inerle?li H9lm§§< nanti i'uae pièee àe man=na}§ et d.§ au§l|u§§ grammes Se teeae eanviai! ses amis à aeire un
verre §ie whlstev Sans un esl&ffllnêfc veisin,

R©raiias - EUfiadliî©
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Littérature de j eunesse

Flash, chien-loup
Lorsque ce roman (1)  a paru

aux Etats-Unis , il y a deux ans
à peine , il a été accueilli comme
un chef-d' œuvre. On a même dit
que rien n'avait été écrit d' aussi
cap tivant sur les animaux depuis
« The Call of the Wild », de Jack
Lond 'on. Traduit une première f o i s
sous le titre de « La Double Bête »,
il a obtenu en France également
un succès mérité. G. Evaî 'ts , l'au-
teur de ce roman , a publ ié  depuis
« La Horde f a u v e  », récit sur les
chiens coyotes , « La Disparition du
Grand Ouest ». où il montre com-
ment la circulation a anéanti p lu-
sieurs espèces de f a u v e s .  « L'Eta-
blissement des Sauges », qui décrit
les luttes des premiers colons dans
cette partie de l'Amérique. E n f i n , un
volume de nouvelles : « La Gueule
chauve ».

G. Evarls est un naturaliste. Louis
Post i f ,  son traducteur, révèle , dans
la pré face  qu 'il a consacrée à l'au-
teur de « Flash , chien-loup », que
Evarts, « aussitôt ses études ter-
minées, partit comme trappeur pour
une exp édition de chasse sur l' an-
cien territoire indien, dans l'Etat
de Wyominq. Il  u découvrit sa vraie

vie le long des rivières, aux bas-
f o n d s  des montagnes ou sur les
branches des arbres. Dans sa lon-
gue randonnée , il se trouva en com-
pagnie

^ 
de vieux chasseurs qui lui

racontèrent la disparition mystérieu-
se d' une race énorme de loups , ap-
pelés lobos , dont la rançon sur le
bétail demeure légendaire dans tout
le pays.  Il  consigna tout cela sur
le pap ier et chercha lui-même, avec
son esprit d'analyse p énétrante, à
en connaître davantage sur les lo-
bos. Quatre ans p lus tard , il revint
dans sa famil le  et , réunissant ses
souvenirs publia « La Double Bê-
te », dont le héros est Flash , le
dernier lobo , qui reste , malgré une
histoire d' amour, an premier p lan
de ce roman. »

Flash est le f i l s  d'un gigantes-
que lobo et d'une mère métisse pro-
venant d' un croisement entre coyo-
te, et chien. Dès sa naissance , il est
recueilli par un jeune trappeur —
Moran — qui parvient à faire  ré-
apparaître chez cette bête magni-
f i que l'atavisme du chien. Cepen-
dant , ponr tout antre que Moran ,
Flash demeure un loup ; seule l'a f -
f e c t i on  qu 'il éprouve pour son
maître adoré réussit à maîtriser
l'élan ancestral qui le pousse à tuer
férocement.  Il ne s'en prive pas

d' ailleurs lors de ses longues ran-
données où , quittant la cabane de
son maître , il reprend goût pour
une vie sauvag e dont il a parfois
la nostalgie. Un autre être a su
fa i re  la conquête de Flash : Betty,
une jeune f i l l e  que des circonstan-
ces dramati ques ont contra inte à
vivre en recluse dans les bois. La
f idé l i t é  de Flash f in ira  par réunir
Moran et Betty,  ces deux êtres so-
litaires fa i t s  l' un pour l'autre.

En établissant un rapprochement
entre Evarts et J.  London , on ne
pouvait  fa i re  de p lus grand com-
pliment à l'auteur de « Flash , chien-
loup ». Nous sommes convaincu que
les lecteurs de ce beau récit destiné
aux adolescents partageront cet avis.

Tao, chien de choc
Ce roman ( 2 )  n 'est pas récent.

Si nous le signalons à l' attention
de nos lecteurs , c'est que nous
sommes surpris de ne l'avoir vu
que rarement dans les bibliothè ques
pour les jeu nes, ce qui est fo r t  re-
grettable, car il est remarquable-
ment écrit par un écrivain à l 'égard
duquel nous avons la plus vive es-
time : Gilles Sain t-Cérère , dont nous
avons déjà parlé à deux reprises,
pour citer son « Encyclop édie de

Une illustration des « Voyages d'Ulysse », résumé de l'Odyssée par Louis
Duplessis. (Album édité par F. Nathan , 1963.)

l'aventure » (Larousse), et tout ré-
cemment « Le Prince vert » (La-
rousse) illustré par Paul Durand ,
qui est un conte pour les petits.

Est-ce peut-être parce que ce ro-
man se situe dans le contexte, de la
guerre d 'Indochine que ce livre
n'est pas en odeur de sainteté dans
certains milieux ? Nous l'ignorons,
mais nous le recommandons sans
hésitation à des jeunes gens de lb
ans. Nous l'avons lu à des enfants
de 10 ans , car même si quel ques
scènes sont violentes , ce sont des
scènes de la réalité , une réalité
tragique, il est vrai , que l'on pré-
férerait  ignorer. Cependant , à au-
cun instant, la guerre n'y est pré-
sentée sons un jour favorable ou
équivoque.

En f in , si les circonstances et le
milieu dans lesquels se déroule ce
récit sont totalement d i f f é r e n t s  da
roman de G. Evarts, il existe une
parenté de ressemblance entre
« Flash , chien-loup » et « Tao , chien
de choc » : tous deux sont des mé-
tis.

Tao est un chien des p lateaux
mois, f i l s  de Baou, chien de com-
bat , et de Katrcne , une chienne rou-
ge de la jung le. Son premier maître
est un jeune Moi , chasseur de
b u f f l e s , mais Tao est attiré par Ha-
chette, un jeune o f f i c i e r  français ,
chef du poste qui contrôle la ré-
gion de Sansandine. Isolé sur un
piton menacé de toutes pa rts, Po-
chette comprend tout de suite l'in-
térêt qu'il y a pour lui et ses hom-
mes de s'attacher cette, bête intel-

ligente et qui connaît parfaitement
là jung le. Il ne lui sera pas faci-
le cependant de dresser ce chien,
tenté à tout instant de rejoindre
les cho-soïs , ses f rères  sauvages.
En outre , Tao a adop té un jeune
tigre dont la mère est morte, et il
s 'évade la nuit pour chasser en
compagnie de Kien - Jock. Malgré
ces puissants appels de la jung le,
Tao parviendra à se p lier à la dis-
cip line d' un chien-soldat. Il  par-
viendra aussi à comprendre son
rôle de chien de choc , sous la
conduite experte de son père , Baou,
et du lieutenant Pochette dont il
retrouvera la trace dans des cir-
constances tragiques.

Tous les enfants  aimeront Tao et
suivront les pér ip éties d' un récit
vivant , bien écrit, dur parfois ,
mais d' un réalisme sais issant.

Flash et Tao ne sont pas des
toutous de salon.

Claude BRON.

1. G. Evarts ! « Flash, chien - loup »
(Jeunesse-Pocket, 1963).

(2) Gilles Saint-Cérère : « Tao, chien
de choc » (Hachette, Bibliothèque verte).

Chiensv nos amis

Après le 26e Conférence internationale de Genève sur l'instruction publique

Pour résoudre ce problème, il faut, bien
entendu, en connaître tout d'abord les cau-
ses. H y en a de générales que tous les
délégués ont évoquées. Il y en a de parti-
culières qui dépendent de la situation de
chaque pays. On a fait remarquer aussi que
certains facteurs économiques ou sociaux
doivent être envisagés sur le plan plus
restreint encore des régions à l'intérieur d'un
même pays.

Cela est exact, car la pénurie de person-
nel enseignant peut se faire sentir d'une
manière fort inégale suivant les zones ur-
baines/ rurales ou même alpestres, et îl con-
vient d'examiner l'étude de sa répartition en
tenant compte d'éléments très divers.

Les causes d'une pénurie croissante

Elles sont connues, et les rapports des
différentes délégations n'ont fait que con-
ftrmer, chiffres à l'appui, ce que l'on savait
déjà : les statistiques établissent la relation
qui existe entre la pénurie de maîtres, et
les variations du taux de natalité, des mou-
vements de population, de l'évolution dé-
monographique. Le facteur démographique est
essentiel, et l' on est surpris que les écono-
mistes n'aient pas prévu cet accroissement
extraordinaire de la natalité que l'on relève
kï, ou que les gouvernements n'aient pas
tenu compte des avertissements qui leur ont
été donnés.

Le B.l.E. et l'UNESCO viennent de publier
«m Volume de 206 pages intitulé « La pénu-
rie de personnel enseignant primaire », re-
cherche d'une étude comparée (Paris et Ge-
nève, 1963), publication No 255, qui ren-
seignera tous ceux qui veulent des précisions.

On y trouvera le questionnaire qui a été
adressé avx ministères de l'instruction publi-
que et surtout les réponses qui ont été four-
nies par les ministres ef les commissions dé-
signées à cet effet.

Nous n'en donnerons qu'un aperçu très
bref, ce document n'intéressant guère que
les spécialistes.

Ceux-là mêmes seront-ils satisfaits î N'au-
ront-îl* pas parfois l'impression que les vraies
raisons de cette pénurie dont on se plaint
ne sont pas toujours celles que l'on avan-
ce ? N'a-t-on pas péché par omission ? N'a-
t-on pas voulu aussi cacher aux voisins,
pour des raisons peut-être valables, la réa-
lité ? U "'««t certes pas facile de reconnaître
les erreurs que l'on a commises. Il est plus
satisfaisant de considérer celles des autres.

Conditions de vie,
rémunér ation et situation sociale

S'il est donc vrai que l'accroissement gé-
néral de la population a placé les gouver-
nement» de tous les pays — et de tous nos
cantons — devant une situation particulière-
ment difficile tant au point de vue du re-
crutement de personnel enseignant que du
manque de locaux scolaires. Il est aussi évi-
dent que les conditions de vie faites aux
institutrices et aux Instituteurs, ainsi que
leur rémunération souvent Insuffisante, sont
considérées comme l'une des causes prin-
cipale» de la pénurie de maîtres primaires ï

* Tant que les maîtres primaires de cer-
tains pays ne connaîtront pas de» conditions
de vie adaptées a leurs qualification» et à
leurs responsabilités, (I faudra s'attendre à
des difficultés de recrutement ou a une dé-
laffectlon envers la profession enseignante /

(Voir « Feuille d'avis
de Neuchâtel »

du 20 juillet 1963)

aussi convïent-il, dît le rapport que nous
citons, de s'assurer que leur situation ma-
térielle et sociale est au moins aussi bonne
que celle d'autres membres de la commu-
nauté ayant reçu la même formation et
assumant des responsabilités équivalentes. »

Notre rôle de commentateur sur ce point,
comme sur ceux que nous analyserons en-
core, n'est pas d'examiner ce qui se passe
dans d'autres pays, mais chez nous.

Depuis longtemps déjà, les associations
professionnelles ont appelé l'attention des
autorités sur la situation défavorable qui
était faite au corps enseignant quant aux
salaires qui lui étaient attribués.

La presse s'est fait l'écho de ces reven-
dications et l'on sait bien les difficultés
qu'ont suscitées la réadaptation et la re-
valorisation des salaires des -titulaires de
fonctions publiques.

Nous n'y reviendrons pas si ce n'est sur
un point fondamental sur lequel on n'insis-
tera jamais assez parce qu'il détermine tous
les autres : la situation sociale et surtout mo-
rale du corps enseignant primaire, puisque
c'est de lui qu'il s'agît Ici.

Le cercle vicieux
Si le métier d'institutrice ou d'instituteur

manque d'attrait aux yeux des jeunes, c'est
qu'ils savent que cette profession est décon-
sidérée dans l'opinion publique. Ils en ont
eu la preuve lorsqu'une fraction importante
de la population s'est insurgée contre les
augmentations de salaires. Ils en ont eu la
preuve encore en entendant des institutrices
ou des instituteurs se plaindre amèrement
qu'on leur reproche ou qu'on leur envie des
vacances dûment méritées et des loisirs oc-
cupés à la préparation de leurs leçons ou
à leur perfectionnement.

Ces instituteurs et ces institutrices chevron-
nés, compétents, dévoués à leur tâche sont
trop souvent assimilés à ceux des leurs qui,
par leur comportement, nuisent à l'ensemble
de la profession. Ils n'attendent pas que
les autorités scolaires fassent la différence
entre les uns ef les autres, sachant que leur
plus grande joie, Us la trouvent quotidien-
nement dans la satisfaction du devoir accom-
pli, dans le regard d'enfants heureux ou
de parents reconnaissants.

On n'en peut pas demander autant à
des jeunes filles et des jeunes gens qui ont
le souvenir récent d'avoir passé sous la fé-
rule de maîtres incapables ou de maîtresses
gifleuses, et qui savent que dans cette
profession — Il en va d'ailleurs de môme
pour tous les titulaires de fonctions publi-
ques — aucune sanction ne viendra châtier
les mauvais, peu d'encouragements exprimé»
viendront récompenser les bons. Le ^rnême sa-
laire rétribue les uns et les autres, les mê-
mes discours viendront couronner les 25 ou
les 40 ans d'une activité dont on dira In-
différemment pour tous qu'elle a été « fé-

D'ailleurs, pourrait-Il en être autrement ?
Pourratt-tl en être autrement à une épo-

que où, de guerre lasse, le manque d'Insti-
tutrices et d'Instituteurs se faisant sentir à
tel point, on en est venu, dans certain» pays

et dans certains cantons, à engager n'im-
porte qui ?

Pourrait-on sévir contre les incapables
alors que l'on est — ou que l'on se croit —
obligé d'emp loyer dans cette profession dif-
ficile des gens qui n'ont pour qualités pé-
dagogiques que quelque bonne volonté et un
cœur tendre ?

Et c'est précisément là que le cercle vi-
cieux s'achève : d'abandon en abandon, de
palliatif en palliatif, on en est venu à dé-
considérer une profession dont on dit par-
fois maintenant qu'elle est celle de tous ceux
qui n'ont pas réussi ailleurs ; elle ne tente
plus les jeunes qui, d'une part voudraient
que leur préparation dans les écoles norma-
les fût attrayante, difficile et prise au sé-
rieux ; qu'elle fût située au niveau univer-
sitaire et que l'on respectât le brevet qu'ils
veulent obtenir ; d'autre part, si ces études
ne sont maintenues à un certain niveau,
elles n'attireront bientôt plus que ceux qui,
pour différentes raisons, désirent ou doivent
gagner rapidement et sûrement leur vie.

Le recrutement en qualité y perdra.
Contrairement à ce que dit la Recomman-

dation No 57 (p. 5, art. 21) de la 26me
Conférence internationale sur l'instruction pu-
blique et qui est adressée aux ministères de
l'instruction publique, nous ne pensons pas
que, chez nous, « un bon moyen de favoriser
le recrutement de candidats à l'enseigne-
ment primaire semble consister en l'octroi
rlo bourses, d'allocations, de aratuité des
études, de présalaires, etc.. >

Ces facilités matérielles, qui doivent être
prises en considération dans certains cas
seulement, ne sont pas celles qui attirent les
jeunes, du moins pas nécessairement ceux
que l'on voudrait voir dans les écoles nor-
males. Au contraire, elles entretiennent un
étot d'esprit parfois détestable qui n'ira qu'en

s'accentuant si l'on n'y prend garde. Il y a
auprès des jeunes filles et des jeunes gens
d'aujourd'hui d'autres arguments que l'on
peut faire prévaloir et qu'ils entendront fort

bien.
Il est dans la nature des jeunes d'aimer

la difficulté, les obstacles, d'être enthousias-
tes et dévoués. La tâche qui les attend dans
l'enseignement est la plus satisfaisante à tous

égards, la plus exaltante aussi. Ils s'en ren-
dront compte si l'on veut bien prendre la

peine de le leur dire comme il faut. Notre
pays a besoin d'eux ; ils seront sensibles à
notre appel si l'on veut bien prendre en
considération intelligemment leur profession.
Ils attendent que la population des villes el
des campagnes fasse l'effort nécessaire afin
de les encourager et de les entourer par
une attitude compréhensive. SI elle s'y ré-
sout, elle trouvera en eux une élite sur la-
quelle elle pourra compter.

Inversement,' ces mêmes jeunes filles et ces
mûmes jeunes gens — et la population aussi
— attendent des autorités qu'elles fassent
leur devoir en réagissant avec énergie con-
tre ceux et celles qui ne méritent pas l'In-
dulgence ou la crainte que l'on a à leur
égard parce que, prétendument, «Ils tien-
nent le couteau par le manche » ou parce
que « l'on manque d'Instituteur» ».

Co prétexte, souvent Invaqué, dan» l'en-
seignement eacondalro «usai va exactement
à fin contraire,

C, B.

(i\ suivre)

La pénurie de personne! enseignant primaire

ENTR E NOUS
pour vous désaltérer
demandes? partout un

«so ou à l'eau
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Alors que les pistctrds
jouent déjà des cou-
des sur la piste de
Rocourt , théâtre des
championnats du mon-
de cycliste , les routiers
poursuivent intensé-
ment leur préparation.
Le Tour du Tessin
constituait un excel-
lent test et il a redon-
né quelques espoirs
aux Italiens qui ont
pu apprécier l'état de
forme de Nino de
Rosso (ici en tête et
vainqueur de l'épreu-
ve) et de Zilioli , qui
s'est classé deuxième.
Pourvu que ça dure...
jusqu'au 11 août, doi-
vent penser les « ti-

fos i » !
(Photopre ss)

Prélude

Notre compatriote Rolf Maurer
va gagner sa vie chez les professionnels

Participant avec les principaux champions cyclistes à Paris-Luxembourg

Quatre - vingts concurrents,
répartis en dix équipes de nuit
coureurs chacune, prennent
part aujourd'hui et demain au
premier Paris - Luxembourg.

Cette épreuve se déroulera en deux
étapes : Paris - Reims (240 km) et
Reims (avec départ réel à Hauvlne) -
Luxembourg (236 km 500). Il est bleu
évident qu'à une semaine seulement du
championnat du monde sur route, cette
épreuve revêt un intérêt tout particu-
lier, tous les aspirants au titre suprême
désirant faire le point avant cette grande
confrontation mondiale.

A part l'actuel tenant du titre, le
Français Jean Stabllnski, tous les grands
noms du cyclisme mondial' seront pré-
sents. De Jacques Anquetii, auréolé de sa
quatrième victoire dans le Tour de Fran-

ce au Belge Rik van Looy, malheureuse-
ment victime d'une chute lors du cri-
térium de Rijmenam et relevé avec une
fêlure à l'épaule, en passant par l'Alle-
mand Rolf Wolfshohl , l'Espagnol' Fede-
rico Bahamontès, roi des grimpeurs du
Tour de France, et deuxième de l'édition
1063, et les Français Henri Anglade et
Raymond Poulidor , valeurs sûres. Il fau-
dra également compter avec l'Anglais
Tom Simpson, vainqueur de Bordeaux -
Paris et qui a volontairement renoncé au
Tour de France pour mieux préparer le
championnat du monde , l'Allemand Rudi
Altig, dont la classe n 'est plus à vanter
et qui s'affirme extrêmement redoutable
aux arrivées. N'oublions pas André Dar-
rigade. Il sera très intéressant de sui-
vre les débuts dans les rangs des pro-
fessionnels du Français André Zimmer-
mann et du Suisse Rolf Maurer , respec-
tivement premier et deuxième du Tour
de l'Avenir.

Simpson, qui peut faire des dégâts
aux championnats du monde, fera-t-il
déjà parler de lui entre Paris et

Luxembourg ?

Sympathique visite de Schaffhouse
Les footballeurs de Boudry ont bien fait les choses

En remplacement du tradi-
tionnel tournoi annuel ,

 ̂
grou-

pant généralement des équipes
de Ille et Ile ligue, les diri-
geants du F.-C. Boudry ont dé-
cidé d'organiser un week-end ,
du football.

Pour garantir le plein succès d'une
telle entreprise, avec des moyens finan-
ciers limités, comme c'est le cas pour
tous les petits clubs de la région, il faut
la participation d'une équipe de ligue na-
tionale plus une digne réplique, ainsi
qu'une formation apte à rivaliser avec
le club organisateur.

Merci Schaf f house  !
Après de nombreuses démarchés, les .

organisateurs ont réussi le tour de force
de s'assurer les services, du F.-C, Schaff-
house récemment promu en ligue natio-
nale A. Schaffhouse sera au grand com-
plet, nouveaux joueurs transférés y com-
pris. Ceci uniquement contre les frais
d'entretiens et de déplacement. C'est là
un très ' beau geste qui mérite d'être re-
levé, surtout lorsqu'on sait que des diri-
geants d'un club de ligue A, et pas un
ténor , exigea une somme d'argent pour
déléguer son équipe réserve, sans grand
entraînement, à un petit tournoi. Mais
passons et félicitons Schaffhouse qui
préfère parfaire son entraînement plutôt
que de réaliser une affaire financière.

Les autres part ic ipants
Pour trouver un digne adversaire, le

choix s'est tout naturellement porté sur
Xamax, meilleure équipe de première li-
gue du canton, et longtemps prétendant
sérieux à la promotion en ligue natio-
nale B. Sous les directives de leur nou-
vel entraineur Rickens , les Rohrer, Tri-
bolet et Gilbert Facchinetti , s'efforceront
de présenter un football basé essentielle-
ment sur la technique et la rapidité
d'exécution. Face au jeu puissant des

le porteur du maillot No 2 est Vex-
Zuricois Kehl que l'on verra peut-être

à l'œuvre avec Schaffhouse.

Schaffhousois, cela nous promet une ren-
contre très intéressante. Boudry alignera
sa formation championne de Ille ligue
et nouvelle élue en Ile ligue. Cortaillod,
seule équipe ayant sérieusement inquiété
Boudry dans sa course au titre, com-
plétera judicieusement le programme.

Excellents arbitres
L'arbitrage ayant été confié à MM.

Droz, Rognon et Hostettler, nous ne dou-
tons pas que cette manifestation connaî-
tra le succès escompté. Nous souhaitons
donc au F.-C. =,Boudry un week-end enso-
leillé et un très nombreux public, aussi
bien autour du terrain que le samedi
soir à la Salle des spectacles où aura
Heu un grand bal d'été.

Pour terminer, nous vous donnons le
programme détaillé des rencontres et
des festivités : Cet après-midi : Cortail-
lod - Xamax, puis Boudry - Schaffhouse;
ce soir , grand bal d'été à la Salle des
spectacles. Demain après-midi, Boudry -
Cortalllod, puis Schaffhouse - Xamax.

Ra. C.

Sugar Ramos boxeur du mois
Les experts de la WBA ont publié leurs classements

Dans ses classements men-
suels, là World Boxing Associa-
tion (W.B.A.), désigne le jeu-
ne Cassius Clay, comme pré-
tendant numéro un de Sonny
Liston, champion du monde
des poids lourds, tandis que
Floyd Pattersbn descend au
septième rang de sa catégorie;
avant le combat contre Liston,
il figurait comme numéro un.

L'Association a ¦désigné le poids

L'ex-champion Patterson n'est pas
seulement descendu au tapis, mais
aussi dans la hiérarchie mondiale.

pfoiime Sugar Ramos, de mationaili 'tê cu-
bain e mais rèsidaint aiotuelilamen t au
Mex ique, comme * boxeur du mois »,
à da suite de «a victoire sur le Nigé-
rien TAaftu King.

Voici îles classements pour juillet :
Poids lourds. — Champion : Sonny

Liston (E-U). 1. Oasslus OlaV (E-U) ;
2. Doug Jones (E-U).¦ Poids mi-lourds. — Champion : Willie
Pastrano (E-U). 1. Eddie Cotton (E-U) ;
2. Harold Johnson (E-U) .

Poids moyens. — Champion : Dick
Tiger (Nigeria). 1. Gène Fullmer (E-U) ;
2. Rubtn Carter (E-U).

Poids moyens-juniors. — Champion :
Ralph Dupas (E-U). 1. Nino Benvenutl
(It) ; 2. Bruno Vlslntln (It).

Poids welters. — Champion ! Emile
Grifftth (E-U), 1. Brian Curvls (G-B) ;
2. José Stable (Cuba).

Poids welters-juniors. — Champion :
Eddie Perkins (E-U). 1. Bert Somodio
(Phil) ; 2. Giordano Campari (It).

Poids légers. — Champion : Carlos
Ortiz (Porto-Rico). 1. Paulie Armstead
(E-U) ; 2. Kenny Lane (E-U).

Poids légers-juniors. — Champion :
Gabriel « Flash » Elorde (Phil). 1. Love
Allotey (Ghana) ; 2. Johnny Bizzarro
(E-U).

Poids plumes. — Champion : Sugar
Ramos (Cuba). 1. Ismael Lagune, (Pan);
2. Mitsunori Seki (Jap).

Poids coqs. — Champion : Eder Jofre
(Bré). •%. Alphonse Halimi (Fr) ; 2.
Jésus Pimentai (Mex).

Poids mouches. — Champion : Pone
Klnpetch (Thaïlande). 1. Ernesto Mi-
randa (Arg) ; 2. Bernardo Carabello
(Col).

M .  Enzn Ferrari a eu un
long" entretien avec le cham.
pion «"Ital ie  fie la formule ju-
niors « Geki » lîusso'. Considé-
ré à juste t i t re  comme l'un des
meilleurs pilotes italiens de la
jeune génération, Husso pour-
rait tlevenir le conducteur nu-
méro un d'une future équipe
Ferrari de formule deux, le
bruit courant avec toujours
plus d'insistance que il. Ferra-
ri s'apprête à construire une
voiture de formule deux pour
l'année prochaine.

Ferrari pense une fois
de plus à l'avenir

« Les Gilera 500 cmc k cyl indres sem-
blent parfai temen t  au point et doivent
obtenir de bons résul tat s  en Grande-
Ilretagne -n, a déclaré l' un  d'es dirigeants
de la célèbre f i rme i tal ienne.  Les «Gi -
lera » prendront  part , le 5 août au
Prix d 'Oulton Parlt , comptant pour le
ehainip innuiat WAivglotenie. Elles se-
ront confiées k Minier , dont ce sera
'la rentrée après son récent, accident ,
et k Hartle. Ensuite , toujours avec
Har t l e  et Minier , les motos italiennes
participeront au Grand prix d'Ukst er
( 10 aoû t ) ,  p rocha ine  épreuve comp-
tant  pour le championnat  du monde.
A cette occasion , une troisième « Gile-
ra»  sera pilotée par Phil Rend.

Les « Gîlera » au point ?

• A Helsinki , en match-retour comptant
pour la qualification au tournoi olympi-
que de FOOTBALL, l'URSS a battu la Fin-
lande par 4-0 (mi-temps 2-0) . Vainqueurs
au match-aller par 7-0, lea Soviétiques
sont donc qualifiés .
• La BOXE est de nouveau endeuillée :
José Montco Lara , un Jeune Mexicain
presque Inconnu, vient de mourir dans
un hôpital de province k la suite des
coups reçus dans un combat, organisé
il y a deux mois.

• La commission technique de la Fédé-
ration suisse d'AVIRON a décide de réunir
les cadres de l'équipe nationale pour les
prochains championnats d'Europe de
Copenhague dans un camp d'entraîne-
ment , du 8 au 10 août , sur le . Rotsee,
à Lucerne.
9 Au cours d'une nouvelle tentative faite
contre le record du monde absolu de vi-
tesse , détenu par John Cobb avec
634 ,385 km/h, sur le lac Salé, à Bonne-
ville (E-U), le pilote AUTOMOBILE
Craig a réalisé une vitesse de 562 km/h.
• Résultats de la quatrième journée du
tournoi international professionnels de
TENNIS à Poertschach (Al) :

Frank Sedgam (Aus) bat Rod Laver
(Aus) 6-3 . 2-6 , 7-5 ; Earl Buehholz
(E-U) bat Alex Oimedo (Pérou) 6-4, 6-3 ;
Ken Rnsewall-Ashley Cooper (Aus) bat-
tent Alex Olmedo-Luis Ayala (Pérou-
Chili) 6-1, 4-6 , 10-8.
O A la demande de la Fédération fran-
çaise d'ATHLÉTISME , la rencontre inter-
nationale Suisse-France , se déroulera sa-
medi 17 août à Berne.
G) Les responsables du Grand prix AUTO-
MOBILE de Pescara (formule 1) ont de-
mandé aux autorités italiennes l'autorisa-
tion d'organiser cette épreuve le 15 sep-
tembre. Us ont déjà reçu l'adhésion de
principe de Graham Hill (BRM ) et de
Jim Clark (Lotus) .

Ceux qui aiment la chaleur seront
servis. C'est bel et bien l'été. S'en
plainilra-t-on ? Non, cent fois non !
On a suffisamment souffert du froid
cet hiver. Les footballeurs qui crai-
gnent les rayons trop violents ont la
possibilité de jouer en fin de jour-
née et ceux qui, par les impératifs d'un
tournoi (tel que celui de Boudry),
doivent jouer alors que le soleil brille
de tous ses feux, se consoleront à la
pensée qu'ils perdront plus facilement
les kilos de superflu accumulés pen-
dant les vaeances. Xamax soigne par-
ticulièrement sa préparation ; après
avoir enlevé le tournoi de Bulle, U
s'efforcera , demain, de damer le pion
aux sympath iques footballeurs de
Schaffhouse q«ii ont accepté fort gen-
timent l'invitation du F.C. Boudry.
Cantonal, lui, ne commencera offi-
ciellement sa préparation que lundi,
mais, à en .juger par son programme,
il ne tardera pas à mettre les bou-
chées doubles.

La parole est cependant surtout aux
cyclistes qui jouent des coudes à Ro-
court dans l'espoir d'endosser le fa-
meux maillot arc-en-ciel, signe dis-
tinctif des champions du monde. Des
titres, dont celui de la vitesse pro-
fessionnels, seront déjà décernés de-
main.

La parole est aussi aux tennismen.
Les Anglais ont conservé leur avance
de la première journée sur les Suédois
dans la finale de la coupe Davis,
zone européenne.

La parole est également aux cava-
liers. C'était jour de fête hier à Tra-
melan. Il y a eu de belles émotions.
Mais on nous en annonce plus encore
pour aujourd'hui et demain. C'est la
caractéristique des manifestations
bien organisées.

Va.

Chaque équip e ayant gagné un match dans la f inale
de la coup e Davis de tennis, zone europ éenne

La finale de la zone euro-
péenne de la coupe Davis a
pu se poursuivre hier sur les
courts londoniens de Wimble-
don. Anglais et Suédois ont
rattrapé leur retard, car, on
s'en souvient, le deuxième
match dit de simple, entre
Bobby Wilson et Ulf Schmidt,
avait été interrompu à cause
de l'obscurité alors que l'An-
glais menait par 1-0 dans le
dernier set.

Le match a repris sur le résultat
de 4-6, 6-4, 4-6, 6-4 et 1-0. Le Sué-
dois, animé d'un bel esprit, parve-
nait à redresser une situation pas-
sablement compromise et enlevait
ce set par le résultat de..., vous
l'avez deviné, 6-4. Jamais quatre
sans cinq, dira-t-on peut-être sur les
courts de Wimbledon à l'issue de
ce match.

Un marathon
Comme Sangster avait battu Lunq-

vist par 3-6, 6-2, 4-6, 12-10 et 9-7
dans le premier match de simple, les
deux équipes se trouvaient  à égali-

té. On a donc joue le match de
double. Le premier set s'est trans-
formé en un véritable marathon. Il
n'y a pas eu moins de quarante-
deux jeux , soit plus que dans de
nombreux matches, même en cinq
sets. Mike Sangster et Bobby Wil-
son l'ont enlevé au détr iment  de
Jan -Erik Lunqvist  et Ulf Schmidt
par 22-20. Les deux autres sets ont
été sans grande histoire. L'essentiel
avait  été dit précédemment. Les An-
glais ont poursuivi sur leur lancée,
gagnant par 6-4 et 6-3. A l'issue de
la deuxième journée, ils mènent
par 2-1. Il leur suffira de s'imposer
aujourd'hui dans l'un des deux mat-
ches de simple et le tour sera joué.
Mais c'est plus facile à écrire qu 'à
réaliser...

Ecart inchangé à Wimbledon
entre l'Angleterre et la Suède : 2-1

Pour la première fois dans l'hit*
foire du tennis américain, un joueur
noir a élé sélectionné dans l'équipe
des Etats-Unis qui, du 16 au 18 août
prochains, rencontrera le Mexique, à
Los-Angeles, pour les éliminatoires de
la zone américaine de la coupe Davis.
Il s'agit d'Arthur Ashe qui fera partie
de l'équipe des Etats-Unis en compa-
gnie de Chuck Mackinley, vainqueur
de Wimbledon, Depuis Ralston et Mar-
tin Riessen.

D'autre part, au tournoi internatio-
nal de Baden-Baden, le Roumain de
Lausanne Dimitri Sturdza , faisant
équipe avec l'Allemand Hofer, a été
éliminé en double messieurs par la
paire Pietrangeli-Mandarino (It-Bré)
par 4-6, 2-6.

Un Hoir dans l'équipe
des Etats-Unis
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Sur la piste de Recourt

Les championnats du monde
cyclistes sur piste se sont pour-
suivis hier à Rocourt. Il s'agis-
sait de poursuite dames et ama-
teurs et de demi-fond amateurs
et professionnels.

Comme Ils se déroulaient dans la soi-
rée, nous en donnons les résultats en
« Dernière heure sportive ». Précisons ce-
pendant quel a été le classement de la
première des épreuves de demi-fond pro-
fessionnels organisée très tardivement
dans la nuit précédente. L'ordre des dé-
parts était le suivant :

Varnajo (Pr), Timoner (Esp), Lauppl
(S), Flzzall (It), Impanis (Be), Stauda-
cher (Al), Captein (Hol) et Proost (Be).
L'Allemand Hardege a dû déclarer for-
fait sur ordre de la Faculté.

Bien que parti en dernière position , le
champion de Belgique a fait cavalier
seul , doublant tous ses rivaux dont l'Es-
pagnol Timoner, détenteur du titre mon-
dial. Mais Timoner, lui , s'est contenté
d'assurer sa qualification . Une surprise
a été réservée par le Belge Raymond
Impanis, ex-routler de renom qui , grâce
à une fin de course excellente, s'est
classé troisième, assurant ainsi sa qua-
lification pour la finale.

Classement de cette première série ! 1.
Léo Proost (Be) 72 km 724 dans 'heure ;
2 . Guillermo Timoner (Esp) à 1 tour ;
3. Raymond Impanis (Be) à 2 tours et
75 m ; 4. Robert Varnajo (Pr) à 3 tours
et 5 m ; 5. Heinz Lauppl (S) à 3 tours
et 34 m ; 6 .Horst Staudacher (Al) à 5
tours et 14 m ; 7. Johannes Captein
(Hol) à 5 tours et 37 m ; 8. Virginie Plz-
zall (It) k 6 tours et 400 m.

Timoner deuxième

ATHLÉTISME
3 août : réunion à Berne ; réunion

féminine à Zurich .
3-4 août : championnat suisse de

pentathlon k Kbniz.
AUTOMOBILISME

4 août : Grand prix d'Allemagne au
Nurburgring.

CYCLISME
3 août : critérium pour amateurs

à Arbon.
4 août : Tour de Malengrun pour

amateurs à Hàgglingen.
3-4 août : débuts des championnats

du monde sur piste à Rocourt.
HIPPISME

3-4 août : concours hippique de
Tramelan .

AVIRON
3 août i rencontre des cinq nations

avec la participation des « es-
poirs » helvétiques à Dulsbourg.

MOTOCYCLISME
4 août : cross international à Brem-

garten ; Grand prix de Belgique
de motocross ; Grand prix d'Au -
triche de cross.

NATATION
4 août : championnat suisse de

grand fond à Uster.
TIR

3-4 août : Tir fédéral à Zurich.
3-4 août : championnats d'Europe à

Rnmnnshnrn.

FOOTBALL
3-4 août : matches k Baudry,

Schaffhouse, Xamax , Boudry et
Cortaillod .

3 août : Vevey - Servette.
4 août : Lucerne - Zurich à Brun-

nen.

Posilippo a fuit quatre fautes
duns le Prix du Juru

Départ prometteur du concours hippique de Tramelan

La première journée du concours
hippique national de Tramelan s'est
déroulée par un temps magnifique
et a remporté un succès prometteur.

Les paircoure sont sensiblement plus
d i f f i c i l e s  que l'an dernier et l'on a
même assisté à quelques chutes spec-
taculaires heureius 'emeiiit sains gravité.
Le Prix du Jura , cat égorie S, s'est ré-
vélé, de l'avis même des concurrents ,
particulièrement ardu. Après ce pre-
mier bilan , on peut s'a t tendre  à ce. que
les journées de samedi et dimanche ré-
servent de grandes surprises. Voici les
principaux résultats :

Prix de la Mob. Suisse, catégorie M/1,
barème B (Ire série) : 1. M. Kohli René ,
Tramelan, Vinetta II , 1' 34"2 ; 2. Cap.
Buohler Marc , Kehrsatz, sur John Lock ,
1' 37"5 ; 3. Mlle Koerfer , Granges, sur
Good Luck, 1' 45"3 ; 4. M. Burgl Chris-

tophe , Belp, sur Shamrock . 1' 50"7 ; 5.
Ec. Oulevey, Haras fédéral , Avenches,
sur Gaukler , 1' 52"2..

Prix du château , catégorie M/1, ba-
rème B (2me série) : 1. Plt Kurt Grob,
Uster , sur Fanal , 1' 22"7 ; 2 . M. A.
Blickenstorfer , Pinsterhennen , sur Cara-
bnldi , 1' 26"6 ; 3. M. A. Blickenstorfer ,
Flnsterhennen, sur Posilippo , 1' 29"4 ; 4.
Lt. Werner Weber , Versolx , sur Villnno ,
1' 32"! ; 5. Plt. Roland Degen, Bâle ,
sur Komor , 1' 35"8.

Prix du Jura , catégorie S/Il , barème
A : 1. Satan III, Werner Brenzikofer ,
Bienne , zéro faute , 1" 32"4 ; 2. ex-ae-
quo Junon II, Mlle Monica Bachmann ,
Saint-Gall , zéro faute . 1' 37" et Cymbal
II , Hansuel Dapp, Wetzikon , zéro faute ,
1* 37" ; 4. Sllver Klng. cap. Alexandre
Stoffel . Staad, trois fautes, 1" 41"3 ;
5. Posilippo , A. Blickenstorfer . Pinster-
hennen , quatre fautes, 1' 30"8.

Ch.

Ge que c'est Moss
Jadis, il était une tradition. Seuls les

rois et les personnages très importants
se faisaient peindre. Aujourd'hui , il suf-
fit de monter sur la butte de Montmar-
tre pour qu'une nuée de n portraitistes »
vous lèchent les talons ! Mais qu'un pein-
tre de talent vous poursuive pour faire
votre portrait pour la postérité , cela sup-
pose déjà une certaine notoriété... C'est
le cas de l'ex-coureur automobile Stirling
Moss qui figurera peut-être un jour on
bonne place dans les musées grâce au
pinceau de Sarah Leighton, peintre bri-
tannique très connue.

A propos de Stirling Moss, signalons
qu'il vient enfin de réussir son examen
de conduite pour scooter après une ten-
tative infructueuse. Comme cela , Moss 3
qui s'est fait retirer son permis de con-
duire automobile ne sera plus obligé
d'aller à pied...

flà'% Pensez.v°us ?
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Charles «Sonny» Liston n or-

ganisera pas son propre cham-
pionnat du monde contre Cas-
sius Clay, prévu pour le 30 sep-
tembre, à Philadelphie. La
commis? ion de boxe de Penn-
sylvanie a rejeté la demande
d'organisation de la société
dont Liston détient 40 % des
actions.

Le championnat serait, aux
dernières nouvelles, organisé
par les frères Robert et James
Nilon, possesseurs d'un contrat
d'exclusivité avec « Sonny »
Liston.

Notre chronique hebdomadaire du jeu d'échecs

la position ci-dessous ss produisit dans la
partie Thaï - Taimanow, du dernier cham-
pionnat de l'URSS à Erewan, après le 21me
coup des Noirs.

Lo dramo dos Noirs réside on co qu'il
leur manque un temps : la contre-attaque
viont trop tard.

22. Td2 x d7 l, Fc6 x d7 ; 23. Tdl x d7.
Monaco d'un mat en Ceux coups.
23. ... Dc7-e4) 24. b2-b3, Dc4-flt; 25.

Cc3-dl.
Contre la menace do mat, los Noirs n'ont

pas d'autro ressource que do sacrifier du
matériel.

25. ... Ce8-d6 ; 26. De7 x d6, Dfl-g2 ; 27.
Dd6-d5, Rg8-h8.

La suito plausible ... T-fS serait réfutée
sur lo champ :

28. T x f 7 , T x f 7 ; 29. D x a8t, T-f8 ; 30.
F X e6t, suivi du mat.

28. D d 5 x f 7, Tc8-g8;  29. Df7-h5.
Le Fou est défendu et une nouvelle me-

nace, impliquant un sacrifice do D, appa-

raît : 30. rj6, h6; 31. D x h6f, g x h6 ; 32.
T x h7, mat.

29. ... Dg2 x o4 ; 30. Fg4-f3, De4-f4f ; 31.
Cdl-o3 , Ta8-a6.

Et non ... e4, car le P serait perdu après
32. g6, h6 (forcé) ; 33. T-f7, D-g5 ; 34.
D x g5, h x g5 ; 35. F x e4.

32. Ff3-d5 , Tg8-b8 ; 33. Td7-f7, Df4-d4 ;
34. Dh5-f3 , Dd4-alf ;  35. Rcl-d2 , Dal-d4f ;
36. Rd2-e2 , Dd4-c5 ; 37. a3-a4, Ta6-a7 ;
38. g5-g6, Ta7-a6.

L'autre possibilité ... T x f7 est également
insuffisante :

39. F x 17, h6 ; 40. C-c4 suivi de D-e4 et le
P central tombo.

39. Tf7 x g7 I, Ta6 x g6.
Si 39. ... R x g7, les Blancs font un mat

en quatre coups , par D-f7f, etc.
40. Tg7 x g6, h7 x g6 ; 41. Df3-f6f, aban-

donne.
Il n'y a plus do défense après ... R-h7 ;

42. F-f7 , contre los menaces de mat ou un
gain décisif de matériel.

(J. Le Monnier.)
Le 8me Tournoi intornational par équipes

des juniors (Den Haag) vient de se terminer.
Voici le classement final, après la 7me

ronde :
1. Danemark 22 Y, points ; 2. et 3. Alle-

magne de l'Ouest et Hollande 17 K ; 4.
Norvège 15 V? ; 5. Autriche 15 ; 6. Angle-
terre 14 K ; 7. Suisse (Kobler , Attyier, Jean-
net, Nievergelt) 6 Y-. ; 8. Belgique 3.

A. PORRET.
Nous apprenons en outre que le tournoi

suisse réservé aux juniors vient de s'achever
à Lausanne.

Voici le palmarès : Eichhorn (Zeh), 8 points
sur 11 parties ; Morger (Teufen), 7 'A !
Schani (Zch), 7 ;  Schmid et Wettstein (Zeh),
6 % ; Schwaller (lutorbaeh), 6 ; Gerschwiler
(Bâle) et Hubschmid (Gùmligen), 5 A ; Fliic-
kiger (Mutteni), 5 ; Schilliger (lucerne) et
Narbol (Lausanne, 3 ; Collaud (Lausanne),
3 pts.

LA DAME CENTRALISÉE

A Tunis, dans un match di-
rigé par l'arbitre suisse Nicole,
le poids welters tunisien Outra-
ge Sadok a battu l'Italien Nen-
çhi par jet de l'éponge au 5me
round d'un combat prévu en
dix reprises.

Au cours de la même réu-
nion, le poids welters cubn/i
Angcl « Robinson » Garcia a
battu le Tunisien Aissa Hashas
par k.-o. au 7me round d'un
combat prévu en dix reprises
également. Hashas, dont on a
voulu faire une vedette à part
entière et qu'on a même par-
fois « protégé » , est décidément
sur la pente savonneuse. II a
perdu nettement un nouveau
combat. Il faudrait qu'il arrête
avant qu'il ne perde la santé.

Hashas : fini !
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LE MAGASIN SPÉCIALISÉ

LEH N H ERR FR èRES
vous donnera satisf action

Neuchâtel — Place des Halles — Tél. 5 30 92

> t

\ Fraisiers sans virus I
* »
! (avec certificat de garantie)
> .
[ Voulez-vous de beaux fruits , de belles récoltes, des cultures saines? J
î Plantez alors des fraisiers sans virus cultivés dans les Alpes vau- ;
! doises sous le contrôle des Stations fédérales d'essais agricoles. J
> <

[ Variétés suivantes : ,
[ Mme Moutot - Surprise des Halles - Cambridge - Wàdenswil 6 - !
J Triomphe de Thiange - Machiroux. !
! 25 pièces Fr. 5.50 50 pièces Fr. 10.50 100 pièces Fr. 20.— î
î Prix spéciaux par quantités. Envois dès fin juillet. ;
! Commandez immédiatement aux maisons ci-dessous : ;
! E. Tschirren , graines, Morges ',
> Gloor & Cie, graines, Lausanne ',
> Schwab Chs, cultures fruitières, Payerne î
! Coopérative des producteurs de fraises et autres fruits, Corbeyrier !
> «> ** .

CHAQ UE JOUR UN
YOGOURT au lait complet pasteurisé M I G R O S

\ / / WIOMOGENEÏSE ^̂ ^̂
I\ Fraîcheur incomparable / / | \ DÉSODORISÉ /\ ABRICOT / /  ^^

n e!  
E — /\ BANANE * // G O B E LE T  /\ CITRON // . «OQ ^B| igpfck Emballage perdu /

\ CARAMEL / \  ¦BMBMBai ^F mT y& pas de dépôt /

\ FRAISE / \ B %  ̂̂ pr ¦

\ MOKA / \ \ 7
\ VANILLE j \ \ Riche en vitamines D /

NATURE gobelet de 180 g — .25
EN VENTE DANS TOUTES NOS SUCCURSALES •

Feuilleton de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »
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SUZANNE CLAUSSE

XI
Mlle Fabienne Roland habi ta i t , un peu en dehors

de la ville, une charmante  demeure enfouie sous le
lierre et les plantes grimpantes.  Bâtie à la manière de
certains cottages anglais, elle ouvrait sur le jardin ses
baies drap ées de mousseline suisse soigneusement empe-
sée. Une large allée, f inement  sablée, menait de la grille
au seuil de la maison. De chaque côté de beaux mas-
sifs offraient la variété de leurs fleurs choisies et
group ées avec goût.

Une impression de douceur et de paix saisissait dès
l'entrée. Ce fut du moins celle que ressentit Annette
en péné t ran t  dans  la maison à la suite de son amie.

Mlle Roland étai t  seule. Elle accueillit les jeunes
femmes avec une joie qui les toucha. C'était une femme
petite et mince de soixante ans environ. Sous les
cheveux aux reflets d'argent , les yeux grands et bien
fendus semblaient  deux violettes piquées dans la chair
pâle du visage. Le nez droit , la bouche bien dessinée
achevaient un ensemble de trai ts  p leins de finesse et
d' agrément .  Vive et gracieuse clans ses mouvements,

elle entraîna ses visiteuses dans la pièce ou elle se
tenait  de préférence. Annette qui s'attendait à voir un
décor vieillot et encombré, fut  agréablement surprise
en pénétrant dans un studio moderne , mais au sens le
meilleur du mot. Des meubles d' acajou massif ressor-
taient admirablement sur la pâleur dorée des murs
que. décoraient de magni f iques  Corot et de ravissantes
aquarelles anglaises. Peu de bibelots mais tous de prix.
D'une  verrerie de Venise s'élançaient des narcisses,
tandis que clans une coupe de cristal taillé un bouquet
de primevères était massé. Les sièges étaient tendus de
cretonne glacée semblable à cell e qui entourait les
fenêtres. Des tap is de haute  laine a fond beige où
couraient des motifs en harmonie de couleurs avec
celles des cretonnes mettaient la dernière note à ce
décor at t i rant .

Très vite, Annet te  se rendit compte que Régis ne
s'était pas tromp é dans le jugement qu 'il avait formulé
sur l'aimable maîtresse de maison.

Dès les premiers mots , elle se révélait , en effet ,
femme de cœur au tan t  que d'esprit. Fille d'un archéo-
logue célèbre qu 'elle avait  suivi dans ses nombreux
voyages, elle possédait un bagage de connaissances
très variées qui rendaient  sa conversation particuliè-
rement intéressante.

Celle-ci fut  interrompue par l'arrivée de quelques
personnes. Mlle Roland recevait , en effet , tous les
mercredis et ses « cinq à sept » étaient fort prisés
pair une assistance triée sur le volet. Un peu avant cinq
heures, Régis f i t  son entrée sur les pas de sa mère et de
sa grande sœur. Annet te  devint toute rose sous le regard
dont il l'enveloppa. Après qu 'il eut salué la maîtresse
du logis, il présenta la jeune fille à sa mère et à sa
sœur. Les deux femmes l'aocueiillirent avec une sympa-
thie visible. Assise à quelques pas, Marie-Ange consi-
dérait non sans mélancolie ce qui  lui paraissait être
les prémices d'un mariage futur. Elle se leva à son
tour et vint  saluer Odile et Mme Hervieu. Elle ne vit
pas la surprise intense qui passa , à cet instant , dans
les yeux de Mlle Roland qui dut faire effort pour

répondre de façon pertinente à l'un de ses interlo-
cuteurs.

Une toute jeune femme de chambre, vêtue de noir ,
portant tablier et bandeau de mousseline, vive et
pimpante comme une soubrette de comédie, se mit en
devoir de servir le thé accompagné de nombreux
gâteaux.

Tandis que Mme Hervieu prenait place auprès de
Mlle Roland et de quelques amis communs, Odile s'était
rapprochée de Marie-Ange.

— Je suis heureuse de vous retrouver ici , dit-elle
gentiment. J'ai beaucoup de sympathie pour vous...

— Ce sentiment, je le partage , croyez-le, et je ne
puis que regretter de ne pouvoir vous rencontrer plus
souvent.

Comme elle voyait s'assombrir le charmant visage
de Mlle Hervieu, elle s'empressa d'ajout er :

— Rien ne nous empêche, d'ailleurs, de nous voir
ici , de temps à autre... C'est un terrain neutre !

— Je suis entièrement de votre avis. C'est pourquoi ,
lorsque Régis nous a appris que vous viendriez aujour-
d'hui, ma mère et moi avons décidé aussitôt de nous
joindre à lui . Je crois qu 'en ce qui le concerne, rien
au monde n 'eût pu le retenir !

Elle souriait d'un malicieux sourire tout en jetant
vers le groupe que formaient son frère et Annette des
des regards éloquents.

Les jeunes gens ne semblaient rien voir en dehors
d'eux-mêmes. Ils parlaient avec un abandon réciproque
qui livrait , à leur insu , leur état d'âme. Cet amour
naissant  qu 'Odile paraissait encourager, jetait dans le
cœur de Marie-Ange le même trouble indéfinissable
qu'elle avait déj à ressenti lors de la précédente ren-
contre d'Annette et de Régis. Pourquoi donc éprouvait-
elle tant die tristesse devant un bonheur dont elle aurait
dû , au coniraire , se réjouir ? Quel nom exact portait
cette amertume profonde qui la gardait songeuse et
repliée comme si chacun des mots qu 'elle devait pro-
noncer lui coûtait run ef for t  particulier. Elle eut peur ,
tout à coup, de cette détresse inconnue qui la submer-

geait et pour s'en évader, se mit à interroger Odile
sur les noms et qualités des personnes présentes.

La jeune fill e se rendit complaisamment à son désir
et le temps passa pour Marie-Ange plus vite qu'elle ne
l'avait craint tout d'abord. Elle laissa la famille Hervieu
s'éloigner avant de prendre congé à son tour de l'ai-
mable maîtresse de maison qui la rétint un instant
pour la prier, une fois de plus, de revenir souvent.

— Ne tenez pas compte de « mon jour », ma petite
amie, suggéra-t-elie tout bas, venez quand vous le
souhaiterez... Vous serez toujours la bienvenue...

La jeune femme remercia avec émotion. Dans les
yeux de violette, elle avait lu plus que de la sympa-
thie : une compréhension grave et sereine.

Elle reprit avec Annette le chemin des Eaux-Mortes.
Pas plus qu'elle, la petite Valois ne semblait désireuse
de parler. Aussi fut-ce dans un silence à peu près
complet qu'elles parcoururent la distance qui séparait
la villa de Mlle Roland de la demeure des Chambry.

Sur le seuil de celle-ci , elles se heurtèrent à Bernard
qui venait de rentrer. Il salua Annet te  avec sa courtoisie
coutumière mais son regard était sombre et une telle
lassitude creusait ses traits que Marie-Ange en fut
frappée. Sortant de l'habituelle réserve qu'elle gardait
toujours en présence de son mari , elle remarqua douce-
ment, tandis qu'il laissait retomber, après l'avoir
effleurée de ses lèvres, la main qu'elle venait de lui
tendre.

— Vous devriez prendre un peu de repos, Bernard.
Je crois que vous vous surmenez en ce moment...

Il la regarda avec étonnement, puis une étrange expres-
sion fonça subitement le bleu de ses yeux. Le pli
d'amertume s'accentua aux coins de sa bouche. Il
répli qua d'un ton mordant :

— Vous êtes bien aimable, en vérité, de vous inquié-
ter de moi , mais que votre bon cœur se rassure, cette
fatigue passera... comme le reste !

(A suivre.)

La Passagère
de l'aube

2 ans de garantie*
sans limitation des km
-X- pour le moteur, la boite de vitesses et la
différentiel |

B
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Garages Apollo et de l'Evole S.A.
19, fbg du Lac, tél. 5 48 16, Neuchâtel

Début . de la saison
des excellents canetons muets
de notre élevage

MAGASIN LEHNHERR FRÈRES

Pour une belle occasion avec

GARANTI E «OK»
une seule adresse :

G A R A G E  DU R O C
HAUTERIVE NEUCHATEL
Tél. 7 42 42 Tél. 5 03 03

Reprise éventuelle - Facilités de paiement

PORSCHE
Super 90, modèle 1962, 15,000 km, de par-
ticulier, garantie, en parfait état. Prix :
15,000 fr. — Tél. (024) 2 12 81, heures des
repas.

MIRAMARE RIMINI (Adria)
PENSI0NE T R E G R A Z I E

confortable - tranquille - excellente cuisine i
parc pour autos. Septembre Lit. 1300, tout compris,

Torre-Pedrera Rimini (Adriatica) Hôtel TRENTO
au bord de la mer - vraiment confortable - cham-<
bres avec et sans service et terrasse avec vue
sur la mer - eau chaude et froide - cuisine
choisie - parc à autos - basse saison Lit. 1400-
sur la mer - parc à autos - basse saison Lit. 1400-

On parle le français. 

Torre-Pedrera Rimini (Adria) HOTEL AROS
moderne — au bord de la mer — chambres avec
et sans douche privée et terrasse aveo vue sur la
mer — pare à autos — excellente cuisine — basse
saison Lit. 1400/1600 — haute saison 2000/2500
tout compris.

*È£ VACANCES
"§ T̂ 

EN 
ITALIE

RIMINI Sangiuliano mare Adria
PENSIONS BELLOMBRA

Directement au bord de la mer - Tout confort i
Bonne cuisine - Parc pour voitures - Jardin -•
Tranquillité. - Septembre, Lit. 1400 tout compris.

Pour une occasion < AD HOC >
Une adresse :

G A R A G E  DU R O C
Tél. (038) 5 03 03 - 7 42 42

Reprise éventuelle - Facilités de paiement

Peugeot 404
1961, grise, toit ou-
vrant, intérieur, drap
rouge. Revisée, ga-
rantie.

SEGESSEMANN
GARAGE

DU LITTORAL
Pierre-à-Mazel 51

Tél. 5 99 91
Grand choix
d'occasions

Exposition en ville
Place-dArmes 3

A vendre

RENAULT
FLORIDE

1961 cabriolet + hard-
top blanc/rouge, 50,000
km

Fr. 1950.—
suffisent pour l'obtenir et
rouler , le solde selon fi-
nancement. Tél. (038)
5 03 03, 7 42 42.

A vendre d'occasion

un scooter Vespa
en ordre de marche, avec
plaques et assurances
payées jusqu'au 31 dé-
cembre 1963, au prix net
comptant de 150 fr. —
S'adresser à J. Derron,
papeterie Reymond, rue
Saint-Honoré 5a, à Neu-
châtel.

A vendre
auto 6 CV

parfait état. Prix très
intéressant. Tél. 7 71 94.

A vendre ¦

FIAT
1100 1953, très bon état,
plaques payées jusqu'à
la fin de l'année, 680 fr.
Tél. 5 40 75.

A vendre

Opel Record
1962, 22 ,000 km, en par-
fait état de marche, ex-
pertisée,

Fr. 211.—
par mois suffisent après
versement de l'acompte
initial. Tél. (038) 5 03 03,
7 42 42.

A vendre

Ford Falcon
1960

12 CV, 40,000 km, cou-
leur blanche, ceintures
de sécurité, en parfait
état. — Tél. (038)
5 03 03-7 42 42.
. ¦.

A vendre
Opel 1500, 1955

en très bon état de mar-i
che,

Fr. 1500.-
Facilités de paiement. —
Tél. 6 49 21.
. 

A vendre
Floride « S »

1962, 10,000 km, cabrio-
let rouge, hard top noir,
en parfait état de mar-
che. — Tél. (038)
5 03 03-7 42 42.

A vendre
NSU Prinz Sport

1963, 700 km, bleue,
comme neuve. Tél. (038)
5 03 03-7 42 42.
.̂ ¦*

A vendre

OPEL RECORD
1700

1962, 18,000 km, couleur
brune, 4 portes, état im-
peccable. Fr. 7300. — Tél,
(038) 5 03 03 - 7 42 42,

-t

A vendre

Austin
Healey-Sprite

1958-1959, couleur blan-
che, capot et hard-top,
2 pneus neufs. S'adres-
ser. M. Ernest Gerber ,
Garage des F a l a i s e s ,
route des Falaises, Neu-
châtel , pendant les heu-
res de bureau.

A vendre au plus of-
frant

vélomoteur DKW
à l'état de neuf. Tél.
5 77 49 aux heures des
repas. ,

Ford
Consul

9 CV, 1960, grise, 4
portes, Intérieur simi-
li.

SEGESSEMANN
GARAGE

DU LITTORAL
Pierre-à-Mazel 51

Tél. 5 99 91
Grand choix
d'occasions

Exposition en ville
Place-d'Armes 3

Peugeot 403
8 CV, 1960, beige, toit
ouvrant , intérieur si-
mili spécial.

SEGESSEMANN
GARAGE

DU LITTORAL
Pierre-à-Mazel 51

Tél. 5 99 91
Grand choix
d'occasions

Exposition en ville
Place-d'Armes 3

FIAT 600
modèle 1957, décapota-
ble, expertisée, 1950 fr.
Tél. 6 45 65.

I k
Opel Record

8 CV, 1956, noire, 2
portes, toit blanc, In-
térieur simili.

SEGESSEMANN
GARAGE

DU LITTORAL
Pierre-à-Mazel 51

Tél. 5 99 91
Grand choix
d'occasions

Exposition en ville
Place-d'Armes 3

A vendre

Opel Capitaine
i960, 52,000 km, couleur
grise. Fr. 7900.—. Tél.
(038) 5 03 03, 7 42 42.

A vendre

FIAT 2100
i960 , beige -noir, état
5 03 03-7 42 42.

A vendre un lot de voi-
tures

Opel Record
1953 à 1957, à partir de

Fr. 800.-
Garage du. Roc - Tél.
5 03 03 - 7 42 42.

Renault Dauphine
i960, noire, houssée, avec
porte-bagages, état im-
peccable, expertisée

Fr. 1150.—
suffisent pour l'obtenir
et rouler immédiatement,
le solde selon finance-
ment. Tél. (038) 5 03 03,
7 42 42.

I A  

vendre ^P

Citroën 2 CV
modèle 1958.
Superbe occasion ,
en parfait état de
marche, de couleur
blanche.
Moteur entièrement
révisé, embrayage
et freins neufs.
Prix de vente :

sans engagement
Facilités

de payement
Garage R. Waser
Rue du Seyon 34-38

Neuchâtel

A vendre

VW
1962, 22 ,000 km , état de
neuf , expertisée, avec
plaques et assurances.
Tél . 8 32 80.

A vendre

VW Karmann
1961, 20,000 km, couleur
brune , en parfait état,
7500 fr. Tél. (038) 5 03 03
7 42 42.

I 

Notre occasion
de la semaine

A vendre éSm\\
Mercedes^P
année : 1960 type :
220 Sb coul'eur grise
En parfait état de
marche. De pre-
mière main.
Prix très intéres-

Reprise de votre
ancienne voiture au
meilleur prix du

Essais sans engage-
' Facilités

de paiement
R. WASER

Garage du Seyon
nie du Seyon 34-38

Neuchâtel
Tél. (038) 5 16 28

A vendre
faute d'emploi, 2 vélos
d'homme, 1 vélo de da-
me, 1 vélo pour fillette
de 14 ans ; 1 cireuse
électrique à l'état de
neuf. — Tél. 4 15 19 aux
heures des repas.

A vendre
1 matelas pour lit d'en-
fant, 1 divan grandeur
170 X 70, un buffet de
service, 1 table à rallon-
ges et 6 chaises. — Tél.
5 94 08 aux heures des
repas.

A vendre
1 potager à bols 3 trous,
1 couleuse, 1 seille à
écoulement. — Deman-
der l'adresse du No 2841
au bureau de la Feuille
d'avis.

FA/V 
^Vous payez votre abonnement au mois ?

Fr. 3.70, c'est si peu ! Pouvons-
nous vous prier d'être ponctuel
et de ne pas exiger de notre
porteur ou porteuse deux ou
trois passages pour cette petite
somme ?

LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL
vous est livrée tôt le matin, ne
l'oubliez pas. Réservez donc bon
accueil (et Fr. 3.70) à nos en-
caisseurs, lors de leur prochain
passage. Nous vous remercions
en leur nom.

ADMINISTRATION
DE LA FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL

 ̂ r

SURDITÉ VAINCUE
OTARION NORMALIZER

Enfin l'appareil de surdité tout dans le canal de l'oreille. Il est si
petit qu'une pièce d'un sou le recouvre,, donc invisible à porter.

¦ OTARION L 70 lunettes acoustiques à MICRO-
PHONE FRONTAL = audition directe (microphone
incorporé dans le front).

¦ OTARION Rx 88 lunettes acoustiques à CONDUC-
TION OSSEUSE = plus rien dans l'oreille !

¦ OTARION Rx 11 appareil s'adaptant derrière l'oreille,
modèle minuscule, avec bobine téléphonique.

¦ GRATUITEMENT A TOUS LES INTÉRESSÉS : en nous envoyant cette annonce,
vous recevrez la documentation et modèles factices, grandeur naturelle.

. ,. Pharmacie Montandon, NEUCHATEL

K55S ,ue des Epancheu,s 11 ¦TéI- 549 09
mardi 6 août

Jm^W^̂ ^m».' ":;^W| de 10 à 12 h et de 14 à 18 h 30

Jl-àf k 1 Bouvier Frères
K%àr v Appareils et lunettes acoustiques
tirn/t ^ L *' 1 ! « bis, av. de la Gare, face Hôtel Victoria
W' &̂ Lausanne $5 021 2312 45



Madame Regina Neuhaus-Cortel lezzi ,
à Colombier ;

Monsieur et Madame Gunter Stolz-
Haag,

a ins i  que les fami l l es  parentes et
al l iées,

ont  la grande dou leu r  de fa i re  part
du décès ele

Madame veuve

Albertine Cortellezzi-Bàhler
leur chère m a m a n , g r a n d - m a m a n, pa-
rente  et amie  que Dieu a reprise k
Lui dans  sa 82me année .

Ferreux , le 2 août  1963.
L'ensevel issement  au ra  l ieu l u n d i  5

août  1963, d a n s  la p lus  s t r i c t e  i n t i m i t é .

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

Nous avons le pénible devoir d' annoncer  le décès, survenu dans
la soi rée du ler août , peu de temps après son lime anniversaire,
de no tre cher et reg retté

Monsieur CARL 6ARTENMANN -RING0LD
fonda teur  de notre ma ison.

Le d é f u n t  a consacré tou te  sa vie et toutes ses forces au déve-
loppement de no t re  entreprise et il laissera le souveni r  d'un
patron ju s t e  et h u m a i n .

Direction et personnel de la ma ison
C. GARTENMANN & Cie S.A.

Berne , le ler août  1983, Laubeggstrasse 22,
Zurich/Ge n ève/Bàle/Zolliko f en
Le service funèbre  sera célébré lundi  5 août , à 9 h 30, à

l'église de Saint-Nicolas, à Berne.

L'ensevelissement aura ensuite lieu en famille au cimet ière
Schosshalde,

Le défunt  s'étant toujours beaucoup intéressé aux pauvres,
nous pr i ons de penser aux œuvres suivan te s, p lu tô t  que d'envoyer
des f leurs  : P fa r r c ih i l f swe rk  St. E l i sabe th , compte de chèques
postaux No III 23287, ou Vincenzvcre in  der Stadt Bern- , compte
de chèques postaux No III 2372.

— 1— —-m—TrniirTMwnTwrwTmTWTTiwTwiinwiraMM WBW^wiWfffffiiriTiiiwni Mii

Le comité de l'Association pa t r io t ique  radicale  de Neuchâtel  -
Serrières - la Coudre a le pénible devoir d'informer ses membres
du décès de

Monsieur Roger DONNER
conseiller général

et memb re actif de l'association depuis de nombreuses années.

L'association conservera du défunt  un souvenir reconnaissant .
Pour les obsèques , se référer à l'avis de la famille.

Monsieur et Madame
Marcel NICOLE et leur fils Pascal
ont la grande joie d'annoncer la
naissance de leur fille

Martine
le 2 août 1963

Maternité Saint-Biaise
Neuchâtel Sous-les-Vignes 4
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A la mémoi re  de

Charles ANDEREGG
1959 - 4 août - 1963

Pour mai tu n'es pas mort ,
c'est pourquoi  j e  peux vivre.

Madame et Monsieur
DERBOIS ont la joie d'annoncer la
naissance de leur fille

Pascale - Marianne
1er août 1963

Maternité Saars 87

L'Association patriot ique radicale du
district de Neuchâtel a le pénible de.
voir de fa i re  part du t ragique décès
de

Monsieur Roger DONNER
ancien député.

Nous garderons de lui le meilleur
des souvenirs.

Pour les obsèques, se référer  à l'avis
de la f ami l l e .

Monsieur et Madame
Samt SCHUPBACH-RAMSEIER, Beat
et Yvonne ont la joie d'annoncer
la naissance de leur petit

Roland - Marcel
2 août 1963

Maternité Peseux
Neuchâtel 13 a, rue de Neuchâtel

Le conseil d'administration et le per-
sonnel de la Maison Max Donner  & Cie
SA. ont le pénible devoir de fa i re  part
du décès de

Monsieur Roger DONNER
maître serrurier

administrateur . de la société

survenu accidentellement le 31 juillet .
Ils garderont  de ce collaborateur et

chef dévoué un souvenir reconnaissant ,

Les membres du groupe radical du
Conseil général  ont  le pénible  devoir  de
f a i r e  par t  du décès de leur collè gue et
ami

Monsieur Roger DONNER
conseiller général

Ils garderont  de lui le mei l leur  des
souveni rs .

Pour les obsèques , prière de se réfé-
rer à l'avis de la f a m i l l e .

Le c o m i t é  de la section des Jeunes
radicaux de X e u c h r i t e l  - Serrières  - La
Coudre a le p rofond  regret de faire
part  du décès de

Monsieur Roger DONNER
anc ien  membre du comi t é

et membre ac t i f  de la section depuis de
nombreuses  années.

La sect ion conservera du dé fun t  un
souvenir  ému et reconnaissant .

Pour les obsèques , se référer  à l'avis
de la f ami l l e .
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devoi r  de f a i r e  part du décès de

Monsieur Otto STEFFEN
sous -con t remai t r e  au garage des Servi-
ces i n d u s t r i e l s , su rvenu  le 2 août.

Pour l'ensevel issement,  prière de con-
su l t e r  l'av i s  de la f a m i l l e .

Madame Otto S te f fen-Freudiger  ;
Monsieur  Otto Steffen ;
M o n s i e u r  Freddy St e f f e n  ;
F a m i l l e  Jean Reymond, k Rio-de-

Janeiro ;
Madame Anna Steffen , k Berthoud ,
ains i  que les familles parentes et

a l l iées ,
on t  la grande douleur de fa i re  part

du décès de

Monsieur Otto STEFFEN
leur cher et regre t té  époux , père , beau-
père, g rand-p ère, f i l s , frère , beau-f rère ,
oncle  et pa ren t ,  que Dieu a repris  à
Lui , a u j o u r d ' h u i , d a n s  sa ,r>8me a n n é e ,
après  u n e  c rue l l e  m a l a d i e  supportée
avec courage.

Neuchâtel, le 2 août  19f>3.
(Fahys 81)

Heureux l'homme qui supporte pa-
tiemment l'épreuve ; car après avoir
été éprouvé. 11 recevra la couronne de
vie que le Seigneur a promise â ceux
qui l'aiment. Jacques 1 : 12.

L ' i n c i n é r a t i o n , sans s u i t e , aura  lieu
samedi  3 août .

Cul te  à la chapel le  du c r éma to i r e  à
14 heures.

Domic i l e  m o r t u a i r e  : hôpital des Ca-
do l les .

Prière de ne pas faire de visite.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

Un nouvel appel
du F.LJ.

Notre confrère  l'« Express • a reçu
hier  un nouvel appel du F.L.J., rédigé
ainsi :

APPEL A LA POPULATION
Demeurer Jurassien sur une terre

jurassienne
Nous , défenseurs  du Jura , faisons

appel à tous les Jurassiens dignes de
ce nom pour protester par tous les
moyens  contre le régime a rb i t ra i re  du
canton de Berne qui  n 'a que t rop duré.
Devrions-nous taire les odieuses métho-
des employées contre certains de nos
compatr iotes  lors des événements sur-
venus aux Franches-Montagnes  ? De-
vrions-nous sans réagir laisser les mil i-
ciens du gouvernement  de Berne bruta-
liser nos frères '.' NON , mi l l e  fois  NON !
Vit-on sous une démocrat ie  ou sous un
régime arb i t ra i re  ? C'est malheureuse-
ment  la question qu 'ac tue l lement  cha-
que Jurassien a le droi t  de se poser.

Nous nous disons Jurassiens, alors
prouvons-le  car l 'heure du Jura  a son-
né. Tous ensemble , délivrons notre pa3's
du joug  bernois.

Amis Jurassiens, ayez confiance : le
J U R A  vaincra !

VIVE LE JURA.
P. L. J.

Front de libération jurassien
(zone 5)

Four la première fois , relève notre
confrère , une lettre d'envoi  étai t  jo in te ,
à l'appel , non-signée toutefois .  Le F.L.J.
précise en e f fe t  qu'il s'excuse de ne
pouvoir  adresser une let tre signée , le
Jura  ayant  encore besoin de lui...

Près «le Pontarlier

De notre  co r respondan t  :
L'une des plus grosses fermes de la

commune  de Lièvre-Mont , celle des
Pinrards , propr ié té  de M. Pierre Pour-
chet , a été anéant ie  par un incendie
que déclenchai t  la foudre  dans la hu i t
de j eud i  à vendredi , vers 22 heures
envi ron .

Avant-hier soir, un violent  orage
avait  éclaté sur la région de Pontar-
lier. M. et Mme Pierre Pourchet, après
une journée de travail  aux champs ,
prenaient  leur  repas du soir. Leurs
qua t re  jeunes e n f a n t s  était  couchés.
L'orage prenai t  f i n  ; néanmoins de
nombreux  éclairs zébraient  encore le
ciel. L'a t t en t ion  de M. Pourchet  f u t
soudain at t i rée par une lueur  se re-
f l é t an t  sur les vitres de la cuisine.
Lueur  s e m b l a b l e  à celle qu 'aurai t  pro-
voqué  les phares d' u n e  au tomobi le .
M. Pourchet  sor t i t ;  c 'est alors qu 'il
se rendit  compte du désastre. En que l -
ques secondes toute  la toiture de la
ferme était en feu ; les que lque  70
voi tures  de foin rentrées ces jours
derniers  étant  une  proie faci le  pour
les f lammes.  Peu après les sapeurs-
pompiers é ta ient  sur les lieux. On
tenta de lu t te r  contre  le feu , mais les
e f fo r t s  f u r e n t  vains. Si l'on parv in t
à t irer des f lammes  une t renta ine  de
têtes de bétai l , des lap ins  et quelques
volai l les , la majeure  part ie du maté-
riel agricole ne put pas être évacué.
Plus de cent tonnes de foin , la récolte
de l'année, un t racteur , une  déchargeu-
se, plusieurs voitures, restèrent dans
l ' incendie ainsi  qu 'u l n e  g rande  par t ie

des meubles appar tenan t  au ménage.

Une ferme est anéantie
par un incendie
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f Roger DONNER
Ce mat in  seront célébrées les obsè-

ques rie M. Roger Donner , mortel le-
m e n t  blessé , mercredi d e r n i e r , au cours
d' un accident  de mon tagne  survenu
dans le mass i f  du Mont-Velan. Né le
2 févr ier  1918 à Neuchâtel, le d é f u n t
avait  suivi les cours de l'Ecole de com-
merce p u i s , après quel ques années
d'apprentissage, avai t  ob tenu  à Bàle ,
son diplôme de maî t re  serrurier-cons-

tructeur.  Après son mariage en 1941 ,
il t ravail la aux côtés de son beau-père ,
M. • Lebet , directeur rie Galvanoverre
S. A. à But tes .  Puis , h la mort  rie son
propre père , en 1949, il reprit  de con-
cert avec son frère Fernand l'entreprise
fami l i a le  de serrurerie et de construc-
t ions méta l l iques  à laquelle tous deux
donnèrent  un élan nouveau.  Alors que
son frère se consacrai t  aux problèmes
a d m i n i s t r a t i f s , M. Roger Donner assu-
rait la direct ion techni que de l'entre-
prise.

Sur le plan pol i t ique , M. Roger Don-
ner siégea au Conseil  général  de Neu-
châtel de 1954 à 1969, puis de 1962 jus-
qu'à cet te  année. Membre de la com-
mission rie l'Ecole complémenta i re  ries
arts et mét iers , le d é f u n t , très atta-
ché .à la m o n t a g n e, étai t  inscrit  à la
section neuchâteloise  du Club a lp in
suisse. Il fu t  ancien d'Eglise et m i l i t a
dans les rangs  du Réarmement  moral.

Simple, dévoué à sa f ami l l e , à son
pays et à son travail , il laissera le
souvenir d'un homme d'action et de
cœur, o f f r an t  à tout i n s t an t  son riche
enthousiasme à toute cause pourvu
qu 'il la reconnût droite et juste.

Une jeune nageuse
tombe d'un plongeoir

Hier après-midi , une jeune é t u d i a n t e
hollandaise, Mlle Caroline Gcldkamp,
17 ans, demeuran t  k Neuchâtel , a glissé
d'un plongeoir à la plage des Falaises.
Souffrant  d'une fracture probable de
la jambe gauche, la jeune f i l le  a été
t ranspor tée  à l 'hôpital  Pourtalès par
l'ambulance de la police.

CORTAILLOD

Un nouveau président
de commune

(c) Lors de sa dernière  séance, le
Conseil communal  a nommé M. Char-
les Renaud à sa présidence. M. Marcel
Heuby est vice-président et M. Robert
Comtesse, secrétaire.

FLEURIER

Le passager d'une moto
blessé

(c) Vendredi  peu avant  14 heures, un
au tomobi l i s t e  de Sa in t -Sulp ice  c i r cu la i t
à la rue de l ' Industr ie  d' est en ouest.
Son in ten t ion  é ta i t  de se rendre à
l 'hôpi tal .  Au moment  où il a l l a i t  bi-
f u r q u e r  à gauche , il en t end i t  un coup
de k laxon , f r e ina  et s'arrêta .  Un mo-
tocycliste rie Môtiers  qui  su iva i t  la
voi ture  toucha l'ar r ière  de celle-ci  et
le passager M. J.-J. W„ de Môt iers
également , qui se t rouvai t  en croupe
a été blessé à la jambe gauche. Après
avoir  reçu les soins d'un médecin , M.
W. put ren t re r  à son domici le .  Les
dégâts  matériels  aux véhicules sont in-
s ign i f i an t s .

A CHÊNE-PAQUIER

(c) Avant-h ie r  soir, à Chêne-Pâquier,
la populat ion du village célébrait la
Fête du ler août sur le plateau de
Saint-Mart in-du-Chêne, où un grand
feu avait été allumé. C'est alors que
deux enfants  en vacances au village,
v o u l u r e n t  a l lumer  de la poudre noire,
répandue sur un pan de m u r  faisant
partie des ruines du château et f u r e n t
c r u e l l e m e n t  brûlés. Il s'agit du jeune
Rodolphe Liardct, de Paris , âgé de 17
ans, qui a été douloureusement  brûlé
au visage, et de Will iam Giorgis , âgé
de 13 ans , venant  d'Italie , qui a été
brûlé  moins gravement à une main et
au genou.

Les deux blessés fu ren t  Immédiate-
ment conduits  à l'hôpital d'Yverdon ,
où ils reçurent les soins que nécessi-
tait leur état.

Deux enfants brûlés
par de la poudre noire

(sp) Dans la nui t  du 1er au 2 août ,
après 22 heures , une équipe de sai-
sonniers a fa i t  du tapage nocturne ,
chan tan t  à tue-tête et d iscutant  avec
force. Tous ces personnages e n t r è r e n t
ensui te  dans un é tabl issement  public ,
où les choses s'envenimèrent  à un tel
point qu 'il y eut échange de coups
et que le gendarme dut  être a le r te .
Procès-verbal a été dressé contre ces
trop bruyants  et trop « boui l lants  » in-
dividus.

DOïHRRESSOiX

Ils fêtaient aussi
le 1er août...

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 2 août.

Température : Moyenne : 23,1 ; min. :
16,6 ; max. : 29,3. Baromètre : Moyenne :
720 ,0. Vent dominant : Direction : sud ,
sud-est ; force : calme à faible. Etat du
ciel : légèrement nuageux.

Température de l'eau du 2 août : 23°

Niveau du . lac du 2 août : 429 ,35

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes, Valais et Grisons : d'abord ciel se-
rein. Samedi après-midi nuageux, quel-
ques orages spécialement dans l'ouest
du pays. Température en plaine com-
prise entre 15 et 20 degrés tôt le matin ,
voisine de 30 degrés dans l'après-midi.
A 1500 m, température voisine de 17 de-
grés. Rafales pendant les orages ; à part
cela vent généralement faible. En mon-
tagne, vent du sud.

EGLISE RÉFORMÉE ÉVANGÉLIQUE
Terreaux : 7 h 15, culte matinal.
Collégiale : 9 h 45, sainte cène,

M. Vivien.
Temple du bas : 10 h 15, sainte cène,

M. Gygax.
Ermitage : 9 h , M. Schlfferdecker.
Maladière : 9 h , M. Gygax.
Valangines : 10 h 15, M. Schlffer-

decker.
Cadolles : 10 h , M. Gorgé.
Chaumont : 9 h 45, M. Junod.
Collégiale : 20 h 15, concer t de la

Chorale des jeunes de Bordeaux.
La Coudre : 10 h , M. A. Clerc.
Serrières : 10 h, culte, M. J.-E. Laede-

rach.

DEUTSCHPRACH I GE REFORMIERTE
K I R C H G E M E I N D E

Temple du bas : 9 h , Gottesdienst (Pfr.
Welten).

VIGNOBLE ET VAL-DE-TRAVERS
Keln Gottesdienst (allg. Ferien).
:¦; ÉGLISE CATHOLIQUE R O M A I N E
Eglise paroissiale : messes à 7 h , 8 h,

9 h 30, 11 h et 18 h 15 ; compiles
a 20 h.

Chapelle de la Providence: messes à 6 h,
à 10 h pour les émigrés de langue
espagnole.

^ Les Cadolles : messe à 6 h.
Chapelle du Vauseyon : messes à 8 h,

9 h 30 et 11 h.
¦ Chapelle de la Coudre :¦ messe -à 9 h.
Chapelle de l'Institut catholique : messe

à 10 h 45 pour les émigrés de langue
Italienne.

Chaumont, collège : messe k 10 h.

Eglise évangélique libre. — 9 h 30, culte
et cène, M. Roger Cherix ; 20 h , évan-
gélisation , M . Roger Cherix.

Colombier : 9 h 45, culte, M. Georges-
Ali Maire.

Evangelisohe Stadtmission, 6, rue J.-J.-
Rousseau. — 14 h 45 : Jugendgruppe ;
20 h 15, Gottesdienst. Saint-Biaise : Vi-
gner 11, 9 h 45, Gottesdienst ; Corcelles:
Chapelle, 20 h 15, Gottesdienst.
Mcthodistenkirche, Beaux-Arts 11. —
9 h 15, Gottesdienst ; 20 h 15, Jugend-
bund.
Première Eglise du Christ , Scientiste. —
9 h 30, culte en français et école du
dimanche ; culte en anglais à 10 h 45,
le deuxième dimanche du mois.
Eglise néo-apostolique, rue Gabrlel-Lory 1
20 h , service divin .
Assemblée de Dieu. — 9 h 45, culte ;
20 h , évangélisation, chapelle de l'Espoir ,
Evole.
Armée du Salut. — 9 h 45, culte ; 11 h,
Jeune Armée ; 20 h , réunion publique.
Eglise adventiste du septième jour. —
Samedi : 9 h 30, étude de la Bible ;
10 h 30, culte.
Eglise de Philadelphie, chapelle des Ter-
reaux. — 10 h, culte et sainte cène ;
20 h, évangélisation.
Eglise de Jésus-Christ des Saints des
Derniers Jours, fbg de l'Hôpital 19. —
9 h 45 , école du dimanche ; 11 h , jeûne
et témoignages.
Eglise évangélique de Pentecôte, Peseux,
rue du Lac 10. — 9 h 45, culte.

Cultes du 4 août

La police de sûreté et la gendar-
merie ont procédé à l'arrestat ion de
deux voleurs qui avaient  sévi à Neu-
châtel et dans la région.  Le. premier,
D. E., ressortissant a l l emand , âgé de
25 ans , sans domicile f ixe , s'était rendu
coupable de vols commis dans des jeux
automatiques et dans des bars à café.
Récidiviste déjà , E. a été écroué à Neu-
châtel.- D ' autre part , un Solcùrois, J, fi.,
45 ans, a également été écroué après
avoir comparu  devant  le juge d' instruc-
tion. Il ava i t  cambriolé des chalets à
Vaumarcus et à Concise avec la com-
plici té  d'évadés de la maison d'édu-
cation de la Montagne-de-Diesse.

Deux cambrioleurs
en prison

Dimanche 4 août , la Chorale des Jeu-
nes de Bordeaux, composée de douze
garçons et dix-neuf filles , chantera
sur le porche et à l'intérieur de la
Collégiale. Ils Interpréteront des chan-
sons de la Renaissance, du folklore po-
lonais et portugais, et des chansons
harmonisées par des compositeurs mo-
dernes français (Poulenc, M. de Rance ,
Aubain) ou suisses (Boller , Binet). La
partie sacrée débutera également par le
XVIe siècle (Goudimel , Cl. Le Jeune),
de la musique latine et russe (Bort-
niansky, Kedroff ) .  Pour terminer, les
jeunes de Bordeaux interpréteront un
motet pour double chœur , de J.-S. Bach.

La Chorale des jeunes
de Bordeaux chantera

dimanche à la Collégiale

CHI.WARI (Gênes)
RIVIERA LIG., Levant

Agréable pension de
famille — Près de la
mer — Cuisine soignée .
On accepte inscription
pour septembre. Lit. 1650
tout compris. — Mme
ZACCARO, Corso Dante
152, CHIAVARI. — Tél.
28107.

DAME dans la cinquan-
taine, présentant bien ,
désire rencontrer mon-
sieur sympathique de 50
à 60 ans (si possible avec
permis de conduire), pour
passer les vacances du
8 au 28 septembre pro-
chain. Ecrire sous chif-
fres H. G. 2818 avec
photo au bureau de la
Feuille d'avis.

PRÊTS
pour

mise en ménage
Depuis des années
nous accordons aux
fiancés et acheteurs
de mobilier des prêts
pour leur aménage-
ment. Conditions spé-
ciales. Nous finan-
çons également des
contrats déjà signés.
Votre demande sera
traitée avec discré-
tion.

ZBINDEN & Co
case 199, Berne 7

STOPPAGE
D'ART

M"" Leibundgul
Nettoyages chimiques

NEUCHATEL
2, rue Saint-Maurice

ler étage
Tél. (038) 5 43 78
Envols par poste

L'atelier restera
ouvert tout l'été

On cherche k acheter

bassin
de fontaine

ou petit abreuvoir en
roc. — Faire offres avec
dimensions à Cornaz. —
Grand - Chaumont, sur
Neuchâtel.

Nous achetons:
Meubles antiques
Argenterie
Tableaux
Gravures

VEDOR Si. BIENNE
Case 209

On cherche à acheter
un

porte-bébé
pour voiture, Tél, 8 37 28,

Je cherche
antiquités

pour meubler une mai-
son. Je cherche à ache-
ter meubles, tapis, ri-
deaux, tableaux, pendu-
les, argenterie, verrerie,
vaisselle, cristaux, bron-
zes, lustres, etc. Mar-
chands s'abstenir.
Adresser offres écrites k
CS 2733 au bureau de la
Feuille d'avis.

Meubles
A vendre d'occasion ,

soit : une chambre à
coucher style ancien , ta-
ble à allonges, buffet
combiné, secrétaire, ar-
moires, chaises, fauteuils,
divans , petits meubles,
ainsi que

cuisinière à gaz
en bon état , S'adresser
à R. Saucy, Rosière 6.
Tél. 5 96 81.

A

Le dîner
jaune

Céramique - Trésor 2

Trouvé une chaise. La
réclamer i Côte 127, 2me
k gauche ou tél, 5 94 41,

René Cavadini . ™c_
MÉDECIN-DENTISTE LOUIS L t Y t R

Rue du Seyon 10 médecin-dentiste

DE RETOUR ABSENT
Tél. 4 10 10 du 29 juillet

au 26 août

[

Laboratoire médical, à Lausanne,
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Les témoignages d'affection, les marques

de sympathie, ainsi que les nombreux envois
de fleurs, ont beaucoup aidé la famille de

Monsieur Jean COSTA

à supporter cette douloureuse épreuve d'éter-
nelle séparation.

Elle remercie sincèrement toutes les per-
sonnes qui se sont jointes à son grand deuil
et les prie de croire à sa vive gratitude.

y Neuchâtel, le 3 août 1963,

FOI MONDIALE BAHA'IE
« O mon Seigneur I Fais de Ta beauté
ma nourriture, de Ta présence mon
breuvage, de Ton plaisir mon espoir... *

BAHA'U'LLA.
Renseignements : Case 613, Neuchâtel 1

O jour heureux ! lorsqu 'on ta gloire
Aux yeux des tiens tu paraîtras
Avec le cri de la victoire,
Vers toi, Jésus, tu nous prendras.

Monsieur Jean Tschanz , à Gorgier  :
Mademoisel le  Nell ie  Tschanz , à Gor-

gier  ;
Mons ieur  cl Madame Gustave-Adolphe

Tscbanz-Glardon et leurs e n f a n t s :  Jean-
Paul , Sylvio et Jane-Marie , à Gorgier ;

M o n s i e u r  et Madame David Tschanz-
Varidcl  et leurs f i l les  : Sylviane et
Anne-Lise, à Orbe ;

Mons ieur  et Madame Daniel  Porret-
Tscbanz et leurs e n fa n t s  : Daniel ,
Louis , A n n e - M a r i e  et Charles , à Mon-
ta lchcz  ;

Mons ieur  A u g u s t e  Tschanz, ses en-
f a n t s  et p e t i t s - e n f a n t s  ;

les f a m i l l e s  Cel l ie r , Tschanz et al l iées ,
ont la tristesse de fa i re  part du départ
de leur bien-aimée mère , belle-mère,
grand-mère, belle-sœur, tante et parente ,

Madame

Gustave-Ad. TSCHANZ
née Marguerite CELLIER

qui s'est endormie, paisiblement dans
la paix de son Sauveur, à l'âge de
81 ans.

Gorgier, le 2 août 1963.

Je me réjouirai avec joie en
l'Eternel, mon âme s'égayera en
mon Dieu ; car II m'a revêtu des
vêtements du salut, Il m'a couvert
de la robe de l'a justice.

Es. 61 : 10.

Mol , je verrai ta face en justice;
quand je serai réveillé, je serai ras-
sasié de ton image.

Fs. 17 t 15.
L'ensevel issement  aura lieu à Saint-

Aubin , d imanche 4 août.
Lecture de la Parole, à 12 h 45, à la

salle communale , à Gorgier.
Service au temple de Saint-Aubin, â

13 h 30.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Ê̂AlCtÂAi&iMj Cei

B.JEANRICHARD Dir *̂*Uli*»'̂

Dieu est amour.

Madame Roger Donncr-Lcbct et ses
e n f a n t s  Mar ianne , Françoise, Jean-Paul
et Pierre ;

Madame Marthe Donner , k Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Ernest Lebet,

aux Verrières ;
Monsieur et Madame Max Donner et

leurs  en fan t s , à Neuchâtel ;
Monsieur  et Madame Robert Lorimicr

et leurs e n t a n t s , à Vevey ;
Monsieur  et Madame Hubert Donner

et leur f i l l e , à Auvern ie r  ;
Monsieur  et Madame Fernand Donner

et leurs f i l s , à Neuchâte l  ;
M o n s i e u r  et M a d a m e  Marc Gry et

leurs  e n f a n t s , k Mijoux (France)  ;
M o n s i e u r  et Madame Raymond

Schlacpfcr  et leurs f i ls , aux Verr ières  :
M o n s i e u r  et Madame Louis Lebet et

leurs  e n f a n t s , à Bu t t e s  ;
M o n s i e u r  et Madame Jean Michel et

leur  f i ls , à Yverdon ;
Mademoiselle Elisa Blaser, à Môtiers ,
ainsi  que les fami l les  parentes et

a l l iées ,
on t  la douleur de faire part du dé-

cès de

Monsieur Roger DONNER
leur cher époux , père , f i l s , beau-fils,
frère, beau-frère , oncle et cousin , enlevé
a c c i d e n t e l l e m e n t  à leur t endre  affec-
tion , dans sa 46me année.

Neuchâtel , le 31 ju i l le t  1963.

L'Eternel est mon berger,
L'e n t e r r e m e n t , sans sui te , aura lieu

samedi 3 août , à 10 heures, au cime-
t ière  de Beauregard (ent rée  portail
nord).

Culte  à la chapelle de la Maladière,
à 9 heures.

Domic i l e  mortuaire  : Bel-Air 5.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part



La Nouvelle-Calédonie, île de lumière
UN NEUCHÂ TEL OIS DANS LES MERS DU SUD

(VOIR LA « FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL » DU SAMEDI 27 JUILLET.)

A vingt mille kilomètres de chez
nous , en Melanésic, la Nouvci lle-Caité-
donie s'étend sur près de 400 km
de Ions et sur 50 à 60 km de large.
Elle est entourée par une magni-
fique barrière de corail d'une blan-
cheur éblouissante ; entre ce récif
et la côte s'étend le lagon. Les va-
gues de la haute mer viennent se
briser contre le récif tandis que de
l'autre côté les eaux du lagon sont
à peine agitées. C'est dans ces eaux
calmes et . transparentes que s'épa-
nouissent les coraux, c'est là que
vivent des poissons de toutes for-
mes et de toutes couleurs, langous-
tes, crabes , mollusques , c'est là
aussi le paradis des coquillages. Le
pêcheur sous-marin y vit dans un
monde irréel.

Quel choix parmi ces joyaux des
mers du Sud : cônes, olives, mitres,
murex , porcelaines , trocas (expor-
tées en Europe pour l 'industrie de
la nacre et des boutons) , tridaena
(bénitier) bleus, violets , mauves ,
verts , dépassant lc poids de 100 kg.

Quel tableau admirable : corail

Une hutte calédonienne.

en fleurs, corail éponge, couronne
de Vénus , anémones de mer immen-
ses servant de refuge à des milliers
de petits poissons bleus , verts, jau-
nes, noirs , striés ; polypes roses,
pourprés , violets , bruns ou verts ,
petites fleurs s'ouvrant et se fer-
mant , vives et impressionnables
comme Ha sensitive, s'agitent perpé-
tuellement sous l'eau merveilleuse-
ment transparente.

On retrouve une gamme de cou-
leurs tout aussi riche à la surface
de Pile de lumière : le bleu pur et
léger du ciel, le bleu foncé de la
mer, la gamme des verts du lagon ,
le roux tirant sur le fauve des mon-
tagnes , terrains ferrugineux con-
tenant de l'or, de l'argent , du cui-
vre, du zinc , du plomb et dont les
plus riches renferment du fer , du
chrome et du nickel , ce dernier
étant exploité à ciel ouvert.

Certaines régions sont encore ha-
bitées par des tribus. Les Cana-
ques forment le fond de la popula-
tion à laquelle se mêlent des Poly-
nésiens, des Chinois, des Indoné-

siens et des sang-mêlé liant entre
eux les différents éléments raciaux.

Le climat tempéré par l'alizé est
plus humide sur la côte est, qui est
mnotagneuse et dont quel ques som-
mets dépassent 1600 m. La forêt
tropicale y domine avec sous-bois ;
on y trouve le kaori , le bois de fer,
l'araucaria , le pin colonnaire pou-
vant atteindre 50 m de hauteur , le
santal qui, trop exploité , devient
rare ; le palétuvier couvre les va-
ses des baies et les embouchures
des rivières, tandis que sur les
côtes poussent le caféier, le ca-
caoyer , le maioré (arbre à pain)
le manguier, le papayer , le bana-
nier et le cocotier qui fournit eau
et lait de coco. La chair blanche des
noix mélangée au taro ou à l'igname
sert de nourriture ; le résidu four-
nit un excellent tourteau pour l'ali-
mentation du bétail ; la pulpe de
coco séchée donne le coprah duquel
on tire des graisses végétales et du
savon ; les palmes et le bois sont
employés pour la construction des
maisons.

La côte ouest plus sèche a une
végétation plus pauvre, c'est la sa-
vane ; cette végétation ressemble
davantge à celle de l'Australie qu'à
relie des îles voisines, les Nouvelles-
Hébrides.

La Nouvelle-Calédonie n 'étant que
depuis peu colonisée est restée pen-
dant très longtemps isolée de toute
autre terre. Elle possède une flore
et une faune propres qui n 'existent
nulle part ailleurs , comme par
exemple le pin colonnaire qui peu-
plait déjà ses forêts il y a des mil-
liers d'années (vrais fossiles vi-
vants).

Le niaouli est l'arbre typique de
la Nouvelle-Calédonie. Son tronc est
recouvert d'une quantité de très fi-
nes écorces enroulées les unes sur
les autres , résistant admirablement
aux incendies de brousse qui em-
brasent souvent la savane ; ils re-
verdissent rapidement assurant ain-
si leur oonservaitiion qui est d' une
grande importance pour l'assainis-
sement du pays ; de la même fa-
mille que l'eucalyptus, on en tire
une essence parfumée et désinfec-
tante très appréciée.

Le buliiiie et le cagou

Préservé de la destruction par
l'isolement de la Nouvelle-Calédonie ,
le bulime, très gros escargot dont
la coquille est épaisse comme celle
d' un coquiil'lage marin (M n 'exist e
en Europe qu 'à l'éta t de fossile)
sert ici de nourriture à un oiseau
très ancien lui aussi , le cagou (au-
tre fossile vivant),  emblème de la
Nouvelle-Calédonie, dont l'image fi-
gure sur quelques pièces de mon-
na^î  et timbres-poste ; unique en
son genre , il ne s'apparente à au-
cune espère connue ; de la grosr
seur d'une poule il est gris bleuté,

marbré de brun , de blanc, de noir
sur des ailes, une aigrette blan-
che sur la tête, le bec légèrement
recourbé , les pattes rouge-orange ,
inapte au vol ; son cri ressemble
davantage à un aboiement qu 'à un
cri d'oiseau.

La forêt est le refuge d'espèces

curieuses comme le grand gecko,
lézard hideux évoquant le souvenir
des monstres antédi luviens .  Il exis te
aussi un mammifère indigène très
répandu , la roussette , grande chau-
ve - souris se nourrissant d'insectes
et de fruits , et dont la chair est
particulièrement appréciée.

Le monde f éerique des coraux
La Nouvelle-Calédonie possède à

Nouméa un aquarium qui peut être
considéré comme le plus riche du
monde en organismes marins typi-
ques de la flore et de la faune d'un
lagon des mers du Sud. L'intérêt
scientifique de cet aquarium ré-
side dans la découverte de la fluo-
rescence de certains coraux de pro-
fondeur , aux formes les plus exu-
bérantes , qui s'éclairent des coloris
les plus étranges et les plus irréels
qu 'il sf.it donné de voir , merveilllcs
inconnues et ignorées des hommes
jusqu 'à ce jour.

La Nouvelle-Calédonie est une île
de lumière par la douceur de son
climat , la légèreté et la transpa-
rence de son air, la clarté de son
ciel et les bienfaisants rayons de

son soleil qui vous infusent la santé.
L'aspect féerique du disque so-

laire s'enfonçant dans la mer du
Corail et la douceur de ses belles
nuits australes s'allient à la beauté
et au charme de ce pays.

Robert BOREL,

Vue aérienne de Nouméa , capitale
de la Nouvelle-Calédonie.

Un tuyau froid pour les jours de chaleur
N'est-ce pas merveilleux pour votre
mari de rentrer chez lui à midi lais-
sant derrière sol les grandes chaleurs
et d'être reçu par son épouse dans un
appartement délicieusement frais. Ça le
met tout de suite de bonne humeur
et lui donne une agréable sensation de
détente , dont il a tellement besoin.
Comment vous vous y prenez ? C'est
pourtant  si simple. Le matin , vous com-
mencez par bien aérer tout l'apparte-
ment , puis , vous fermez les volets en
laissant les fenêtres ouvertes. Vos
chambres garderont toute la journée la
fraîcheur. Quand bien même la chaleur

serait si intense que toute l'atmosphère
en vibre , vous réussirez toujours à ra-
fraîchir l'air et à supprimer la fumée
ou les odeurs de cuisine : vous n'avez
qu 'à utiliser air-fresh. Une simple pres-
sion sur la bombe d'air-fresh et l'air
sera de nouveau frais et pur.
Si même vous utilisez de l'air-fresh
enrichi d'un des parfums délicats , alors ,
Madame , ce sera un souffle de villégi a-
ture que vous projetez , comme par en-
chantement , dans le petit train de vie
quotidien.
Offrez-vous ce petit luxe. On vous en
sera reconnaissant.

En Suisse et dans le monde
Soucieux d'aider la jeunesse

La ferme de l ' Insti tution Sully Lambelet.
(Photo Avipress - Schelllng)

A mi-chemin entre le vi l lage des V er-
rières et le hameau de Meudon , se
trouve à main  droite lorsqu 'on marche
en direction de la frontièr e, une vaste
bâtisse aux al lures  de collè ge. Une date
est inscrite à son fronton : 1883.

C'est le bâ t iment  princi pal de l 'Insti-
tu t ion Sull y Lambelet. 'La ferme de
l ' institution se trouve à main gauche
de l' autre  coté de la route. Elle est toute
neuve puisqu 'elle a clé ent ièrement  dé-
molie puis reconstruite l'an passé.

Un peu d'histoire
L'insti tution abrite sous ce toit de-

puis 1883, date en réalité de 1876. Elle
a été fondée par un Verrisan de vieill e
souche , un de ces hommes qui , au siè-
cle passé , ont fai t  la réputation du vil-
lage-frontière, lui ont donné sa valeur
morale en même temps qu 'ils l'ont en-
richi par leur négoce.

Sull y Lambelet, né le 12 sep tembre
1799, avait  fai t  des études d ' insti tu-
teur , m ais , sa vie durant , il exerça les
mét iers  de banquier  et de négociant
tout en vouant  beaucoup de soins à sa
ferme, une des mieux tenues du haut
pays. Il était célibataire.

Soucieux de laisser quel que chose de
bien à son village et , particulièrement
à la jeunesse , il légua par testament ses
biens à la munici pali té  des Verrières en
vue de la fondat io n  d' une ins t i tu t ion  où
seraient élevées des jeunes filles.

Comme l 'indique le text e inscrit dans
le marbre , k l'entrée de l ' institution,

celte maison est fondée sur le roc de so-
lides principes.

Voici ce texte  de Sully Lambelet :
«Le travail , la probité , l'ordre et

l'économie , la p iété , la moralité déve-
loppés par une bonne éducation et une
solide in s t ruc t i on , tels  sont les princi-
pes que je désire qui soient pratiqués
dans i ' é tahl iscment  que je fonde et
inculqués aux élèves. >

L ' in s t i t u t ion  trouva d'abord abri sous
le toit  de la maison Sull y Lambelet ,
au centre du village , dans l'angle formé
par les routes les Verrières - Neuchâtel
et les Verrières - la Cote-aux-Fées.

Mais , le nombre des enfants augmen-
tant , il f au t  songer à une bâtisse neuve .
C'est l' ac tuci l le  maison , inaugurée en
1883. En 1895 , à l'arrivée du direc-
teur Pierrehumbert , il y avait ving t-
trois f i l l e t t es , dix ans plus tard on en
comptait  quarante. Aujourd'hui on
comp te trente-deux enfants , filles et
garçons.

L'esprit de la maison
Le conseil d'adminis t ra t ion  a tou-

jours voulu que soit mainten u le meil-
leur esprit à «l ' institut » comme on ap-
pelle cette maison. C'est ainsi que le
directeur Pierrehumbert écrivait au mo-
ment de sa retraite : « Notre plus belle
récompense est de songer que nous
avons pu faire quel que bien. Dieu veuille
cont inuer  à faire reposer sa bénédiction
sur notre cher établissem ent .»

Au temps de M. Pierrehumbert et de
son successeur , M. Guye-Wyssil , il était

de mode d ' in i t ier  les enfant  aux tra-
vaux agricoles. Et l'on voyait alors les
f i l les  de l ' institut aux fenaisons avec
de longs râteaux ou encore à la ré-
colte des pommes de terre.

La vie a changé et la p lupart de nos
enfants ne seront plus occupés aux
travaux de la campagne une fois sortis
de l ' ins t i tu t .  C'est pour quoi les nou-
veaux directeurs , M. Knuss , aujourd'hui
directeur du Foyer des Jeunes à Neu-
châtel et son successeur M. Reymond ,
sont appelés à organiser autrement
la vie des enfants qui leu r sont
confiés.

A cet effet , un personnel plus nom-
breux seconde le coup le directorial.
Nous voyons à son côté trois gouver-
nantes-éducatrices une 1 ingère , deux vo-
lontaires , une cuisinière et un fermier.

Les enfants ne t ravai l len t  plus qu'oc-
cas ionnel lement  à la ferme. Ils ont des
loisirs organisés et leurs devoirs sont
surveillés de façon à les amener si
possible aux études secondaires. Plu-
sieurs enfants  de l'institu t suivent ac-
tuellement les cours de l'Ecole secon-
daire des Verrières.

Le conseil d'admin i s t r a t i on  t ient  k ce
que les enfants considèrent l'institut
comme leur maison et y reviennent p lus
tard avec plaisir. La direction et le
personnel sont appelés à une  grande
œuvre d'amour et d 'éd i f ica t ion .

J.-P. BARBIER.

La façade principale de l'Institution

Un Verrisan fonde
l'institution Sully Lambelet 80 centimes le centimètre...

Les métie rs insolites

C'est le prix de vente, à Genève des boas et des pythons

Tout se vend et tout s'achète , fors
l'honneur, bien entendu.

Mais au chap itre des commerces les
plus insolites et les p lus p ittoresques
existant à Genève, il faut classer le
négoce qu'un aimable citoyen de
Chêne-Bourg exerce en dilet tante et
qui connaît un grand succès : la vente
de pythons et de boas constrictors ,
de tous âges, tailles, caractères et
dimensions.

Les goûts du public évoluent vers
l'inédit. Nous n'osons écrire l'affreux
mot de « snobisme ». D'ailleurs il serait
hors de propos , car c'est avant tout de
fantaisie , d'originalité , dont font
preuve les citadins qui achètent un
reptile géant pour l'installer au salon
ou dans la chambre à coucher...

Nous ne voudrions pas médire des
animaux classiques que l'homme se
donne pour compagnons (chats , souris
blanches, perroquets, hamsters ou
caniches), mais avouez qu'avoir un
boa ou un python à la maison , ça a
une tout autre allure qu 'un chien de
garde 1 Bien sûr, il y a les préjugés...
En général les gens sont contre les
serpents, quels qu 'ils soient :

— Pouah... quelle horreur ! C'est
visqueux, ça rampe... ça pique...

Bref , glissons 1
D'abord un serpent , fût-il asp ic ou

anaconda , ne « pique » pas. Prière de
ne pas confondre avec le hérisson et
la fourmi rouge, s'il vous plaît. Non ,
les serpents mordent (à belles dents ,
croyez-le) et le seul point à considé-
rer est de savoir s'ils sont venimeux
ou non. Pythons et boas se rangent
naturellement dans la catégorie « inof-
fensive », à savoir qu 'ils sont dépour-
vus de tout venin. Tout au plus peut-
on craindre d'eux un éventuel enla-
cement qui peut aller jusqu 'à ce que
mort s'ensuive...

Mais il s'agit là de sujets qui se sont
levés de la mauvaise écaille et qui
n'ont rien de commun avec les braves

La place d' un python bien élevé est au jardin familial !
(Photo Terrier , Genève)

pensionnaires du Genevois , qui sont ,
eux , parfaitement domestiqués et...
sociables.

Le boa ne se débite pas en tranches
(comme le salami) mais au centi-
mètre...

Dans sa propriété du Chemin-Buet ,
à Chêne-Bourg, ce négociant a amé-
nagé un immense « serpentarium »
dans lequel se prélassent , sous la
caresse de l'infrarouge , quelques di-
zaines de reptiles indolents.

Mais la paresse de Messire Python
n'est que superficielle. Dès qu 'on le
sort de sa cage de verre, il montre
tout de suite qu 'il peut être bien autre
chose que la masse inerte que l'on
croit. Il se glisse autour de vos épaules
d' une manière très affectueuse... et
sa joie ne connaîtra plus de bornes si
vous lui permettez de faire un peu de
gymnastique dans le jardin , au grand
dam du chat et à la grande terreur des
oiseaux.

Boas constrictors et pythons rovaux

sont certainement les moins chers des
animaux tropicaux que l'on puisse se
procurer à Genève. Le prix varie entre
80 centimes et un franc... le centi-
mètre.
— Attention , précis e le commerçant,
pas question de me dire : « mettez-m'en
un mètre cinquante ou deux mètres
soixante », U fau t  prendre la p ièce
entière. Nous ne fai sons pas de détail
afin de ne pas détériorer la marchan-
dise...

Le python : un merveilleux anti-
vol pour voiture !

U est intéressant de découvrir quels
sont les gens qui acquièrent ces rep-
tiles.

Une demoiselle de Suisse aléma-
ni que en a fait provision... afin d'en
entourer son lit. Son sommeil serait
troublé sans la présence de quel ques
serpents. Ça, c'est un cas. Que nous ne
sommes pas qualifiés , vous et moi,
pour analyser.

Mais il n'y a pas que les... disons
excentriques, il y a les gens prati ques.
Des malins se sont rendu compte qu 'en
installant un boa bien enroulé sur le
siège du conducteur, la voiture se
trouvait du même coup dotée d'un
fort efficace antivol.

Jamais, en effet, de mémoire de
voyous, on n'a dérobé une auto ainsi
habitée.

Comme gardien de villa, un beau
python royal fait également merveille.
Placé bien en évidence près du por-
tail , il découragera les plus mauvaises
intentions.

Autres avantages : cet animal
n'aboie pas à tout propos , il ne coûte
pas cher à l'entretien (ce pensionnaire
ascétique se contente de quel ques sou-
ris ou rats par mois). Bref , pour une
somme dérisoire son heureux posses-
seur peut offrir le grand frisson à ses
visiteurs.

A Genève, un gentleman-farmer
détient un boa au caractère fort
attachant.

Répondant au doux nom de « Domi-
nique », il se plie à tous les caprices et
les enfants du lieu n'ont pas de meil-
leur compagnon de jeu.
... mais pourrait-on en dire autant des
braves gabelous qui eurent à vérifier
le contenu des caisses en provenance
d'Abidjan ?

Pourtant , la consigne c'est la con-
signe, le règlement est fait pour tout le
monde , même pour les serpents qui
n'ont rien à déclarer :

— A vez-vous visité la caisse aux
pythons , douanier Rousseau ?

— Oui, chef.  Si vous voulez contrôler
mon travail , des fois  que quelque chose
m'aurait échappé...

— Inutile , je vous fa is  confiance.
¦ Et ce gradé de penser qu 'il est heu-

reux que la taxation ne se fait pas au
centimètre, mais au poids , car il ne se
sent pas très gaillard pour dénouer ce
nœud de boas , pour les mesurer de la
tête à la queue.

Ça ne fait rien : il y a quand même
de fichus moments dans la vie d'un
douanier.

Comme disait l'autre : « Un python ,
on ne sait pas de quel boa ça se
chauffe 1 »

Les gabelous ont de quoi se réjouir :
la demande reptiles est très forte à
Genève... René TERRIER .

air - fresh se vend dans votre pharmacie ou droguerie en trois parfums différents
ou neutre.

il I "S ' j  S8"̂ !!; Contre les mauvaises odeurs , pour une atmosphère
il 11 l l tjUlS agréable.



PRÊTS
àft\ Sans caution jusqu'à 5000 fr.

Formalités simplifiées
Q) Discrétion absolue

Banque Courvoisier & CiB
Téléphone (038) 5 12 07 - Neuchâtel
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SOS...
Araldite
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Araldite colle tout: fer
caoutchouc durci
cuir
porcelaine

, verre
î ! 11 bois, etc.
.«* "Hf Depuis des années,

m^M fi*-l (aéronautique, etc.)

r " î ffiE! indispensable à tous

ĵj BLj Araldite a 
sa 

place
¦ dans tous les ménages.

jf feffBJ  ̂ v ¦ J. J3 A.
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Serviette ,O3JL13,-JL/IIXC ^
,, _ ,  ...merveille de douceur - un produit de la Fabrique Internationalea Objets de Pansement Schaffhouse, la première fabrique d'ouate du monde

r *

Le sachet plastique de 10 Fr. 1.90

Augmentez vos récoltes au moyen de plants
sans virus provenant de l'établissement spécialisé I
TALISMAN : une révélation , très recommandable.

25 p. Fr. 7.—, 50 p. Fr. 13.—, 100 p. Fr. 24.—
MACHIROUX : fruits de dessert , très aromatiques.

25 p. Fr. 7.—, 50 p. Fr. 13.—, 100 p. Fr. 24.—
Madame MOUTOT : dite fraise-tomate, mi-hâtlve.

25 p. Fr. 7.—, 50 p. Fr. 13.—, 100 p. Fr. 24.—
YDUN : la plus productive, hâtive.

25 p. Fr. t.—, 50 p. Fr. 13.—, 100 p. Fr. 24.—
contre remboursement ; mode de culture.
UfAl  I ICA pépinières, Massongex (Valais)
If MLLIOHi Tél. (025) 5 10 41

f t f a  dl
QvhUfiL

Vondredi 9 août
20 h. 30

«GENÈVE A LA BELLE ETOILE»
Présentations folkloriques Inter-
nationales.
Bals dans los guinguettes au
bord de l'eau.

Samedi 10 août
15 h.

GRAND CORSO
« VACANCES FLEURIES n
Chars fleuris - Musiques
Groupes folkloriques

21 h. env.
Fête de nuit dans Ifl rade.
Bals dans les guinguettes eu
bord de l'eau.

Dimanche tl août
16 h.

GRAND CORSO
a VACANCES FLEUIES >
Marne programme que samedi.

20 h. 30
PRESENTATIONS FOLKLORIQUES
Même programme que vendredi
soir.

Lundi 12 août
20 h. 45

SPECTACLE DE DANSES
FOLKLORIQUES ROUMAINES
par l'Ensemble national de
Roumanie.
Concerts par la Musique des
Fusiliers royaux Irlandais

Location :
Intérêts de Genève et Grand Passage

Il y a vingt ans, c'est-à-dire pen-
dant la dernière guerre , la tourbe
avait pris une très grande Impor-
tance pour notre approvisionnement
en chauffage. La vallée de la Sagne
et des Ponts avait une place de
choix, puisque c'est environ 1200 et
1500 ouvriers qui en faisaient l'ex-
ploitation pendant ces sombres an-
nées. Aujourd'hui ce produit est
presque invendable en dehors de la
région en raison de sa friabilité et
de son encombrement pour la même
puissance calorique; c'est donc pres-
que exclusivement les gens de la ré-
gion qui l'exploitent pour leur pro-
pre usaçe. Son exploitation manuelle

est très Intéressante dans les bancs
de tourbière. L'on coupe des tran-
ches de 30 x 15 cm de large et
10 - 12 cm de haut , tranches rem-
plies d'eau qui sont déposées l'une
à côté de l'autre sur le terrain.
Après quelques jours de soleil, l'on
retourne chaque tourbe afin de sé-
cher l'autre côté. Une fois l'eau éva-
porée et la tourbe plus solide, on
fait de petits « châtelets » pour évi-
ter que les Intempéries ne les ra-
mènent à leur état primitif. Le sé-
chage se termine en faisant de pe-
tites « mollîettes » ajourées afin que

l'air passe au maximum.

Une matière première délaissée : la tourbe
&'.""*'» <: ¦ --nr- . . .  

¦- - -_ ... . . .  _
AU FIL DES ONDES

Vive la musique !
Parfois, lorsque le chroniqueur

est alléché par les programmes
français, il règle son poste sur les
émissions de la grande voisiné ; i'1
entend alors, heure après heure, de
la musique « non stop ». Ainsi en
alla-Ml deux fois en juillet, le 5
et le 17. Cela dure du petit matin
à minuit. L'auditeur agacé doit se
rendre à l'évidence : il y a grève
quelque part , faite par quelques-
uns, parce qu'ils ne sont pas con-
tents. Techniciens, machinistes, an-
nonceurs, chroniqueurs, refusent de
rien faire durant vingt-quatre heu-
res. Ce chômage, très conscient et
bien organisé, est une plaie ; mais
le 17, l'on put rire tout de même
à l'annonce fa ite : le personnel
parlant de la R.T.F. se taira toute
la journée...

La grande « Neuvième »
Au soir du 17 juillet fu t  donnée ,

en la_ cathédrale de Chartres, la
neuvième symphonie de Beethoven.
Tout en fut grandiose, à commencer
par le prestigieux cadre qu 'est ce
lieu unique. Le monumental ou-
vrage, qui dure une heure et quart ,
fut exécuté par l'Orchestre natio-
nal de la R.T.F., sous la direc-
tion de Charles Miinch , les chœurs
de la R.T.F. et un quatuor vocal
venu d'Allemange. Cette audition
combla d'admiration les auditeurs
sans-filistes, tant par la masse puis-
sante de l'orchestre et l'élan ma-
gnifi que des chœurs, que par la
qualité des solistes. L'œuvre fut  ap-
plaudie avec véhémence par un pu-
blic certainement fort nombreux.
Sans doute son enthousiasme ne se
pouvait-il traduire qu'ainsi ; au de-
meurant, Ton devra it bien faire de
même chez nous, lorsque, dans nos
églises, l'on accepte que soient don-
nées des œuvres de musi que pro-
fane. Réfréner les marques de l'ad-
miration reconnaissante est une
sensation des plus pénibles, dans le
public.

Musique de chambre
A la mi-juillet, nous avons enten-

du un festival Francis Poulenc, sur
Radio-Paris, et, entre autres char-
mantes compositions, un trio bien
séduisant, pour piano , hautbois et
basson ; puis, chantées avec beau-
coup de finesse, de sensibilité, par
Jean-Christophe Benoit , des « Ba-
nalités » de Guillaume Apollinaire,
nommées ainsi à tort : enrobées des
suaves musiques die Poulenc, ces
poèmes étaient délectables.

« Le Tourment »
Bien titrée, cette pièce policière

d'Aloyse Margot, occupa agréable-

ment la soirée du 22 juillet ; 1 as-
sassin d'une fille, bourrelé de re-
mords, vient s'accuser du crime —
parfait en son genre — un an plus
tard , et à des gens divers qui n 'en
veulent et n 'en voudront rien croi-
re, quoi que l'assassin pût prou-
ver. Son tourment est de tous les
instants,  le nôtre également , et,
quand la preuve matérielle est ap-
portée par hasard , elle ne sert à

Et à part cela...
9 trente minutes nous semblent

bien suffisantes pour la présenta-
tion vespérale du Miroir du monde ;
or, il arrive trop souvent que cette
longue émission s'allonge encore : le
5 juillet , elle dura quarante minu-
tes ; c'est abuser de notre attention ;

9 le sommet du bla-bla-bla fami-
lier entre les membres du jury de
Discanalyse fut  sans doute atteint ,
le 20 juil let , lors de cette émission ;
ces quatre personnes, partant en-
suite en vacances, ont-elles voulu
«en mettre » une ult ime fois ? Nous
pûmes le penser , tout en rongeant
notre frein ;
9 nous n'avons pas souvent l'oc-

casion d'entendre l'Orchestre de la
Radio suisse italienne ; ce fut  donc
avec hien de l'intérêt que nous
avons écoute cet ensemble le 20 juil-
let , jouant sous la direction d'André
Cluytens ; musique française unique-
ment : Lalo , Bizct, et en particulier
le « Tombeau de Couperin », de Ra-
vel , joué avec une pompe magni-
fique ;
9 un brillant quatuor de cuivres

d'Amsterdam joua , dans l'après-midi
du 23 juillet , une « Petite suite »
d'un compositeur peu connu , Jan
Koestler ; c'était une captivante ren-
contre avec un musicien plein de
fantaisie et servi d'excellente façon
par les musiciens hollandais ;

9 le film radiophonlque de R.
Verdaine : le ¦¦ Régiment des vaga-
bonds », s'est terminé lc 26 juillet ;
ce récit de légionnaires à Saigon,
sur la piste de Martin Bormann, a
été sans doute suivi avec Intérêt par
grands et moins grands ; il était
bien joué , encore que l'on sût , dès
le premier épisode, que nul ne met-
trait jamais la main sur ce terri-
ble SS ;
9 dans l'après-midi du 28 juillet ,

les brillants musiciens que sont
Mmes Devallier, Mercier et Dalman,
MM. Pierre Mollet et Paul Sandoz ,
chantèrent la ravissante pastorale-
ballet de J.-B. Lully : la « Grotte de
Versailles » ; l'O.C.L. les accompa-
gnait délicatement ; tous ces artistes
contribuèrent ainsi à faire de ce
moment dominical une très riche
demi-heure.

T* P. R.

rien , parce qu'elle n 'a pas de té-
moin valable. C'était un choix ex-
cellent.

« Printemps à Prague »
Le concert du 24 juillet , retrans-

mis de Prague sous ce titre bien
choisi , donna aux sans-filistes l'oc-
casion d' entendre l'Orchestre sym-
phonique de la radio de cette ca-
pitale , avec le concours de Maurice
Gendron , celliste. «La Mer», de Clau-
de Debussy, étala ses merveilles
fluides, sous la caresse du vent , et
ces jeux , traduits par les musiciens
tchèques, avaient une merveilleu-
se vivacité. De Jean Françaix, une
sp irituelle Fantaisie , nous permit  de
goûter le style chaleureux , la tech-
nique moelleuse, du solliste.

Nick Carter
Qui de nous , les aînés , ignore

qui est Nick Carter ? Il fut , avec
Buffa lo  Bill , le héros d'aventures
débitées en minces brochures enlu-
minées, vers 1900... Le 25 juillet,
nous avons eu la joie d'entendre ra-
conter l'un des exploits les meil-
leurs de ce gars aux allures de
cow-boy : le concerto de la mort.
Le « suspense » d'il y a soixante
ans valait bien celui qui nous est
offert a u j o u r d ' h u i  !

Cycle de sermons
L'heureuse formule adoptée en

juillet par le pasteur Jaccard d'Or-
be , a sans doute fort intéressé les
sans-filistes. Au cours de quatre
dimanches, l'orateur a commenté la
parabole de l'en fant prodigue, pré-
sentant les personnages de la trilo-
gie : le fils mauvais garçon , son
frère et son père. Enfin , le 28 juil-
let , ce fut un sermon sur la joie
paternelle, au retour du prodigue
repentant. Ces quatre méditations
off ra ient  un grand intérêt , ayant
entre elles un point commun , et
donnant  aux audi teurs  présents et
invisibles, du pasteur vaudois, l'at-
trait d'en apprendre davantage, d'un
culte à l'autre. Voilà une série très
bien choisie de tels entretiens.

Le Père SOREIL.

U  ̂
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On demande personnel de toute moralité :
1 VEILLEUR

pour soins aux malades ;
1 GARÇON DE MAISON

1 JEUNE FILLE AIDE DE MAISON
pour home-clinique. Ecrire sous chiffres P F 81282 L
à Publicitas , Lausanne. c —ï

o
^̂ OMEGA

i

Nous engageons :

horloger complet
pour décodage et vîsitage de petites pièces soignées ;

horloger - retoucheur
1res qualifié, ayant l'habitude du travail de précision, pour
relouche de chronomètres ;

rhabilleur de boîtes
au courant de la fabrication des boîtes acier et or, ef sachant
souder ;

visiteur de boîtes
possédant solides connaissances techniques et capable de
contrôler la bienfacture de boites acier et or, ainsi que de
pièces de joaillerie.

': . . ." — r*. j % i* * • &
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Adresser offres , avec curriculum vilae ou se présenter a OMEGA,
service du personnel, Bienne.

L'hôpital des Bourgeois de Soleure
cherche pour cet automne un

CHEF VIGNERON
pour son domaine du Landeron. Logement
à disposition. Salaire au mois.

Faire offre écrite à Edmond Stahli, régis-
seur , la Neuveville.

Je cherche

DAME
de confiance d'un cer-
tain âge pour faire le
ménage et la cuisine de
7 h 30 à 13 h 30. Prière
de téléphoner le matin
pour prendre rendez-
vous, au 4 16 25.

Chauffeur de camion
est cherché par entreprise du bâ-
timent , région de Genève.
Tél. (022) 55 24 2S.

1

ASCENSEURS S.A., SCHAFFHOUSE

Nous cherchons pour entrée immé-
diate ou à convenir

monteurs qualifiés
pour la Suisse romande ; travaux de
montage intéressants, variés et in-
dépendants.
Prière d'adresser les offres à
Ascenseurs S. A., Schaffhouse ,
bureau de montage.

V» J
Entreprise de Neuchâtel-ville
cherche

MENUISIER - POSEUR
Faire offres sous chiffres P 4288 N
à Publicitas, Neuchâtel.

On demande tout de suite

dames ou demoiselles
connaissant la dactylographie pour travaux
d'adresses , éventuellement d e m i - j o u r n é e s
admises , et à domicile. Se présenter au Bu-
reau d'Adresses, place de la Gare 6, de 9 h
à 11 h et de 15 h à 18 h, sauf le samedi.

Laboratoire de films cherche, pour
date à convenir,

employée de bureau
bonne sténodactylographe.
Place stable et bien rétribuée.
Occasion d'apprendre l'allemand.
Semaine de cinq jours.
Faire offres avec curriculum vitae
et prétentions de salaire à Pro Ciné ,
R. Thévenaz , Wiidenswil (ZH).

fS» |LiUJi31ĵ|| ,̂ | iilfcfrifl ÎA
Nous cherchons jeune

collaborateur
de bonne formation commerciale , de langue ' mater-
nelle française ou allemande.
Le nouveau collaborateur aura l'occasion de s'initier
à l'assurance de choses ou d'y parfaire ses connais-
sances , et de se préparer aux examens fédéraux
pour l'obtention du diplôme en assurances.
L'intéressé sera occupé au début dans le service
interne, avec possibilité d'occuper plus tard un
poste dans le service externe.

Prière d'adresser les offres manuscrites , avec photo
et renseignements personnels , à la
Direction de la Société suisse pour l'assurance du
mobilier, à Berne, case postale transit.

Sommelière
est demandée pour tout
de suite ou pour data à,
convenir.

Tél. (038) 6 32 81.

BULOVA WATCH COMPANY , BIENNE

Nous cherchons d'urgence

JEUNE HOMME
sérieux, sachant travailler de manière consciencieuse et
indépendante , comme

pour dessins et travaux faciles de dactylographie.
Préférence sera donnée à candidat connaissant les
cadrans.

Faire offres nu se présenter au bureau du personnel ,
faubourg du Jura 41, Bienne. Tél. (032) 2 24 51.

'. I

r ^
Importante administration privée enga- j j
gérait pour son service des cartes per-
forées système I B M : ¦¦ >

> vérificatrice qualifiée I
» opérateur qualifié

Postes stables , activité bien rémunérée.
Avantages sociaux. | [
Faire offres détaillées sous chiffres ;
W 250687 X à Publicitas, Genève. ; :

[Lire la suite des annonces classées en 13me nanel

En vue d'introduire une nouvelle

méthode de rémunération
pour ses ouvriers , une importante fabri-
que de Suisse romande cherche

employé ou technicien
jouissant d'une bonne formation et dési-
reux de se spécialiser dans ce domaine,
âge idéal 30 ans.
Cette activité requiert en particulier ini-
tiative , jugement , doigté et entregent. Le
ti tulaire sera rattaché au service du per-
sonnel où il n 'est pas 'exclu que d'autres
tâches lui soient confiées par la suite.

Prière d'adresser offres manuscrites avec bref curri-
culum vitae , photo et copies de certificats sous chiffres
FN 945-422 , Publicitas , Fribourg.

On cherche pour tout de suite une

jeune vendeuse
de confiance pour boulangerie-épicerie. Nour-
rie et logée dans la maison. Faire offres à
V. Lâderach , boulangerie-épicerie , Cernier.
Tél. 7 05 16. 

Je cherche pour tout de suite

sommelière
ou

sommelier
S'adresser au restaurant Métropole, tél.

518 86.

Gain très intéressant
est offert à représentant indépendant , fort vendeur,
habitant le canton de Neuchâtel et bien introduit
auprès des industries, imprimeries, garages, entre-
prises de peinture, etc. Produit sensationnel, de
grande consommation et de vente facile. Vente à .
la commission , en principal ou accessoire. Vastes
possibilités. Rayon : canton de Neuchâtel et Jura
bernois (partie langue française) . Les candidats
intéressés sont priés d'écrire sous chiffres P.P.
40737 L. à Publicita s, Lausanne.

Importante compagnie suisse d'assu-
rance sur la vie cherche un

¦ \ r e p r é s e n t a n t

qui sera formé comme professionnel
(cours central d'instruction aux
frais de la compagnie).
Fixe, commissions, remboursement
des frais. Caisse de prévoyance
après deux ans d'activité. Adresses
à disposition.
Conditions exigées : bonne présen-
tation , moralité irréprochable. Age
minimum : 25 ans. Messieurs d'un
certain âge pourraient entrer en ;
ligne de compte.
Adresser offres manuscrites, photo
et curriculum vitae sous chiffres
AS 5614 Z Annonces Suisses S. A.,
ASSA, Neuchâtel.

Téléphoniste
français, allemand , préposée au ma-
tériel de bureau et à différents tra-
vaux indépendants , possédant expé-
rience de la réception , serait en-
gagée par maison de gros de Neu-
châtel. — Faire offres détaillées
sous chiffres E B 2792 au bureau de
la Feuille d'avis. j

Situation de premier ordre comme

représentant
en machines d'entreprises
est offerte à candidat sérieux connaissant le
français et l'allemand. Un jeune technicien
serait éventuellement mis au courant. —
Ecrire sous chiffres P E 40784 L, à Publi-
citas, Lausanne , avec curriculum vitae, cer-
tificats et photo.

Eglise réformée évangélique
du canton de Neuchâtel

L'adminis t ra t ion de l'Eglise, à Neuchâtel
cherche une

employée de bureau
protestante , très qual if iée , excellente sténo-
dactylographe , pour le service des publica-
tions et tous travaux. Entrée en fonctions :
ler octobre 1963.

Adresser offres , avec références et pré-
tentions de salaire, au bureau de l'adminis-
tration , faubourg de l'Hôpital 21 , jusqu 'au
15 août. 1963.

^£¦ Nous cherchons pour notre service « après-vente » 5I
UN EMPLOYÉ S
COMMERCIAL I

ayant le sens technique et quelques années de pra- M
tique , si possible , dans la branche électromécanique , i '.
Langues : français , bonnes notions d'allemand. j ;
Entrée : immédiate ou à convenir. j

! Faire offres manuscrites , avec photo, curriculum
vitae et prétentions de salaire à

I FÀVAG
\\ SA

NEUCHATEL

I MONRUZ



Vous qui voyagez en septembre

Nous vous emmenons dans la plus belle région de

Yougoslavie
« O P A T I J A »

mer, tranquillité, repos, excursions

9 jours de DÉPAYSEMENT, dont un à VENISE

Départ : les samedis : 14 et 28 septembre

Prix forfaitaire : Fr. 260.—

Programme détaillé et inscriptions :

Leysintours S.A., Excursions à Leysin

Tél. (025) 6 22 23

Pour votre santé !
Bol d' air Jacquier

Tél. 5 01 95 - Rue Saint-Honoré 2

LES TROIS COLS Dimanche p
Grlmsel - Furka - Susten 4 août

Départ : 5 heures Fr. 29.50 H

SCHY\!!GF,-ll»!=.VrrE Dimanche fl
chemin de fer compris 4 aoùt

Départ : 7 heures Fr. 23.50 E

GRINDELWALD T̂wûit * 1
Départ : 7 heures jr,.. 17.50 I

LE SOLIAT D
Tloût

e

Départ : 13 h 30 jrr. y 

DE.W-DE-VAULION ^aoû?
6 

| !
Départ : 13 h 30 pr , 13, I '•

GRUYÈRES Dimanche 1
Tour du lac de Gruyère 4 août

Départ : 13 h 30 Fr. J3.— 1;

CHALET IIEIMEUG ^ût
Départ : 14 heures Fr. G.—

ChamoBiix - La Forclaz Mardi
Départ : 6 h 30 6 août

Carte d'identité ou passeport Fr. 27.—

LES BREVETS Mardi
(Saut-du-Doubs) 6 août
Départ : 13 h 30 Fr. 8. | !

Glaris - le Klausen, 7 août . . Fr. 29.— I i
Gruyères, 7 août Fr. 13.— I :
Kandersteg - lac Bleu, 7 août . . Fr. 17.— JH
Dent-de-Vaulion, 8 août . . . . Fr. 13.— W
Titisee - Forêt-Noire, 8 août . . Fr. 27.— I
Ferme-Robert , 9 août Fr. 6. I
Verbier , 11 août Fr. 22.50 | i
Chamonix - la Forclaz, 11 août . Fr. 27.— I

Programmes - Renseignements - Inscriptions I '

ijfy 11 if ËÊÊSSkm \
Saint-Honoré 2, Neuchâtel Tél. 5 82 82 |

EXCURSIONS LA CAMPANULE
Mmanche 4 août, Onchy, car et bateau (haut-lac).
)épart 12 h 30, vers Beau-Rivage. Prix : 18 fr.

Tél. 6 75 91

LA SCANDINAVI E
vous offre de merveilleux jeurs d'été
avec nos voyages dans le nord.
Dernier déport le 10 août

COPENHAGUE - OSLO - STOCKHOLM
15 jours Fr. 890.—

combiné avec l'avion à partir de Fr. 1065.—

RIVIERA DANOISE avec 10 jours de
vacances balnéaires près de Copenhague

15 jours Fr. 590.—

Demandez le programme et réservez vos
places à temps à votre bureau de voya-
ges ou chez

Attention à vos paroles !
Les patients anesthésiés ne dorment pas !
et entendent tout ce que vous dites sur leur compte !

Conseil d'un médecin américain aux chirurgiens :

Va-t-on maintenant faire enten-
dre en sourdine aux opérés sous
anesthésie des paroles optimistes
enregistrées sur disque ou sur ban-
de magnétique ? C'est , traduite d'une
manière simple, la question que po-
se à l'Académie des sciences de
San-Francisco le docteur David-B.
Cheek, qui assure : « Des paroles
prononcées en salle d'opération peu-
vent influencer les malades qui nous
entendent parfaitement. » Le méde-
cin américain soulève de nouveau
un problème, que le grand chirur-
gien George Crile avait déjà abordé
sans succès il y a 48 ans, juste au
moment où l'anesthésiologie est à
l'ordre du jour des conférences mé-
dicales dans trois pays. En effet ,
le congrès français d'anesthésiolo-
gie se tient à Bordeaux du 31 mai
au 3 juin prochain ; tm congrès si-
milaire réunira à Lisbonne (Por-
tugal ) du 9 au 15 j u i n  les spécia-
listes espagnols, portugais et sud-
américains de la même discipline.
Enfin , la Société américaine pour
l'avancement de la science et l'As-
sociation de recherche médicale des
Etats-Unis organisent durant ce
même mois de ju in  trois « journées »
sur les « problèmes et les inconvé-
nients de l'anesth ésie chimique et
électrique ».

Des troubles inexplicables
Quand le docteur Grile déclara

devant l'Académie des sciences de
New-York, en 1915, « les personnes
sous anesthésie en t enden t  parfaite-
ment les paroles prononcées par les
chirurgiens durant  l'opération et ce-
la peut leur causer par la suite
des troubles sérieux », il n 'eut pas
de succès. Le docteu r Crile , ne pro-
posait  aucune  exp érience pra t ique
pour appuye r  son hypothèse et cel-
le-ci fut rap idement oubliée par
ses éminenlis  confrères.  Ce sont jus-
tement des exp ériences indiscuta-
bles et t roublantes que le docteur
Cheek vient d' accomp lir.  Et ces ex-
périences confirment l'idée de Cri-
le. Le docteur Cheek a injecté du
penthota l  (qu 'on appelle aussi le
« sérum de vérité ») à 500 volon-
taires qui souf f ra ien t  de malaises
d'origine indé te rminée  à la suite
d'une  op ération ch i rurg ica le  délica-

L 'IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D 'AVIS DE NEUCHATEL
« fera un plaisir de vous soumettre

sa nouvelle collec tion de
CARTES DE VISITE

te et longue. Quatre cent vingt ex-
opérés ainsi interrogés présentaient ,
depuis l'intervention, des hémorra-
gies bénignes mais inexp licables,
des troubles de la circulation san-
guine , de la nutrition , ou bien ils
étaient convaincus d'être atteints
d'une maladie incurable. Et ces
mêmes personnes ont toutes ra-
conté que , pendant qu'elles étaient
endormies sur la table d'op ération ,
elles avaient entendu parler entre
eux les chirurgiens et leurs assis-
tants. Des paroles imprudentes, qui
ne se rapportaient pas forcément
au cas du patient endormi, pou-
vaient-elles avoir impressionné dé-
finitivement les malades ?

« Les anestbésiés
ont des oreilles »

« Ce qu 'un maladie , soumis à l'a-
nesthésie, peut entendre dans cet
état second , reste effect ivement  im-
primé dans son subconsc ien t» , af-
firme le docteur Cheek. L'ouïe , es-
time le médecin américain , conti-
nue à veiller t andis  que les centres
nerveux de la douleur sont mis

hors circuit. De plus, l'anesthésie
ramène le sujet à un « état pué-
ril ». Il enregistre sans esprit cri-
ti que ; c'est pourquoi des phrases
insignifiantes pour une personne
éveillée peuvent devenir très dan-
gereuses lorsqu'elles sont saisies in-
consciemment par un opéré. « Ce
qu 'un pat ient  recueille ainsi dans
une salle d'op ération est peut-être
capable de troubler ensuite ses
réactions naturelles de défense et
de récupérat ion », précise le doc-
teur Cheek. Il a joute  que, dans trois
cas au moins qu 'il a lui-même sui-
vis, une réflexion du chirurgien
qui constatait une mauvaise circu-
lat ion sanguine chez le malade pa-
raissait avoir retardé la cicatri-
sation de la p laie chirurgicale.  Le
système neuro-végétatif et le sub-
conscient risquent d'être fâcheuse-
ment influencés !

Voilà pourquoi le docteur Cheek
conseille à ses confrères de mesu-
rer leurs paroles durant' qu 'ils opè-
rent , voire de prononcer des phra-
ses encourageantes : « Les anesthé-
siés ont des oreilles ! » conclut-il.

S. S.

La crise du logement à Londres
S U I T E  DE LA P R E M I E R E  PAGE

C est que, ainsi que le montra i t
Parkin , si Rachman est vraiment
mort et enterré clans un cimetière
du Hertfordshire, où a passé son
« empire » ? Qui en a hérité ? Et
comment se peut-il que ce roi des
racketters, riche comme Crésus, et
dont le chiffre  d'affaires  annuel dé-
passait le million de livres, n 'ait
laissé, en passant de vie à tré pas ,
qu 'un bien modeste pécule ? Car,
si l'histoire a ses morts étranges,
elle connaît aussi un certain nom-
bre de dispar i t ions  mystérieuses que
les plus fins limiers de l ' Interpol
n 'éclairciront jamais (de . fait , di-
vers témoins prétendent , depuis «sa
mort» , avoir fur t ivement  aperçu
Rachman à Paris , aux Antilles et
même à... Hyde Park !).

Mais , si cette affai re  n 'a éclaté
que le 8 juillet , alors que Rachman
op érait depuis des années (il débu-
ta dans les années 1950), c'est aussi
pour deux raisons assez singulières:
la première est que les journaux ,
du fait des lois extrêmement sévè-
res existant en Grande-Bretagne sur
la d i f famat ion , avaient peur de dé-
noncer , de son vivant, un aussi
puissant personnage ; la seconde est
que l'opposition travailliste, n 'ayant
pu comme elle 1 espérait obtenir le
maximum de gains polit i ques des
af fa i r e  Vassall , Profumo - Ivanov,
Philby et autres, a cherché, en fai-
sant mousser le scandale Rachman ,
a déconsidéré dé f in i t i vemen t  l'ad-
ministration tory. Y a-t-ellé réussi?
Ce n 'est pas certain. L'arr ivée des
vacances estivales a remis à plus
tard les luttes politiques...

De toute manière , on peut dire
que le Labour a ses responsabilités
dans cette affaire.  Il a toujours été
favorable à l 'immigration des gens
de couleur. Au pouvoir , il a si bien
« planifié » les villes et « contrôlé »
les loyers que le rythme de la
construction a été ralenti , que les
propriétaires d'immeubles locatifs
négligèrent d'entretenir ces der-
niers (ce qui en faisait bientôt des
taudis) et que les racketters du lo-
gement eurent vite fait d'exploiter
une situation « idéale ». Perec Rach-
man , dit Peter le Polonais car il
était originaire de Varsovie , saisit
vite les énormes bénéfices qu'of-
frait cett e situation. Il opéra , pour
commencer, à Paddington , quartier
surpeuplé où est située la gare par
laquelle les Jamaïquains arrivent
généralement à Londres. Il racheta

un vieil immeuble locatif , dont les
locataires payaient un loyer « con-
trôlé » (c 'est-à-dire basé sur les ta-
rifs d' avant-guerre),  mais dont une
p ièce était vacante.  Celle-ci , il la
loua , à prix d'or , à une douzaine
d'Antillais bruyants... avec les ré-
sultats prévus : les autres  locataires
déguerp irent à plus ou moins bref
délai , ce qui fait que tout l'immeu-
ble fu t  ensu i te  loué, toujours à des
tarifs extravagants, à des Noirs , à
des prostituées, voire à des proprié-
taires de clubs louches.

Les récalcitrants
« corrigés » par la pègre

Pour comprendre  le mécanisme
de cette op ération , il faut  se sou-
venir  de ceci : il y a à Londres
quatre mille personnes sans « ho-
me » ; une personne qui quitte un
immeuble où elle payait  un loyer
« contrôlé » perd le droit à ce gen-
re de loyer (nettement disporpor-
t ionné par rapport aux prix ac-
tuels) ; un immeuble dont les loca-
taires a p p a r t i e n n e n t  à la catégo-
rie « loyers contrôlés » se vend et
s'achète à un prix ne t t ement  infé-
rieur à sa valeur réelle. Après son
premier coup, p a r f a i t e m e n t  réussi ,
Rachman acquit ainsi , à très bon
compte , une série de bâ t imen t s  lo-
catifs à « loyers contrôlés » mais
en prenant soin qu 'un apparte-
ment y soit vide — pour y entas-
ser, comme on l'a vu , deux , trois
ou quatre familles nègres « spécia-
lement sélectionnées ».

Lorsque, cependant , les anciens
locataires (payant  un loyer « con-
trôlé ») se refusaient  à quit ter  l'im-
meuble , les hommes de main de
Rachman intervenaient  ; ils interve-
naient également , d'ailleurs , quand
quelque locataire se p laignait  de
nouveaux loyers exorbitants.  Il est
arrivé ainsi qu 'un toit fu t  enlevé
dans un appartement sous pré-
texte de le « ré parer », mais en
réalit é pour forcer l'occupant  à
faire ses valises ; que des salopards
stipendiés par Rachman se soient mis
à uriner dans les corridors ; et que ,
pire encore, des malheureux aient
été « corrigés » par des durs de la
pègre par mesure d ' in t imida t ion .  Un
énorme dossier relatif à l'« empire »
Rachman et aux méthodes employées
par ce dernier a été constitué.

Cet « empire » représentait — ca-
mouflé sous l'aspect légal d' innom-
brables sociétés plus ou moins fic-

tives, afin de détourner l'attention
du fisc et de la police — quelque
trois cents immeubles, des villas
privées pour « call girls », oes di-
zaines de clubs à Mayfair et Soho.
Qui en a hérité à ia mort de Rach-
man ? Quels sont les successeurs,
les complices et les imitateurs  de
celui' qui , après une fu lguran te  et
i n f â m e  carrière dans le racket des
logements , a laissé , pour caractéri-
ser les horribles méthodes qui
étaient  les siennes , un mot nouveau
au vocabulaire — le « rachmanis-
me » ? Tous les Londoniens — Noirs
ou Blancs — qui furent  les victi-
mes de cet odieux personnage at-
t enden t  une réponse.

i Pierre COURVILLE.

(y. ^Prêts
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Banque Exel
5, avenue Rousseau

Tél. 5 44 04
NEUCHATEL ,

Accordages , réparations,
polissages, locations,
ventes et échanges

Facilités de paiement
auprès du spécialiste
FRANZ SCHMIDT
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LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL i
deviendra vite votre quotidien pré-
féré si vous vous y abonnez l dès '

aujourd'hui |

jusqu'à fin septembre
Fr. G.40 fi|

jusqu'à la fin de l'année f |
Fr. 16.60 j

Nom : j i

Rue : N o :  ; , ;

Localité : i j

Adressez ce bulletin lisiblement rempli , en précisant
la durée d' abonnement  choisie , sous enveloppe
ouverte , a f f r anch i e  à 5 c, au Service des abonne- | j
ments de la j '
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BuSI
Départs : pi. de la Posîe, Neuchâtel~27/30 aoûfc ' TYROL 4 jours

GRISONS - ITALIE -
Fr. Ï90. AUTRICHE - ÏNNSBRUCK

^manche VALLÉE DE CONCHIS
0 !  Lac Saint-Léonard - Grimsel

Fr. 29.— Départ : 6 h 15

Dimanche SAVOIE
4 août Vallée d'Abondance

Fr. 23. PAS - DE - MORGINS

Dimanche GUGGISBERG
4 août LAO N OIR

jr r> j fi- COL DU GURNIGEL
Départ : 8 heures

D
f

an;f M00SEGG4 août BERNE - L'EMMENTAL^
Fr. 13.— Départ : 13 heures

"TS CHASSERON
Fr. 9.50 Départ : 13 h 30

p* ARQUA
6 a0Ut (VAL D'HËRENS)

Fr. 28.50 Départ : 5 heures

HPËSi GRAND-BALLON
Fr. -J,"».— Route des Crêtes - Vieil Armand

Carde d'identité _ .  . . - ,.
ou passeport Départ : 6 h 15 

"
f^ 

~ LAC N0!R
a Barrage de Schiffenen-Fribourg

Fr. 12. Départ : 13 heures

TaoM1 LES TROIS COLS"

^ercredf GRIMSEL-FURKA-SUSTEN
Fr. 29.50 Départ : 5 heures

Mercredl ADEL B0DËÏF7 août TOUR DU LAC DE THOUNE
Fr. 19t. Départ : 7 heures

AOUT Fr.
Jeudi 8 : Forêt-Noire - Titisee . . . 27.—
Jeudi 8 : Stockalp - Melchtal . . . .  23.—
Vendredi 9 : Chamonix - Forclaz . . 27.—
Vendredi 9 : Les Mosses (Pic Chaussy) 18.—
Programmes - Renseignements - Inscription

Autocars FISCHER MTel.<N7
e5U5C2i

âte"
ou Voyages & Transports (!;ous ies Arcades)

NARCHI-CôNCOURS
NATIONAL DE CHEVAUX
NATIONALER PFERDEAU SSTELLUNG SMARKT

SAIGNELÉGIER
CORTEGE • EXPOSITION • COURSES

10 et 11 août 1963

LIS VOISINS

— l i ions vite jouer chez moi , Marc .'

Riacmillan :
«J'ai !s sentiment

que ie parti conservateur
vaincra »

Avant les prochaines élections

LONDRES (ATS-AFP). — < Je suis
certain d'avoir l'appui de la majorité
du parti conservateur , du parlement et
du pays », a déclaré jeudi soir, au
cours d'une  interview télévisée, M. Ha-
rold Macmillan , premier ministre bri-
tannique.

Comme on lui demandait  s'il con-
duirait  lui-même son parti aux pro-
chaines élections, le premier ministre
s'est borné à répondre qu'il agira it
au mieux de l'intérêt du parti et de
la nation , ajoutant qu'il avait le sen-
timent que le parti conservateur vain-
crait.

M. Macmillan a précisé qu'il envisa-
geait d'oeuvrer activement sur un
champ d'action étendu : « D'abord ,
a-t-il dit , sur le plan international en
ce qui concerne les . développements
issus du traité puis sur le plan natio-
nal , pour renforcer le parti , qui vient
de connaître des moments difficiles » .

Interrogé sur l'affaire Ward-Profu-
mo, M, Macmillan s'est born é à dé-
clarer qu 'il s'agissait là d'une affaire
. déplaisant e > comme il n 'en avait ja-
mais connu e auparavant, et qui lui
avait révél é un monde lui étan t abso-
lument étranger.

Le premier mini stre a indiqué en
outre que le rapport de lord Denning
sur les aspects de l'affaire Profumo
concernan t la sécurité ferait l'objet
d'un livre blanc.

^^^^E:=Ï!̂ ^F^^^^^^B ̂ ^^^^i^^^ï^ C^ * s



Monsieur seul, habi-
tant villa au Tessin,
cherche

gouvernante
soignée. Faire offres
avec photo à case pos-
tale 50, Minuslo.

Nous cherchons

un sommelier
pour le Pavillon des Fa-
laises. Prière de té-
léphoner le matin au
5 20 13.

FM 
Heures d'ouverture

de nos bureaux
Nos guichets sont ouverte au public

de 8 heures k midi et de 14 heures
à 18 h 10.

D'autre part, tous nos bureaux peu-
vent être atteints par téléjihone, le
matin dés 7 h 30.

Le samedi, l'entreprise est complète-
ment fermée.

Délais de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues avant 10 heures

(grandes annonces avant 9 heures)
peuvent paraître le lendemain. Pour le
numéro du lundi, les grandes annon-
ces doivent parvenir à notre bureau
le vendredi avant 14 h 30 et les pe- j
tltes annonces, le vendredi également,
avant 15 heures.

Les commandes pour des annonces
en couleur doivent doivent nous être
remises 4 jours ouvrables d'avance
(cas spéciaux réservés).

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis
mortuaires sont reçus à notre bureau
jusqu'à 18 heures ; dès cette heure et
jusqu 'à, MINUIT, Ils peuvent être glis-
sés dans la boite aux lettres du jour-
nal située k gauche du bureau d'an-
nonces, 1, rue du Temple-Neui.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir

Jusqu 'à 15 heures. Passé ce délai et
jusqu'à MINUIT, nous n'acceptons
plus que des avis tardifs et des ré-
clames dont la hauteur totale est
fixée à 30 millimètres.

Les annonces prescrites pour une
date déterminée, mais qui nous par-
viennent trop tard pour être insérées
à cette date, sont sans autre avis pu-
bliées dans le numéro suivant. En cas
de nécessité, le journal se réserve le
droit d'avancer ou de retarder la pa-
rution des annonces qui ne sont pas
liées à une date.

Nous déclinons toute responsabilité
pour les erreurs qui pourraient se pro-
duire en cas de transmission par
téléphone.

Délais pour les changements
d'adresse

(minimum 1 semaine)
Pour le lendemain : la veille avant

10 heures
Pour le lundi : le vendredi avant

10 heures !

ADMINISTRATION DE LA
« FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL »

^ r

On cherche, pour entrée immédiate ou
date à convenir , une

sommelière
connaissant le service de restauration. Con-
gés réguliers et très fort gain assuré. Débu-
tante serait acceptée. — Faire offres à
A. Huguenin, hôtel de Ville, la Brévine/NE.

1

Qui s'occuperait
de faire dîners et sou-
pers contre sa nourri-
ture (aucun relavage),
pour une durée de 10
jours environ ?. — Tél.
5 55 61.

I O n  

cherche

1 serviceman
I manœuvre

pour entrée à con-

Travail régulier —
bon salaire.
Garage R. Waser
Rue du Seyon 34-38

Neuchâtel

Ç ĵtn& rna - r<^rua£-
SAINT-BLAISE Tél. 7 51 66

Du vendredi 2 au dimanche 4 août
LES HORS-LA-LOI

avec Alan Ladd , Don Murray, Dolorès Michaels
Le Texas à feu et à sang 1 Parlé français
Couleurs par Deluxe (dès 16 ans)

Mardi 6 et mercredi 7 août à 20 h 30
En vlstavlsion-technicolor - Vous foncerez

dans le rire à 120 gags à l'heure ! ! !
avec Jerry Lewis - Enfants admis dès 10 ans

LE Kl» E\ KBMONO
Parlé français

Dès vendredi 0 août , à 20 h30
ARRÊTEZ LES TAMBOURS

un grand film français avec Bernard BVier

ÉW_ sm.

|lBg|
Rue du Seyon 27

SES FONDUES
SES CROUTES
AU FROMAGE

SES ASSIETTES
FROIDES

Se recommande :
, Edgar ROBERT

RESTAURANT - CABARET
DANCING

Ai B ¦ C
I Faubourg du Lac 27 - Neuchâtel

Fermeture annuelle
I (pour cause de vacances du personnel)

du lundi 5 au jeudi 15 août
1 963

Sténodactylo
ayant plusieurs années
de pratique et connais-
sant à fond la question
des salaires cherche em-
ploi dans bureau de la
place. — Paire offres
sous chiffres D. E ,
2836 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jardinière
d'enfants

diplômée, cherche place
stable, école, jardins
d'enfants. — Ecrire sous
chiffres A. A. 2822 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune ouvrière très
qualifiée cherche place
stable en ville. Faire of-
fres à Mlle Jeanine Pi-
cello, Seestrasse 5, Zoug.

Cinéma de la Gâte - Peseux
Tél. 8 19 19 - Privé 6 52 65
Vendredi 2, samedi 3 août

Dimanche, 14 h 30
Eddie Constantine dans

L'HOMME ET L'ENFANT
Un succès du disque devient un film

du tonnerre avec Juliette Greco, Folco Lulli ,
Pascale Roberts (16 ans)

Dimanche 4 , (18 ans)
lundi 5, mardi 6 et mercredi 7 août

RIFIFI A KERLIN
on OPÉRATION COFFRE-FORT

Un « suspense » extraordinaire
avec Hardy Kruger , Ingrid van Bergen , etc.

Dimanche à 17 h 15
LA NOTTE DEL GRANDE ASSALTO

Parlato itallano (16 ans)
Dès jeudi 8 août

L'OMRRE D'UN PÉCHÉ
avec Danielle Darrieux, Mel Ferrer (18 ans) ;

Cinéma «LUX> Colombier ïf6 66
Vendredi 2, samedi 3 août , à 20 h 15

Joyeux, frais, ensoleillé, savoureux, irrésistible!
JAMAIS LE DïlM .-VsCIIE

(Les enfants du Pyrée)
avec Mélina Mercouri , Georges Foundas

(18 ans)
Dimanche 4 août , à 14 h 30

LA NOTTE DEL GRADUE ASSALTO
Parlato itallano. Sous-titres français-allemand

(16 ans)
Dimanche 4, mercredi 7 août , à 20 h 15

L'ENFER EST POUR LES HÉROS
avec

Steve McQueen , Bobby Darin, Fess Parker
(16 ans) 

Dès jeudi 8 août , k 20 h 15
SOLS LE CIEL BLEL DE HAWAII
avec Elvis Presley (16 ans)

I

PAL AGE I Tél. 5 56 66 KaB
Martine CAROL CAT"
Félix MARTIN #*. /V
Francis BLANCHE

Ça va chauffer PLEIN HH
et il ne reste p/D^rrHplus qu'à \ l̂I\f±KJlZ,

MOURIR DE R8R E
j Un film gai j  Dès 18 ans

25 ANS 1938- 1963

f  
SEMAINES
INTERNATIONALES

"|i|i| DE MUSIQUE

lin LUCERNE
'«'¦ 14 août - 14 septembre 1963

Il y a encore des billets disponibles pour
les concerts suivants :
Concerts symphoniques II, m, TV, VII.
Concerts de musique de chambre

(31 août, 12 septembre).
Concerts d'orgue (23 août, 12 septembre).
Récitals de chants (20 août, 6 septem-

bre).
Cycle Beethoven I, H, III, XV, V, VI, VII.
Concerts de chœur et d'orchestre

(24 août, 4 septembre) .
Spectacles au Théâtre municipal

(22 août, 25 août, 27 août, 29 août).
Programmes et billets i Semaines Internatio-
nales de musique, case postale, Lucerne 2,
ou auprès de notre bureau de location :

HUG

\
Répondez s.v.p., aux

offres sous chiffres...
Nous prions les

personnes et les en-
treprises qui publient
des annonce» avec
offres sous chiffres
de répondre prompte-
ment aux auteurs des
offres qu 'elles reçoi-
vent . C'est un devoir
de courtoisie et c'est
l'intérêt de chacun
que oe service fonc-
tionne normalement .
On répondra donc
même si l'offre ne
peut pas être prise
en considération et
on retournera le .plus
tôt possible les copies
de certificats, photo-
graphies et autres
documents Joints à
ces ' offres. Les In-
téressés leur en se-
ront très reconnais-
sants car ces pièces
leur sont absolument
nécessaires pour ré-
pondre à d'autres de-
mandes.

Feuille d'avis
de Neuchâtel. .

PRÊTS
sans caution
de Fr. 500.—

à 2000.—
à toutes personnes

salariées
Facilité, rapidité,

discrétion.
Bureau de crédit

S. A.
Grand-Chêne 1

Lausanne

Restaurant du Raisin
Cortaillod

Filets de perches
Palée en sauce

Entrecôte maison
Plat froid

bien assorti
Jambon succulent

Salle pour sociétés
Terrasse

Jeux de quilles
Se recommande :

A. Kohli
Tél. 6 44 51

f  La bonne friture ^l AU PAVILLON J

MARIAGE
Demoiselle, 33 ans, ca-

tholique , bon caractère,
désire rencontrer mon-
sieur de 33 à 40 ans,
situation stable, en vue
de fonder foyer heureux.
Pas sérieux s'abstenir.
Adresser offres avec pho-
tographie sous chiffres
E. F. 2837 au bureau de
la Feuille d'avis.

Banque
de Crédit S. A
11, RUE D'ITALIE

GENÈVE

Tél. (022) 25 62 65

Jeune

collaborateur commercial
cherche changement de situation.

Emploi indépendant à responsabilité
avec contacts extérieurs est désiré.
Diplôme commercial, langues, sta-
ges à l'étranger.

Adresser offres écrites à B C 2834
au bureau de la Feuille d'avis.

Jeune homme (20 ans)
cherche emploi dans
bureau d'une maison

industrielle
en Suisse française pour
la fin de l'année. Il dé-
sire apprendre le ¦ fran-
çais.

Possède quelques con-
naissances. A terminé
son apprentissage et a
2 ans de pratique dans
bureau.

Les intéressés sont
priés de s'adresser sous
chiffres G. 72583 Y. à
Publicitas , à Berne.

Etudiante
anglaise de 18 ans désire
situation dans famille
romande pour se perfec-
tionner en français, à
partir du 15 août. —
S'adresser à M. Beverid-
ge, Groombridge , Tun-
bridge Wells - Kent. —
Angleterre.

NURSE
diplômée, campagne vau-
doise, prend bébé et en-
fants jusqu'à 8 ans. —
Tél. (037) 6 74 40.

JEUNE FILLE
de 22 ans cherche tra-
vail le matin dans fa-
mille parlant ie français,
pour pouvoir suivre les
cours de l'Ecole Bénédict
l'après-midi. Faire offre
à Mlle J. Zietan , 5,
Kôln - Stammheim,
Bilharzstrasse 9. — Alle-
magne.

COMMERÇANT -
VENDEUR

Désirez-vous être indépendant ?

Voulez-vous développer votre énergie, vos idées, vos
talents, dans votre propre commerce et obtenir un
revenu au-dessus de la moyenne ? Dans ce cas, vous
êtes pour nous l'homme que nous cherchons !
Dame possédant les qualités requises serait égale-
ment apte à ce travail.
En qualité de représentant  général d'articles de mar-
ques européennes et américaines avec programme de
vente intéressant, nous désirons remettre à compte
propre la représentation exclusive pour la Suisse
romande.
Nous demandons : expérience dans la vente, bonne
formation générale, connaissance parfai te  de la lan-
gue allemande, bonne réputation, initiative et bonnes
relations commerciales.
Capital initial nécessaire pour reprise de la mar-
chandise et de l'installation , environ 15,000 à 20,000
francs. Véhicule et agencement de bureau suffisent
pour débuter.
Les preuves concernant les ventes exécutées en
Suisse allemande sont à disposition.
Demandez un entretien sans engagement de votre
part sous chiffres T 78748 G à Publicitas, Berne.

ASSOCIATION PROFESSIONNELLE
cherche pour son secrétariat à Berne

une employée qualifiée
habile dactylo de langue maternelle française, possédant
de bonnes connaissances de l'allemand. Devra assumer la
correspondance française et exécuter d'autres travaux
de secrétariat.
Salaire intéressant, atmosphère de travail agréable. Entrée
en service : ler septembre 1963 ou date à convenir.
Adresser offres avec photo , copies de certificats et pré-
tentions de salaire sous chiffres P 13670 Y, Publicitas,
Berne.

r ¦>

Nous cherchons pour entrée immédiate

monteurs - électriciens
pous installations intérieures courant fort ;
possibilité d'être formés pour les installations

courant faible.
Prière d'adresser offres écrites

ou se présenter à :

FAVAG
SA

NEUCHATEL

'̂ffîMiwii'Fiii'iiPv^'i 'nFiiifBtinmiiiHfiiWiif^Bmni n IWIIH m itmnHwiiPfliriHi^̂

Importante association professionnelle de
Genève cherche, pour entrée immédiate :

JEUNE SECRÉTAIRE
JEUNE TÉLÉPHONISTE
EMPLOYÉE DE BUREAU
STÉNODACTYLO

Situations stables. Caisse de retraite.
Libre un samedi sur deux actuellement.

Faire offres , avec curriculum vitae, réfé-
rences éventuelles et prétentions de
salaire sous chiffres H. 62298 X., Publi-
citas, Genève.

Nous engageons pour notre Bureau des sinistres à Lausanne

un inspecteur de sinistres
Nous demandons : employé d'assurances expérimenté dans
le règlement des sinistres pouvant travailler d'une façon
indépendante.
Nous offrons : place stable, tous les avantages sociaux,
semaine de cinq jours et bon salaire.
Prière d'adresser les offres, avec curriculum vitœ et photo-
graphie, à

fSECURÂ
Compagnie d'assurances , bureau des sinistres pour la Suisse
romande, 50, avenue de la Gare, Lausanne (éventuellement
rendez-vous en téléphonant au 021-23  49 38).

Sommelière
est demandée. — Bons
gains. Hôtel Central ,
Peseux. Tél. 8 25 98.

Nous cherchons

vendeuse
qualifiée, pour tout de
suite ou date à conve-
nir. — Tél. 4 02 72.

On cherche jeune hom-
me pour tout de suite,
comme. . .

garçon
de cuisine

Tél. 5 48 40.

Monsieur seul cherche ,
pour date à convenir ,

personne de confiance
pour la tenue de son mé-
nage. Possibilité d'être
libre l'après-midi. —
Faire offres sous chiffres
F. G. 2838 au bureau de
la Feuille d'avis.

jr ALEMAGNA
Nous sommes en train de développer notre organisa-
tion de vente de produits alimentaires , et nous cherchons
pour les rayons de NEUCHATEL et du VALAIS,

chef de l'organisation
régionale de vente

RESPONSABILITÉS : Vente de Gelati et autres produits ALEMAGNA ;
Formation des chauffeurs-vendeurs ;
Organisation et administration du dépôt.

NOUS DEMANDONS : Une bonne format ion commerciale et une grande expé-
rience dans la vente des produits d'une industrie d'arti-
cles de marque ; des qualités d'organisateur.

Langues : français et allemand.
Age : 25 - 35 ans.

NOUS OFFRONS : Situation bien rémunérée et remboursement des frais ;
Excellentes possibilités de développement.

I

Prière d'envoyer offre manuscrite, avec curriculum vitae et photo, à la Direc-
tion ALEMAGNA S. A., Case postale 342, CHIASSO (TI),
ou à notre collaborateur s'occupant du personnel,
Dr A. GAUGLER, Freiestrasse 155, Zurich 7/32.

BmA Fllff dll LaC 27 De jeudi à dimanche, soirée à 20 h 30 f
MO Tri l K 0 Q 0B Samedi ' ̂ manche . 14 h 45 [m%tW TEL 5 88 88 Lundi - mercredi, 15 heures

S LE VENT HE LU PLAINE |
Un ¦« WESTERN » dans la meilleure tradition du genre

avec Audrey HEPBURN et Burt LANCASTER (16 ans) k

Ê LE « BON FILM » Lundl - Mardi - Mercredi 20 h 30 i

| L*A S*E*N*T*E*N*&E I
de Jean Valère. Prix spécial du jury du Festival de Moscou, p

^ 
où plus de quarante nations étaient représentées. (16 ans) &

Maison d'édition
engagerait dame ou de-
moiselle pour travaux de
secrétariat, facturation.
Travail varié. Semaine
de 5 jours. Faire offres
à Baconnière S.A., à
Boudry.

FEMME DE MÉNAGE
capable et consciencieuse
est cherchée pour deux
demi-journées au domi-
cile et pour l'entretien
du cabinet ' médical. —
S'adresser à Mme Jean-
Pierre Clerc. — Tél .
5 71 88.



OO HH

1 ^
2 Ej

I o ĵ H
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DÈS 18 ANS B

¦ STUDIO
g ? 5 30 00

Salle climatisée

UN FILM GIGANTESQUE
% .:-. ET

f SENSATIONNEL

IVA N
LE

CONQUÉRANT
i| avec

% ED. FURY - ELEN STEWARD
BELLA CORTEZ

-;; Une réalisation de
PRIMO ZEGLIO

Les sept duels entre deux chefs de
: , tribus qui se sout juré la mort. Sept

séquences sensationnelles qui vous
;p laisseront pantelants I

• *
EASTMANCOLOR ADMIS

£ TOTALSCOPE DES 16 ANS

Samedi,
dimanche i F L Tous les n n  L on
et mercredi 13 " soirs ZU 11 UU

Le restaurant des Vieux-Prés
SERA FERMÉ

lundi 5 et mardi 6 août

(( Grand choix de

BUFFET CFF *&**«"¦
( Té,. 5 48 53 Carré d agneau
l( SARLADAISE

HÔTEL DU Saumon famé sur toast (j
. .  . -̂   ̂

¦ « ™ Médaillon de porc aux morilles 1
Art ArK K %m l a  E Entrecôte « Jean-Louis » v

Tél 5 30 31 Cordon-bleu maison /i
' », , , , ,  , . Pêches flambées )Fermeture hebdomadaire /¦

tous les mercredis au Grand Marnier V

1) >$£*£? TéL 7 51 66 Tournedos
Il j &B Y  « Tête de Nègre »
)) , Qyk&MzliïiaHf if ' Filets de perches
l\ » ta (natthdhtnf Ĵ 

ou 
beurre

I)  Toujours ses nombreuses
\\ n • , ni • spécialités à la carteJ) baint-hilaise et sur assiette

I ~~ Û A

IIAI.» ne perdent pas de temps à écrire des fiLes hôteliers MENUS. U
Ils les font exécuter , de même que les f

fit leS ÉCRITEAUX et les CARTES D'ENTRÉE, par 1

M ,oot<Jlirotonrc L'IMPRIMERIE CENTRALErestaurateurs , T , M x „ UA , (
1, Temple-Neuf Neuchâtel 1

"̂ i» n̂—ir— — — «¦¦'' » —I .. — — ¦'« M ¦̂'* — ""M — l—i l— » i —"i » i "— i l» »— —»¦ i .̂

)) /tf^^^ffg >'"̂ ^i& .̂ ^os l>eaux menus
)) ^W|̂ ^"̂ 5.̂ ^Biy Notre carte très variée...

) / ^^^mmSmlmmA^^ ef toujours notre spécia-
\\ Tél. 5 54 12 'i'fi •* Ventrecôte GERLE

£ À FE Vous n'êtes pas \
dans votre assiette U

... choisissez alors fl
T H F Â T D P ce/le du Théâtre ) .

\\ Croûtes aux morilles
[( à [a crème
)) Hôtel de la Couronne Fl/efs rfe perc/ieS
)) < Kl NSIEK au* "mandes

\ ) Côte d'agneau bretonne

HOTEL DU Y

^^^fôi ^few^â 
sauce neuchâteloise h

ŵtgSff i  sr ^̂  ̂ Palée « i?eZ/e Meunière » A

AUVERNIER Tél. 8 21 93 \
I

/ / i n  «n La bonne

I Le Pavillon /r/fare
// des Falaises ies mets de »au* ,
U •»*»" " ¦«•««»«» ww en sauce neuchâteloise

Instaurant Oe In 6rappe ^gSIf Sà V I T F I I O  il
if if N ^<^sS8f^ l« v ' ' 1- 1-L >^' y
ia ILouùre ^£ 0Wy m™̂ i-»*. w m ¦ A i-^ A

f l̂rBLi T°NNATO v
D. BUGGIA fl^IT^S  ̂ |> f Spécialités italiennes (l

Réservez votre table v
¦———¦—"———— ¦——^—— M /,

)j VaiimarCUS Ses f ilets de perches
\\ TIT1T il ¥CI TVT1 e' toujours son entrecôte

(( tllj|j i\l|ij 1/Jj « Château de Vaumarcus »

M
I/IAÏTTTTl? 

Parc à autos' Tél* (038) 67444

1YLULIAil llll M- Huguenin, chef de cuisine

m A 11 AI f \  M T Bouchée à la reine Y
L H A U IVl U N I Fi'Zefs de porc « Bénarès » (<

-.i ^"~IJ UAl/J Poiï!ef du pays poc hé, Il
€t (jOlT-nOtei sauce suprême )

A Boivin et toujours ses menus «•

Tél. (038) 7 59 71 mignéa 
%

, ¦ h

) )  J\ La f ondue bourguignonne

l) f̂f ŝ mL Le f i l e t  de veau f arci

11 ÊmmÊk XS&a&-&Ùtot&& « Délices de Lucullus »
Il  W^WKî̂ V f l e u cf t a t ê t.
)) ^ÙifM ĝÂ L 'entrecôte
U T̂SÉÉr  ̂ 5 47 65 

« Château endiablé »

Hors-d'œuvre avec terrine du chef V
' I 1 ï WLwV Filets de perches au beurre noisette A

/l _ l/W' Beefsteak tartare y
jTI& Filets mignons sauce crème H
*" aux morilles et champignons y

Tél. 514 10 Entrecôte café de Paris M
W. Monnier-Rudrich et fondue neuchâteloise Y

l( ^ L̂ïyS^m^̂ ^r La truite sauce mousseline
j) ^l^^^^fHr ^

es Scampis à l'Indienne
(( ^^Bll^r

^ 
^e M6'011 c'e Cavaiillon,

il  _^»  ̂^^^r /^  ̂
jambon cru

Il h»<r  ̂ ^-̂ 4  ̂ ses Hors-d'Œuvre riches
')) ^WîBTTThŴ  * * *
\\ ^*J M11 ^¦̂ r ^ Une oasis de fraîcheur :
// _fftF'i." î"'r ''''''0^  ̂

notre restaurant français, au
\\ I -̂ ^f '=BT^^^k I sous-sol. Air conditionné.

J3  ̂
SES SPÉCIALITÉS 

DE 
SAISON j

^̂ ~ o iPl »T  ̂ c -*ŝ  - v̂ ^e cuisine /
Croix-du-Marché - Neuchâtel - Tél. 5 28 61 /<

(( HOTEL htlA/l/Lï Sole Meunière
u nr p TAi inAMT J.. Ô'* ''$£- Cocktail de crevettes
\\ RESTAURANT ou ss>>/£-1s& T , „ . .
) J £s£ <s>ite ~& Tournedos Rossini

)) 
6 

^^Uâîli^F 
DIMANCHE :

(( Salle à manger *yiwAH®Sr ^ 
.- .„

)) au ler étage HUT» Coqr aux Morilles

Chaque dimanche : ./
LE MENU DES ROUTIERS \galles «r .**• 1* £ en plein centre II

Tél. 5 20 13 dans le quartier /
des Vieilles Choses )

(l

=;,*| 
^^_^^^^^*^^^^^~<r

" I Samedi et dimanche:M JTI&H n/\| B ^̂ l̂ à 14 h 45 et 20 h 30

É ||P%Tél52U2jpj pARLÉ FRANÇA|S

M ENFANTS ADMIS DÈS 12 ANS

I JERRY LEWIS

m r w TECHNICOLOR

I CENDRILLON
I AUX GRANDS PIEDS
¦ avec Ed. WYNN - Judith ANDERSON et
I Count BASIE tlZZ^*

Un film cocasse... comique !

i En5à 7 S-à17h30
¦ En CINÉMASCOPE ~m
M COULEURS —¦¦§ «¦ fBP mr f̂e«tffflSS

t/ne grande attraction de dressages,

numéros acrobatiques et comiques inédits...

j avec les clowns

CAR AN D'ACHE - POPOV

i 1 ENFANTS ADMIS |

ËIU? %J l#sm » Place des sports
4 grandes rencontres avec la participation de

SCHAFFHOUSE champion suisse ligue nationale B

XAMAX grand animateur du championnat de Ire ligue

BOUDRY champion de groupe de 3me ligue

CORTAILLOD 3me ligu e, révélation de la saison 1962/1963

les équipes dans leur nouvelle formation. GRANDE CANTINE

Samedi 3 août
14 h 30 16 h 30

CORTAILLOD ¦ XAMAX BOUDRY - SCHAFFHOUSE
Dimanche 4 août

14 h 16 h

I BOUDRY - CORTAILLOD SCHAFFHOUSE • XAMAX
Samedi soir, dès 20 h 30 et jusqu 'à l'aube,

à la salle des spectacles et en plein air,

G R A N D  BAL D'ÉTÉ
en compagnie des 7 musiciens de l'orchestre « LEANDER'S »

Le Chalet
Montet-Cudref in

TéJ. (037) 8 43 61
Joli but

de promenade ,
la tranquillité

de la campagne
Bons a 4 heures »

Croûtes aux morilles
Menus sur commande

Se recommande :
Mme Kl. Laubscher

ARCADES
9 5 78 78

| La salle fraîche pour les jours chauds

Kirk Edward G.
DOUGLAS ROBINSON

dans
une réalisation de VINCENTE MINNELLI

d'après le bestseller d'IRWIN SHAW

QUINZE JOURS
AILLEURS

avec

CYD CHARISSE - GEORGES HAMILTON
ROSANA SCHIAFFINO

k DOLCE VITÀ > Un drame passionnant
à Cinecittà !... 3U' dévoile sans pudeur

! . les mœurs relâchées et
Admis dès 16 ans les sombres machinations

I | d'un monde truqué1 !

Samedi -i r L Tous flfl L AA }° TJ°Û-^^Vr.
dimanche lh H les /M 11 JU t- V

? H 
u °

mercred i 
,U " so irs *"U » «« *>medi, dimanche,

=== mercredi

BELLE MAGULATURE À VENDRE
S'adresser au bureau de ce journal————«~———¦ i

Particulier cherche

10,000 fr.
à longue vue. Garantie hypothécaire au 3me
rang. — Faire offres sous chiffres P 4350 N
à Publicitas , Neuchâtel.

mtw^

MONTMOLLIN
Hôtel de la Gare

\ «\ iux morilles

J. Pellegrlni-Oottet

AUBERGE DU CHASSEUR
Fenin

Tél. 6 92 24
Assiettes froides

à tonte heure
et mena soigné
sur commande

Fermeture
hebdomadaire

le mardi

PETIT HOTEL
DU CHATEAU

A CHAUMONT
Tél. 7 59 10

Nos bonnes
spécialités :
L'entrecôte
hongroise

... un délice
Raclette
Fondue

Assiettes froides
(château), etc.

toujours bien servi...
à prix doux , dans
un cadre sympa-

thique
i Mme L. Rognon



POUR VOS FOURNITURES de

machines à coudre
toutes marques , une seule adresse i

L. CARRARD
Rue des Epancheurs 9, Neuchâtel

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
S. A.

6, rue du Concert - Neuchâtel
Direction générale : Marc Wolfrath

Direction politique du journal :
René Braichet

Rédacteur en chef : Jean Hostettler

Bura - Linder S.A.
plâtrerie-peinture

avise sa fidèle clientèle que l'entre-
prise sera fermée du 5 au 24 août

Vendredi, samedi, dimanche
HORS-D'ŒUVRE A GOGO

Dès 19 h Fr. 5.50

50 fauteuils relax
à partir de Fr. 39.—

Voir TO'SALLI, Colombier
Tél. 6 33 12

Place du Port, Auvernier
Dimanche dès 15 et 20 heures

DANSE
Kermesse de la fanfare

LA MAISON DES SYNDICATS
OE S O I R

DUEUSE
de 20 h 30 à 2 heures.

L'entreprise da plâtrerie-peinture

MEYSTRE & Cie
NEUCHÂTEL
sera f ermée

du S au 19 août 1963
pour cause de vacances

Confiserie Perriraz
FERMÉE

du S- au 19 août 1963 y  compris
pour cause de vacances

Le magasin de f leurs

BURRI
sera f ermé du S au 18 août

pour cause de vacances

LE MAGASIN DE CORSETS

Au Corset d 'Or
Epancheurs 2, sera fermé
les lundis 5 et 12 août

toute la journée

Atelier électro-mécanique

M. Aug. Kohler, Côte 131
Fermé du S au 10 août

F.-C. BOUDRY , 3 et 4 août
grandes rencontres de football

Ce soir, dès 20 h 30,

Bil l. D ' É T É

Collégiale de Neuchâtel
Dimanche 4 août, à 20 h 15,

concert par
la Chorale des jeunes de Bordeaux

Arrivage
de palées f raîches da lac

entières ou en f ilets
nu magasin

LEHNHERR Frères
Neuchâtel - Tél. 5 30 92

PETITS TRANSPORTS
POLDI JAQUET

absent du 3 au 17 août
Le camion 5 tonnes

reste à disposition

Bureau ERIK HEYD
Fermé du 3 au 26 août

VACANCES 1963

Boucherie - Charcuterie

F. GUTMANN
Fermée

pour cause de vacances
du S août au 10 août

M. THOMET
Couleurs - Vernis - Papiers peints

Ecluse 12 et 15 - Neuchâtel
Magasins et bureaux fermés

du 5 au 21 août
LOÎVDKËS (UPI) . — Ward, que les jurés de l'Old Bnilcy ont

reconnu coupable de proxénétisme, est toujours dans le coma,
et les médecins «lisent «.lie cette situation pourrait se prolonger
encore trois ou quatre jours. La respiration du malade est entre-
tenue par un poumon artificiel et il a fallu hier matin, pour la
troisième fois, remettre en maerhe son cœur fjiii avait cessé
de battre.

La vie de Ward ne tient plus qu'à
un fil et plus le coma dure , moins il
a de chances de s'en tirer.

Des calmants
pour Christine Keeler

Christine Keeler , le principal témoin
à son procès , fait  en ce moment une
dépression. Elle devait partir jeudi
pour Copenhague où l'attend le tour-
nage d'un f i lm inspiré de ses aventu-
res, mais après avoir retardé son dé-
part , elle a fini par annuler sa ré-
servation et hier elle a gardé la cham-
bre. Un médecin est venu la voir deux
fois et lui a administré des calmants.
Marllyn Hice-Davies , l'autre vedette du
procès Ward , est venue prendre de
ses nouvelles.

Ward lui aussi a reçu des visites.
De jolies femmes sont venues à l'hô-

pital et lui ont laissé des fleurs , mais
naturellement aucune n 'a été admise
dans sa chambre , même pas Julia Gul-
liver , cette chanteuse rousse, âgée de
TI ans , qui semble être la dernière de
ses conquêtes et la seule , en tout cas,
à lui être restée fidèle dans l'adver-
sité.

Mlle Gulliver a dit jeudi : « Des tas
de gens prient pour que Stephen
(Ward) meure afin que leurs noms ne
soient jamais mentionnés.  Mais s'il
meurt , je veillerai à ce qu 'ils le
soient » .

Qu'est-ce qui se cache derrière ces
menaces ? Julia Gulliver , est-elle en
mesure , comme elle le donne à enten-
dre , de mettre « dans le bain » des
personnages haut placés ? Ou cherche-
t-elle seulement — comme d'autre l'ont
fait  avant elle — à faire parler de
sa personne pour tirer ensuite un
avantage commercial de cette publi-
cité ?

Le seul qui pourrait répondre a
cette question est pour le moment
étendu sans connaissance sur un lit
d'hôpital et les médecins ne donnent
pas cher de sa vie.

Extrême affaiblissement
Aux dernières nouvelles , on apprend

que le Dr Ward était hier soir , vers
22 heures , dans un état d'extrême af'
falhlissement.

Ward s'affaiblit de plus en plus

ARRESTATIONS A MADRID
Deux anarchistes ont été arrêtés k

Madrid k la suite des deux at tentats  de
lundi dernier qui ont fa i t  plus de vingt
blessés. Ils étaient venus spécialement
de Paris pour accomplir leur mission.

L'ALLEMAGNE ET
LES ETATS-UNIS
CONSTRUIRONT LE CHAR
DE L'AVENIR

BONN (UPI). — M. Robert Mcnama-
ra , secrétaire américain à la défense,
et son homologue ouest-allemand , M.
von Hassel ont publié un communiqué
dans lequel ils annoncent qu 'ils ont
conclu un accord pour le développe-
mun d'un « char de l'avenir » adapté
aux exigences stratégiques des an-
nées 70.
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(U O B S S  DE C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 31 juillet -A août

S V* «/iPéd. 1945, déc. 100.60 d 100.60
S'/»'/« Féd. 1946, avril 100.15 100.20
3 •/• Féd. 1949 . . . 98.— d 98.— à
2 'li •/• Féd. 1954, mars 96.— 96.—
3 •/. Féd. 1955, juin 97.90 97.50
3 •/• C.F.F. 1938 . 99.25 d 99.25

ACTIONS
Union Bques Suisses 3910.— 3910.—
Société Bque Suisse 3050.— 3035.—
Crédit Suisse 3140.— 3130.—
Bque Pop. Suisse (p.s.) 2025.— 2010.—
Electro-Watt . . . 2615.— 2620.—
Interhandel 3875.— 3900.—
Motor Columbus . . . 1805.— 1795.—
Indelec 1230.— 1225.— d
Italo-Suisse 893.— 890.—
Réassurances Zurich. 3900.— 3895.—
Winterthour Accld. . 945 .— 945.—
Zurich Assurances . 5875.— d 5875.—
Saurer 2140.— d 2160.—
Aluminium Chlppls . 6225.— 6225.—
Bally 1980.— 1980.—
Brown Boverl . . . .  3000.— 2985.—
Fischer 2170.— 2155.—
Lonza 2560.— 2550.—
Nestlé porteur . . . .  3475.— 3475.—
Nestlé nom 2170.— 2150.—
Sulzer 4325 — 4275.— d
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American Tel & Tel. 522.— 520.—
Baltimore 161.50 161.50 d
Canadian Pacific . . 121.— 121.50
Du Pont de Nemours 1013.— 1019.—
Eastman Kodak . . . 474.— 467.—
Ford Motor 223.— 217.—
General Electrlo . . . 338.— 339 .—
General Motors . . . 310.— 309.—
International Nickel 252.50 249.—
Kennecott 313.— 312.— d
Montgomery Ward . 163.— 160.60
Stand OU New-Jersey 304.— 304. —
Union Carbide . . . .  458,— 455.—ex
U. States Steel . . . 204.— 202.—>
Italo-Argentlna . . 28.25 28.—
Philips 188.50 182.50
Royal Dutch Cy . . . 206.— 203.50
Sodée 109.50 107.50
A. B. G 516.— 517.—Farbenfabr Bayer AG 561.— 562.—Farbw. Hoechst AG , 608.— 509. 
Siemens 606.— 605.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudoise . . . .  1475.— 1460.— d
Crédit Fonc. Vaudois 1155.— 1155.—
Romande d'Electricité 730.— 730.—
Ateliers const., Vevey 935.— 910.—
La Sulsse-Vle . . . .  5675.— 5625.—

BALE
ACTIONS

Clba 8875.— 8800.—
Sandoa 8900.— d 8925.— d
Geigy nom 19.200.— 19150.—
Hoff.-La Roche (b.J.)49.800.— 49800.—

GENÈVE
ACTIONS

Ameroseo 126.— 125.—
Bque Paris Pays-Bas 339.— 339.—
Charmilles (Atel. des) 1760.— d 1750.— d
Physique porteur . . 795.— 800.—
Sécheron porteur . . 800.— 800.—
U.K.F 367.— d 368.—
<>irs1na 6700.— 6700.—

Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Jean Hilfpold a gagné
200 francs en six minutes

LE TIR FÉDÉRAL À ZURICH

La journée romande d'un Tir fédéral
se présente régulièrement sous une bonne
étoile, si l'on peut se laisser aller à une
telle expression. Il en sera sans aucun
doute ainsi aujourd'hui à Zurich car
nos cantons ont vraiment mis tout en
œuvre pour y être dignement représentés
en cette circonstance, non seulement par
les fédérations de tir mais également
par les membres de leurs autorités exe-
cutives et législatives.

Leurs pelotons de gendarmerie en
grande tenue feront également une très
forte impression. Quant aux groupes
musicaux, folkloriques ou historiques, ils
prendront une large part au cortège dont
on a quelque peu allongé l'itinéraire ha-
bituel pour l'occasion.

*
Le Tir fédéral de 1963, k l'exemple

du précédent , marche à l'heure des car-
tes perforées. Cette formule facilite dans
une étrange mesure la tâche des préposés
au classement qui possèdent au fur et
à mesure du déroulement de la fête un
palmarès intermédiaire complet. Irrépro-
chable , serions-nous même tenté d'affir-
mer, k la condition expresse que les mé-
canographes ne commettent pas de ces
petites erreurs humaines qui troublent
l'atmosphère, l'espace d'un éclair.

L'ancien international et champion du
monde Jacob Reich , aujourd'hui âgé de
73 ans, en a été la victime tout récem-
ment. A la cible « vétéran » il avait
aligné avec une rare précision cinq coups
de 86-96-100-92 et 98 points, tout cela
pour demeurer absolument inconnu au
bureau du classement. Le vétéran zuri-
cois a entrepris les démarches qui s'im-
posaient, si bien qu 'il a retrouvé la place
qui lui revenait dans ce concours où l'on
enregistre encore des séries presque in-
croyables. L'exploit de Jacob Reich , qui
fit les beaux jours de nos équipes na-
tionales aux temps héroïques du tir de
match , où chacun de nos représentants
y allait plus ou moins de sa poche , plu-
tôt plus au début que moins, demeure
à l'image de son auteur.

¦*•

Si l'on tire toujours autant , les muni-
tions ne sont plus distribuées avec autant

de générosité qu 'aux premiers jours de
la fête. On dépasse certes encore les
deux cent mille cartouches quotidienne-
ment, le cinquième au pistolet, mais
on n'atteint plus le demi-million. A
croire que les premiers visiteurs de tirs
fédéraux de Zurich ont décidé, d'un
commun accord , de s'en mettre plein
les poches d'entrée.

Certains tireurs affectionnent tout par-
ticulièrement cette fameuse cible Hel-
vétia où les meilleurs coups sont rem-
boursés en espèces et immédiatement.
A trois cents mètres, pour commencer
par là, un coup de 100 « à la carrotte »
(c 'est son nom populaire ) rapporte 100
francs k son auteur, un 99 , 60 francs et
le reste à l'avenant jusqu 'à 96 qui vaut
encore 5 francs. Au pistolet un peu moins.
Un peu moins parce que le tir à l'arme
de bois ne réunit pas une participation
aussi vaste que celui à 300 mètres, mais
aussi parce que « les mouches » s'y at-
trapent proportionnellement un peu plus
aisément.

Le matcheur bien connu, Jean Hiltpold
de Lenzbourg, en sait quelque chose, lui
qui a lâché deux coups de 100 à 300
mètres en l'espace de 6 minutes. Un re-
cord en l'espèce en pareille circonstance !

L. N.

Afrique du sud
et Etats-Unis

(SUITE DE LA PREMIERE PAGE)

Avant M. Stevenson , la parole avait
été donnée à M. Quaison-Sackey (Gha-
na) qui avait réclamé l'embargo sur
tous les armements à destination de
l'Afrique du sud, en faisant valoir que
les armes livrées par les puissances
occidentales au gouvernement sud-afri-
cain — même les avions à réactions et
les blindés — étaient utilisées par les
autorités contre les populations au-
tochtones désarmées. Le délégués gha-
néen avai t  aussi demandé au conseil
de. sécurité d'envisager l'exclusion de
l'Afrique du sud de l'OVU si le gou-
vernement aud africain persistait à ne
tenir aucun compte des décisions de
l'ONU le concernant.

Tandis que de Gaulle se repose à Colombey

Cependant biet\ des problèmes, tant sur le p lan
intérieur qu'extérieur, restent encore à résoudre

De notre correspondant de Paris par téléphone :
la vie politique française semble au point mort. Comme toujours en août

le général de Gaulle se repose à Colombey-les-deux-Eglises, alors que des mil
lier» d'autres Français sont à la campagne ou à la plage. Cependant, les
ministres également en vacances sont convoqués pour le 13 août, tandis que
les parlementaires ne regagneront le Palais-Bourbon et celui du Luxembourg
qu'en octobre, afin de voter le budget pour 1964.

Mais sur le plan intérieur , les pro-
blèmes — surtout économiques et so-
ciaux — subsistent. M. Pompidou , en
recevant hier une délégation des syn-
dicats « Force ouvrière » et aujourd 'hui
celle du patronat français , a commencé
une série de contacts avec les repré-
sentants qualifiés du monde économi-
que et du travail , ce qui prouve que
ce» problèmes restent au premier p lan
des préoccupations du gouvernement.

Sur le plan extérieur , une semaine
après la conférence de presse du gé-
néral de Gaulle , on attend des répon-
ses à l'offensive diplomatique lancée
par le chef de l'Etat , tant en ce qui
concerne le désarmement nucléaire , les
relations avec les Etats-Unis dans et
en dehors de l'Alliance atlantique , la
construction de l'Europe et même la
coopération franco-allemande.

MUSELER LES SYNDICATS
Les syndicats ont été unanimes à

condamner la loi anti-grèves dans le
secteur public (votée par le parlement
avant «on départ en vacances ) , non
pas tant en raison de son contenu
que pour les intent ions secrètes que
l'on 'prête au pouvoir de vouloir mu-
seler les syndicats. Les propos dn gé-
néral de Gaulle , lors die sa conférence
de presse, sur la nécessité de rempla-
cer c par des moyens législatifs et ré-
glementaires > une irevend'iratiom syn-
dical e par une coopération entre les
salariés et le patronat , y compris
l'Etat-patron , ont provoqué un certain
émoi dans les milieux syndicaux où
l'on reproche au président de la Répu-
blique de vouloair casser les reins
au syndicalisme et en quelque sorte
A fonctionnariser » le syndical ism e ou-
vrier, pour en faire un auxi l ia i re  du
pouvoir au lieu d'un représentant du
monde du 'trava il.

Les agriculteurs , si les travaux des
champs leur donnent moins la possi-
bilité de manifester de façon spectacu-
laire leur mécontentement , n 'en restent
pas moins partagés entre l ' inquiétude
et la colère.

La fixation des prix du vin , large-
ment au-dessou s du prix revendiqué
par les producteurs , après celle des
prix du blé, sont des facteurs qui
aggravent le malaise paysan. L'absence
d'une décision concernant îles futures
importations de vin d'Algérie et l'aver-
tisement donné par de Gaulle à ses
partenaires du Marché commun isur la
nécessité d'un accord , avant la fin de
l'année, dans le domaine agricole,
p'ont pas suff i , de même quie l'a sus-
pension de certaines importations con-
currentes, k apaiser le mailaise agri-
cole.

La formule mena çante du chef de
l'Etat : « Que ferait la Fra nce dans
une Europe où n 'existeraient plus de
front ières que pour son vin , son blé,

ses fruits et sa v i a n d e ? . , était peut-
être trop subti le  pou r avoir un reten-
tissement donné par de Gaulle à ses
agricoles français .

LA SUCCESSION DE DE GAULLE
Mais les ml ieux politiques restent

plus préoccupé s par un silence du gé-
néral de Gaul le  dans sa conférence de
presse de lundi  que par ce qu 'il y a
dit. Il s'agit du problème de la suc-
cesion.

En n 'y fa isant pas la moindre allu-
sion , le président de Ja République
laisse dans l 'incertitude tou s ceu x qui
préparenil sa success ion , aussi bien
lT.N.It. gaul l iste que l'apporalMan qui
se cherche un corps monolythique et
une tête électorale !

L'impression générale est que de
Gaulle , contrairement k ce que l'on
pensait , ne songe pas ou ne songe plus
à se retirer, en l ilfifi , de la vie publi-
rpue «olive, et l'on croit qu 'il se re-
présentera, f in  1965, pou r un nouveau
septennat.  Certa ins pcnsenit que c'est
pour roder le nouveau système électo-
ral du suffrage universel direct du
président de la RôpUlblique, et éviter
le trouble dans l'esprit des électeurs
comme dans les rangs de l'U.N.R.

Beaucoup plus nombreux cependan t
son t ceux qui pensent que l'idée maî-
tresse de la politique gaulliste — celle
de la continu lié — inciterait de Gaulle
à rester au pouvoir , tant que l'impor-
tante partie diplomatique qu 'il a enga-
gée personnellement sur le plan euro-
péen et a t lan t ique  ne sera pas termi-
n ée.

LA CONFÉRENCE DE PRESSE
DE KENNEDY

Une semaine après la conférence de
presse du général de Gaulle , on cons-
tate que celle du président Kennedy,
qui , pour les Français, devait être
presque exclusivement une réponse à
de Gaulle , a déçu. Kennedy n 'a rien
offert  et n 'a pas répondu. Comme de
Gaulle , Il maintient imperturbablement
sa politique , bien qu 'une partie de
l'opinion américaine lui suggère de li-
vrer maintenant à la France les secrets
nucléaires pour permettre à de Gaulle
d'adhérer en toute t ranqui l l i té  d'esprit
aux accords de Moscou , et que M.
Nixon ait nettement dit que l'opposi-
tion américaine souhaitait que l'on
parle avec de Gaulle au Heu de le
« contourner ».

Rien de nouveau , aucun progrès
n 'apparaît dans l'at t i tude du pré-
sident américain à l'égard du général
de Gaulle et de la France. Au Quai-
d'Orsay, on a l'impression que Kenne-
dy considère la partie diplomatique ,
engagée lundi par de Gaulle , comme
un jeu de poker. Le président améri-
cain tient la mise et n'abat pas ses
cartes.

M.-G. G.

La vie politique française
semble être au point mort
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BONN (ATS - DPA). — Le gouverne-
ment (le Bonn a accueilli favorable-
ment la déclarat ion du président Ken-
nedy selon laquelle l'adhésion de l'Al-
lemagne orientale à l'accord de Mos-
cou sur la cessation limitée des essais
nucléaires n 'aura i t  pas pour consé-
quence la reconnaissance par les
Etats-Unis et la Grande-Bretagne de la
Républi que démocratique allemande.

On apprend toutefois à Bonn que le
gouvernement fédéral désire l'élabora-
tion d'un document établissant formel-
lement  qu'il ne saurait  être question
d'une reconnaissance de l'Allemagne
de l'Est, par le biais d'une procédure
diplomatique.

Optimisme
à Moscou

BERNE (ATS). — Le chargé d'af-
faires ad in té r im de l'Union soviétique
a été reçu vendredi , à sa demande , par
le secrétaire généra l du département
politi que , M. P. Micheli .  11 a expliqué
a ce dernier les dispositions de l'ac-
cord de Moscou sur l'arrêt des essais
nucléaires. U a souligné le fait  que
cet accord était  ouvert a, tous les pays.
11 a déclaré que si la Suisse désirait
le signer avant son entrée en vigueur
ou y adhérer  ensui te , elle avait la
possibilité de le faire.

Le secrétaire général a répondu que
la question faisai t  déjà l'objet d'un
examen attentif  de la part des auto-
rités suisses.

Le chargé d'affaires soviétique
reçu au département politique

Le Laos signera le traité
de Moscou

Le prince Souvanna Phouma , pre-
mier ministre , a présidé hier matin un
conseil de cabinet à l'issue duquel un
communiqué a été publié déclarant que,
k l'unanimi té  des ministres présents,
le conseil avait décidé de signer le
t ra i té  de Moscou concernant l'arrêt
des essais nucléaires qui est ouvert
à toutes les nations.

Uourse de Neuchâtel
ACTIONS 31 juillet 2 août

Banque Nationale . . 655.— d 655.— d
Crédit Fonc. Neuchât 875.— d 900.—
La Neuchâtelolse as.g. 2000.— o 2000.— o
Ap. Gardy Neuchâtel 520.— d 520.— d
Câbl. élect. Cortaillod 15300.— o 15300.— o
Câbl. et tréf.Cossonay 5550.— U 5575.— d
Chaux et clm. Suis, r 5750.— d 5725.— d
Ed. Dubied & Cie S.A. 3750.— d 3800.— d
Ciment Portland . . 7900.— d 7900.— d
Suchard Hol. SA. «A» 1700.— d 1700.— d
Suchard Hol. SA. «B» 9500.— ci 9500.— d
Tramway Neuchâtel. 600.— d 600.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat, prlv. . «5.— d 65.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2'/»I932 96.75 97.—
Etat Neuchât. 3'/il945 100.— d , 100.—
Etat Neuchât. 3'M949 99-50 99.50 d
Com. Neuch. 3V.1947 08.— U 96.— d
Com, Neuch. 3V.1951 93.25 d 93.25 d
Chx-de-Fds 3'/>l946 100.— d 100.— d
Le Locle 3'/«1947 99.50 d 99.50 d
Poe, m. Chat. 3'UWbï 96.— d 96.— d
Elec. Neuch . 3'/.1961 91.— d 91.— d
Tram Neuch. 3'/tl948 97.50 97.50 d
Paillard S.A. B'/ilOBO 95.— 95.— d
Suchard Hold 3l/«19B3 97.— d 97.— d
Tabacs N-Ser. 3Vil963 09.50 d 99.50 d
Taux d'escompte Banque Nationale 2 •/•

Cours des billets de banque
étranger*

du 2 août 1963
Achat Vente

France 86.50 89.50
U. S. A 4.30 4.34
Angleterre 12.05 12.25
Belgique 8-45 8™
Hollande "9-- 121'50
Italie —68'/. —.71
Allemagne 107.50 110.—
Autriche 16 65 16.96
Espagne , 7.10 7.40

Marché libre de l'ur
Pièces suisses 37.— / 39.50
françaises 35.— / 37.50
anglaises 41.—=43.50
américaines 179.—/IRC 
lingot* 4860.—/4920 —

Le championnat suisse de water-polo

Match palpitant
au Lido du Red Fish

Les six cents spectateurs , qui se trou-
vaient hier soir au Lido des Falaises,
n 'ont pas regretté leur déplacement. Le
match de ligue B, qui opposait Red Fish
et Polo-Club Genève , a été en effe t pas-
sionnant. Il s'est terminé par le résultat
nul de 2-2 (1-0 , 0-1, 1-0 et 0-1). C'est
k six secondes de la fin que les Genevois
ont égalisé. Les buts ont été marqués par
Steigmeier pour les Neuchâtelois et par
Weilenmann et Moret pour les Genevois.
L'arbitrage du Lausannois Gacon a été
excellent . L'équipe neuchâtelolse jouait
dans la formation suivante : Kunzle ;
Kuhne , Vlcente , Gallopini , S. Piller ,
Y. Piller ,J.-J. Bolle, Bahon , Hadorn et
Steigmeier .

Le marcheur luxembourgeois
Simon intraitable

La sixième étape du Tour de Romandie
a une nouvelle fois été placée sous le
signe de la supériorité écrasante du
Luxembourgeois Joseph Simon. Les con-
currents, qui avaient k couvrir les 58 km
séparant la Tour-de-Peilz de Martigny,
ont tous souffert énormément de la cha-
leur.

Classement de la sixième étape La
Tour-de-Peilz-Martigny (58 km) :

1. Simon (Lux) 5 h 48'10" ; 2. Caron
(Fr)) à 19'45" ; 3. Hansenne (S)) à
23'28" ; 4= Panchaud (S) k 23'34" ;

5. Kersten (Be) à 39'01" ; 6. Ducarroz
(S) k 46'02".

Classement général : 1. Simon (Lux)
36 h 56'58" ; 2. Georges Ducarroz (S) à
1 h 31'47".

• Coupe de tennis de Galea k Vichy.
A l'issue de la 2me journée : Italie-Bel-
gique 3-0 ; Russie-Tchécoslovaquie 1-2.
• Moby Dunn (Kurt Oldaui de Zoug)
est en tête du classement général du
championnat suisse de yachting des
moths à l'issue de la 2me régate courue
hier à Zoug.
• A Saint-Moritz, après la 6me régate,
l'Allemand Deuss précède l'Autrichien
Erndl au championnat d'Europe des
yoles olympiques.
• Championnat suisse des dragons, à
Thoune, classement final : 1. Rolf Burch-
ler (Berne) 10,8 p ; 2. H. Langler (Thou-
ne) 11,6 p.

Cyclisme mondial
à Rocourt

Dans les épreuves d'hier soir, les huit
amateurs suivants se sont qualifiés pour
les quarts de finale de la vitesse : Bian-
chetto et Turrini (It), Trentin et More-
Ion (Fr) , Bodnleks (Rus), Baeusch (Aut) ,
Sercu (Bel) et De Graaf (Hol). Les
demi-finales de la poursuite amateurs
opposeront d'une part le Russe Moskvin
et le Danois Frey Jensen Mogens et,
d'autre part l'Anglais Porter et le Belge
Walschaerts. L'épreuve de demi-fond
amateurs a été gangée par l'All»m»nd
Matthes.-

Notre équipe nationale ae tir au
petit calibre s'est entraînée hier à
Genève. Le Lucernois Kurt Muller
a réussi l'exploit fantastique de bat-
tre (officieusement) le record du
monde de cette spécialité par le
résultat stupéfiant de 1157 points.
Il est presque superflu de préciser
que c'est la meilleure performance
suisse de fous les temps. Rappelons
que pour battre officiellement un
record du monde, il faut le réaliser
dans le cadre d'une compétition
mondiale.

Kurt Muller réalise
un nouvel exploit

-

Une forêt
fribourgeoise

en feu

Dans le massif des Gastlosen

La foret de la Moosera située dans
les contreforts rocailleux du massif
des Gastlosen au-dessus du hameau
d'Anliindschcn (Berne) mais sur terri-
toire fribourgeois de la commune de
Bellegarde est menacée de destruction
par un incendie qui a éclaté dans le
courant de l'après-midi de vendredi,
vers 15 heures.

Des bûcherons saisonniers tyroliens
étaient occupés à y préparer du bois
abattu par un ouragan au cours da
l'hiver dernier, A la suite d'une impru-
dence, sans doute en chauffant leur
repas , le feu gagna le voisinage et
s'étendit très rapidement sans qu'ils
aient pu le maîtriser. Bientôt le front
du foyer dépassa une centaine de mè-
tres de largeur et presque autant  en
direction du sommet où se trouve un
chalet à bétail remis à neuf ce prin-
temps.

L'alerte fut  donnée de l'endroit mê-
me et du hameau d'Ablhndschen à Bel-
legarde (,Iavu) au pied du col du
Bruch. Les corps de sapeurs-pompiers
de Bellegarde , la Vi lo t t c , Charmey,
Rroc , Bulle , Cerniat , arsenal de Bulle ,
Bo lt igen et Zweisimmen vinrent  sur les
lieux. Le seul moyen efficace pour
lu t t e r  contre l ' incendie en raison de la
forte déclivi té est d'amener  de l'eau
sur place. Il a été nécessaire d 'établir
des relais au moyen de huit  pompes
placées sur le parcours. On craint  un
changement de direction du vent. Le
foehn ayant été annoncé en monta-
gne et le foyer se trouve n 1R0O mè-
tres environs.

Si l ' incendie s'étendait , il serait im-
possible de lut ter  tant  les sapins abat-
tus sont enchevêtrés. On ne peut pas
pour l'instant donner une es t imat ion
des (légats qui paraissent cependant
iiKt ins importants qu 'on ne pouvait  le
croire au premier abord, Tout dépend
pour tan t  de la rapidi té  de l ' interven-
t ion et des cond i t ions  météorologiques
de la nuit .

P. O.

Trouvé une petite ehatte tri-
colore, affectueuse et propre*
Tél. 5 03 96.

noiei Kooinson, uoiomoier
CE S O I R  D A N S E

Fourrures Antoine Schmid
Beaux-Arts 8

Fermé jusqu'au 17 août

Les

boucheries
Facchinetti , à Saint-Biaise, Chaufems,
à Auvernier, Hofmann, Margot, Sut-
mann, à Neuchâtel, ferment le samedi
dès lé hçHres.

Teinturerie H. Obrecht
nie du Seyon

Fermé du 10 au 24 août
vacances
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Chaque année en Suisse, deux cents personnes meurent par noyade

n'ont-elles pas un gardien permanent ?
O LES RÉFLEXIONS D'UN SAUVETEUR

P

OUR éviter des accidents , des
agents règlent la circulation à
tous les carrefours, notamment

pendant les heures de pointe. Dès
qu 'une importante manifestation est
prévue , des pompiers sont de service,
prêts à intervenir à la moindre alerte.

Pourquoi donc nos plages, fré quen-
tées par des milliers de personnes ,
ne disposent-elles pas d'un gardien
permanent ? Pourquoi le matériel né-
cessaire à la réanimation des noyés ne
se trouve-t-il pas partout où les ama-
teurs de baignades affluent ?

Pour répondre à ces questions, noua
nous sommes adressée à M. Rudolf
Bucheli , chef technique de la Société
suisse de sauvetage pour la Suisse ro-
mande.

— Votre société compte combien de
sections ?

— Plus de cinquante, dont les mem-
bres se mettent à la disposition du
public des plages. II est réjouissant
de constater que trois nouvelles sec-
tions se sont formées dans notre can-
ton : le Locle-Sauvetage, Boudry et
Val-de-Travers, qui renforcent les sec-
tions de Neuchâtel, de Cortaillod , de
Saint-Biaise et de la Chaux-de-Fonds.

— Chaque section dispose-t-elle d'un
matériel efficace ?

— Hélas non ! Beaucoup de sections
ne trouvent pas l'argent nécessaire à
ces achats et manquent de matériel
moderne. En cas d'accident , il faut
alors trouver un téléphone, alerter les
premiers secours , donner le temps à
l'ambulance d'arriver sur les lieux. Les
secondes, puis les minutes s'écoulent,
alors qu'en cas de noyade il est ur-
gent de secourir la victime immédiate-
ment.

— Les membres de votre société as-
surent-ils une permanence sur les
plages ?

— Tous les membres des sociétés de
sauvetage ont des emplois réguliers. Us
ne peuvent par conséquent se rendre
sur les plages que pendant les jou rs
fériés et les vacances seulement. La
section de Neuchâtel envoie des hom-
mes à la plage de Monruz , la section
de Boudry à la plage de Boudry, les
sections du Locle et de la Chaux-de-
Fonds à leurs piscines, la section du
Val-de-Travers à la piscine des Com-
bes à Boveresse.

Toutes ces personnes travaillent bé-
névolement et consacrent donc leur
temps libre à la surveillance des bai-
gneurs. Elles payent même régulière-
ment leurs cotisations pour contribuer
à l'achat du matériel de sauvetage. On
ne peut que souligner le comportement

de ces sauveteurs et s'incliner devant
l'exemple de solidarité qu 'ils nous don-
nent.

— Pendant la semaine, que faudrait-
il prévoir sur les plages n'ayant pas de
gardiens brevetés permanents ?

— Chaque plage devrait disposer au
moins d'un système d'alarme comme
il en a été créé un à Boudry. Tout
baigneur, même un enfant , peut don-
ner l'alerte en cas d'accidents et ainsi
de précieuses secondes peuvent être
gagnées. Les bains et les plages de-
vraient disposer, outre de la pharmacie
de premiers secours, d'un appareil
« Ambu » pour pratiquer la respiration
artificielle , ainsi que d'une pompe d'as-
piration pour dégager les voies respi-
ratoires supérieures du noyé.

— Mais trouverait-on toujours quel-
qu'un qui soit capable d'utiliser ces
appareils ?

— Vous soulevez là un point impor-
tant. J'estime pour ma part que les
leçons de natation et de sauvetage de-
vraient être obligatoires dans toutes

Brunes, elles le seront certainement, ces deux baigneuses allongées sur le
sable brûlant. Mais leur exemp le n'est pas bon à suivre. Souhaitons qu'elles
ne pousseront pas l'imprudence jusqu'à se jeter à l'eau sitôt terminée leur

séance de « rôtissage ».
(Photo Keystone)

les écoles. Elles remplaceraient , pen-
dant l'été, les leçons de gymnastique,
comme cela se pratique dans différents
cantons suisses.

Dès l'âge de 16 ans...
D'autre part , chaque personne peut ,

dès l'âge de seize ans, passer un bre-
vet de sauveteur en suivant les cours
organisés par la Société de sauvetage.
Même en possession de son brevet I,
le sauveteur aura ensuite à cœur de
participer régulièrement à des cours
de perfectionnement, pour prendre
connaissance des nouvelles méthodes
adoptées en matière de sauvetage. Il
sera ainsi à même de sauver son pro-
chain en cas de besoin.

— Quelles sont les principales cau-
ses de noyades ?

— La syncope , l'évanouissement, le
tympan perforé (de l'eau s'infiltre
dans l'oreille interne et provoque la
perte du sens de l'orientation), l'obs-
truction des voies respiratoires (la vic-

time absorbe de façon désordonnée
une grande quantité d'eau , de vase, de
sable ou de sang, elle s'étouffe et ne
peut plus respirer), une défaillance de
la circulation du sang (provenant d'une
maladie de cœur, d'une respiration ma-
laisée, d'un mauvais  état physique, d'un
refroidissement subit ou d'un trop long
séjour dans l'eau), l'estomac rempli
(qui provoque souvent des vomisse-
ments ou un dérèglement de la circu-
lation du sang).

o o o

Mais il y a d'autres causes encore
qui , souvent , amènent la mort d'un
baigneur, pour autant que celui-ci ne
soit pas immédiatement secouru et soi-
gné.

C'est pourquoi un gardien perma-
nent compétent devrait être, nous
semble-t-il , engagé par toutes les pla-
ges, par toutes les piscines, par tous
les bains publics.

Nous étudierons, dans un prochain
article, quelles mesures de sécurité
sont offertes aux personnes qui
payent une entrée pour se baigner.

RWS
Mentionnons l'excellente bro-

chure éditée par la Société suisse
de sauvetage « Echec à la
noyade » qui devrait être lue par
tous les amateurs de baignades.

Une douche avant de vous élancer dans l'eau froide, cela vous évitera peut-
être un accident. Bien des cas de noyades proviennent du fait que le baigneur
plonge imprudemment dans les flots alors qu'il est en sueur . C'est aveo
satisfaction que les baigneurs ont vu l'installation de douches le long des|

rives neuchâteloises.
(Photo Avipress - J.-P. Baillod )

La Fête nationale dans la région
# Peu de drapeaux

à Peseux...
(c) Selon la tradition, un cortège em-
mené par les musiciens de l'Echo du
Vignoble qui n'étaient pas en vacances— donc avec un ef fect i f  restreint —partait de la maison de commune, pré-
cédé d'enfants et suivi de quelques
membres des autorités, sans oublier la
bannière communale, pour se rendre
sur l'emplacement du jardi n d'enfants
sur Boubin, oit on jouit d'un coup
d'œil grandiose sur le Plateau et la
chaîne des Alpes , à la condition natu-
rellement que le temps soit découvert,
ce qui, hélas ! ne fu t  pas le cas jeudi
soir.

L'on voyait juste les feux  de la rive
fribourgeoise et vaudoise en face de
nous, et l'on ne pouvait certes pas
compter 80 à 70 feux comme cela fu t
le cas en certaines années. La manifes-
tation débutait par un morceau de
fanfare , suivi de productions des so-
ciétés locales , soit le Chœur d'hom-
mes et les gymnastes.

Il appartenait à M. Jean DuBois,
président de commune, de parler au
nom dçs autorités, tandis que le pas-
teur D'inther relevait le côté spirituel
de la manifestation, remerciant Dieu
de protéger notre petite patrie. De
magnifiques feux  mirent le point final
à ce ler août passé dans un village
très peu décoré , circonstance due au
fait que quantité de Subiéreux étaient
en vacances.

% Où donc étaient
les drapeaux d'Auvernier ?

(c) La radieuse journée du ler août
s'est prolongée en une soirée magnifi-
que. Après la sonnerie des cloches, la
population se rassembla sur la place
du bord du lac (où les drapeaux fai-
saient sérieusement défaut) pour en-
tendre les orateurs introduits par le
président du Conseil communal.

Selon l'usage, c'est le président du
Conseil général, actuellement M. Pierre
Godet, qui monta à la tribune pour
prononcer une allocution. Hors des
chemins battus, 11 présenta la Suisse,
son «pourquoi », son « comment », pays
à égale distance du totalitarisme et du
nationalisme a. outrance, et dont la
force est le fédéralisme qu'il faudra
défendre de toutes ses forces. Puis,
après les avoir appelés devant lui, 11
s'adressa avec émotion, paternellement
mais virilement, aux six jeunes gens et
aux deux jeunes filles présents attei-
gnant leur majorité.

Heureux le pays qui peut invoquer
Dieu, enchaîna le pasteur Marc de
Montmollin qui, par la prière, termina,
cette simple mais très belle cérémonie.
Comme de coutume ,1e cortège aux
lampions mené par la fanfare prit le
départ dans le haut du village pour
se rendre directement stir la place de
fête. En effet , k cause des impératifs
de la nouvelle loi régissant la circula-
tion routière, 11 n'est plus autorisé d'in-
terrompre par un cortège le trafic rou-
tier. La fanfare avait reçu des Ins-
tances responsables des Instructions
particulières à ce sujet. Enfin , les feux
d'artifice et le grand feu se succédèrent
à la grande joie de l'assistance.

Ses rangs sérieusement clairsemés par
les vacances, le Chœur d'hommes ne
put participer à la fête. C'est dom-
mage. Et où sont les drapeaux qui de-
vraient flotter au vent ? A l'exception
d'une ou deux taches vives, la descente
du village fut bien terne...

• A FONTAINEMELON
(c) Malgré les vacances qui désorgani-
sent complètement les sociétés locales,
le Conseil communal a tenu à marquer
l'anniversaire de la patrie d'une façon
simple qui s'est déroulée dignement
dans une tranquillité remarquable.
Après la sonnerie des cloches, une très

brève -manifestation off iciel le  a pu
avoir lieu sur la place des sports grâce
à un temps particulièremen t favorable :
lecture traditionnelle du Pacte de
1291, discours du président de com-
mune, M. Robert Houriet, message de
l'Eglise et chants d'un groupe for t
sympathique de jeune s Zuricoises qui
— loin du bruit du Tir fédéral  — sui-
vent chez nous un cours d 'école mé-
nagère de trois semaines. A 21 heures,
le grand feu  commémoratif a été allu-
mé et la population a p u jouir des
magnifiques feu x  d'artifice que lui a
of fer t s  l'autorité communale .

• AUX VERRIÈRES
( sp )  Après la sonnerie des cloches, le
cortège , parti de la place du Collège,
gagna la Malecombe où avait lieu la
manifestation officielle du ler août.

Elle fu t  ouverte par l'a Echo de la
Frontière », puis M. Jean Fuchs, p rési*
dent de commune, souhaita la bienve-
nue et remit une plaquette , la constitu-
tion et le règlement communal aux
jeunes gens qui entrent dans la vie ci-
vique. Sur les quinze qui franchis-
saient le cap, cinq seulement étaient
présents , la majeure partie des absen-
ces étant due au service militaire. Le
discours off iciel  a été prononcé par M.
Jules-F. j oly,  de Noiraigue. président
de l'Association pour le Val-de-Travers
et ancien président du Grand conseil.
On mit le feu  à un tas de branchages,
mais la manifestation dut être inter-
rompue pendant les productions de la
section féminine de gymnastique en
raison de la pluie. Le feu  d' artifice a
néanmoins été tiré alors que le public
regagnait le village.

COHÛip OndMÛS

Malaise aux Hauts-Geneveys
Messieurs,
Dans votre numéro du 16 juillet vous

avez donné un compte rendu d'une con-
férence de presse organisée par les op-
posants à la construction d'un centre
collecteur de céréales à la gare des
Hauts-Geneveys.

Nous sollicitons également l'hospitalité
de vos colonnes pour nous permettre
d'exposer notre point de vue sur la ques-
tion.

« Les nouvelles méthodes de récolte
par moissonneuse-batteuse permettent
difficilement la conservation du grain à
la ferme. Pour parer à cet inconvénient ,
le blé est conduit directement du champ
à des centres collecteurs de céréales où
il est nettoyé, séché s'il le faut , stocké
en silos et livré aux moulins en cours
d'année. L'agriculteur se trouve déchargé
des opérations d'engrangement et de bat-
tage à domicile.

Pourquoi à la gare
des Hauts-Geneveys ?

Ces centres doivent disposer d'une voie
ferrée et la gare, où sont déjà nos entre-
pôts avec voie industrielle et tous les
accès nécessaires, est géographiquement
la mieux située. Pour des raisons d'ex-
ploitation , de main-d'œuvre, de surveil-
lance et d'administration ces centres sont
partout lies à des dépôts de syndicats
agricoles ou à des moulins. Dans l'intérêt
des producteurs, nous ne pouvons faire
abstraction d'aucun facteur de viabilité
et tout devrait être abandonné si nous
devions construire ailleurs, à frais énor-
mes, voie ferrée, routes, amenées d'eau,
d'électricité, etc., sans compter l'exploita -
tion irrationnelle. II ne peut être ques-
tion de laisser isolée dans la nature une
entreprise, de cette importance, ainsi que
le suggèrent nos opposants.

L'opposition
L'opposition a été organisée par deux

ou trois propriétaires intéressés, bien en-
tendu au nom de l'intérêt général, en
agitant le spectre d'émanations et pous-
sières inexistantes et en exagérant à l'ex-
trême le bruit que pourraient faire ces
installations, malgré les assurances don-
nées à ce sujet. Quant à la vue, deux
propriétaires principalement sont tou-
chés : les autres opposants seraient bien
en peine de présenter une objection va-
lable, hormis la prétention de jo uir d'une
vue illimitée de 180 degrés. II est étrange,
vu cette opposition passionnée, qu'un seul
intéressé ait consulté les plans déposés
à l'enquête et qu 'aucun n'ait demandé
le moindre renseignement.

Une exagération flagrante est l'affir-
mation de M. Vogt que le séchage *e
fait vingt-quatre heures sur vingt-^aatre
pendant trois mois. Notre capacité de
séchage étant de quatre to>~:<es et plus
à l'heure, cela représenterait près de

9000 tonnes, alors que le Val-de-Ruz
produit au plus 2600 tonnes, dont une
partie seulement doit être séchée.

Les suggestions d'emplacements les plus
saugrenues ont été faites par l'opposi-
tion, la dernière consistant même à ados-
ser un silo à céréales panifiables à un
remblai non stabilisé de douze mètres
de haut à proximité immédiate du dépôt
des ordures publiques, ce qui témoigne
d'un certain mépris pour les produits
de nos agriculteurs et une totale igno-
rance du problème. »

Société d'agriculture du Val-de-Ruz,
Le président : Le secrétaire :

N. Perregaux-Dielf J.-L. Luginbuhl.
(Réd . — Les deux parties ayant cha-

cune exprimé leur opinion respective,
U semble que l'on peut maintenant en=
rester là , l'op inion publi que étant lar-
gement informée sur ce sujet).

Un enfant de cinq ans
est écrasé

par le camion de son père

A DOMPIERRE (BROYE)

(c) Un terrible accident s'est produit
jeudi soir à Dompierre , dans la Broyé
fribourgeoise. M. Pierre Ducry, chauf-
feur , arrivait à son domicile avec son
camion lorsqu 'il aperçut , au sommet,
d'un talus, ses trois enfants qui guet-
taient son arrivée. Comme de coutu-
me, M. Ducry voulut garer son véhi-
cule près de sa maison et il ne vit
pas l'un des enfants , le petit Pascal,
âgé de 5 ans et demi, qui était des-
cendu du talus. En voyant l'arrière
du camion venir sur lui , le garçonnet
essaya de s'enfuir mais fut happé par
le crochet d'accouplement.

Projeté à terre, le malheureux en-
fant devait être écrasé par une roue
du camion. Immédiatement secouru par
son père puis par un médecin de
Payerne, t'enfant fut transporté à l'hô-
pital cantonal où il devait décéder peu
avant son admission. Cette tragique
nouvelle a causé une vive émotion
dans la Broyé où M. Ducry est avan-
tageusement connu. Cette famille a eu
la douleur de perdre , il y a quatre
mois à peine, un autre enfant des
suites d'une maladie.

Des maîtres qui nous f ont
parf ois rougir...

Dernièrement, alors que Nemo
mangeait en agréable compa-
gnie, sur la terrasse d' un res-
taurant de Neuchâtel , un chien
vint frôler ses jambes et se se-
couer à qui mieux mieux. Bien
que Nemo soit un ami déclaré
de la gent canine, il n'apprécie
pas trop ce genre de démons-
trations lorsqu 'il est à table.
Aussi ne put-il réprimer com-
plètement une grimace peut-être
un peu trop expressive . La mai-
tresse de ce Médor ayan t aperçu
cette marque de répulsion s 'em-
pressa de venir chercher son f i -
dèle ami. Tout aurait été p our
le mieux et p our le p lus naturel
si la maîtresse n'avait pas pro-
noncé ces quel ques mois à haute
et intellig ible voix :

— Viens vite, pauvre petit, ils
ont des puces et tu risques de
les -attraper.

A ces paroles , le brave Médor
ne pu t s'empêcher de roug ir jus-
qu 'au bout de la queue.

« Décidément , pensa-t-il , pas
étonnant que nous ayons des
ennemis déclarés. Si ma mai-
tresse m'avait incul qué les rè-
g les élémentaires du savoir-vi-
vre , si elle m'avait tenu en
laisse dans cet établissement pu-
blic , ou si elle s'était un peu
occupée de moi, je serais moins
penaud maintenan t. En f in , con-
solons-nous ! Ce qui m'arrive
est toujours moins grave que la
mésaventure dont eut « s o u f f r i r
mon amie Chella. Sa maîtresse
qui était allée lui faire faire sa
promenade quotidienne sur le
pont très connu et très fréq uen-
té d' une grande ville de Suisse
romande , s'est vu remettre à
l' ordre par un agent qui l'obli-
gea séance tenante à se dé-
brouiller pour fa ire  disparaitre
les traces que cette chienne
avait innocemment laissées. Dé-
cidément , ces maîtres nous font
par fo is  rougir. Esp érons que
ces li gnes ne tomberont pas
sous les yeux de ses semblables.

NEMO.
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La Société suisse de Pontarlier
a fêté avec éclat le 1er août

De notre correspondant de Pontar-
tier :

La Sociét é suisse, présidée à Pontar-
lier par M, Chabloz , s'est fixée pour
but de réunir le plus grand nombre
die Confédérés vivant en France afin
die resserrer les liens d'amitié qui les
unissent dans l'amour de leur patrie.
Les Suisses ne se perdent jamais  de
vue, même lorsqu 'ils vivent hors des
frontières de leur pays. Nul instant
n'est mieux choisi que le ler août ,
anniversaire de la naissance die lia Con-
fédération pour se retrouver une fois
de plus dans unie ambiance des p lus
cordiales. Jeudi soir, répondant à l'ap-
pel die la Société sursise la plupart des
membres die la colonie helvéti que de
Pontanl 1er s'étaient réunis dans une
salle du ca fé Français. Le p lafond
était décoré de guirlandes multicolores ,
auxquelles étaient accrochées les ori-
f lammes des différents  cantons suisses.
A la table off icielle avaient pris place
autour de M. Chabloz , M. Grosjean ,
ancien consul d-e Suisse à Besançon ,
M. Roy, secrétaire du consulat, M. Mar-
ia guet , sous-préfet de Pontarlier , M. Er-
nest Besançon , maire de la viiie,
MM. Borel , Fruhwncht, Grobet , mem -
bres die la Société suisse, etc.. Au nom-
bre des invités on pouvait reconnaître
Mme Berthe Burnat qui , née le 31 jui l-

A la table officielle, autour de M. Chabloz, président : MM. Grosjean, ancien
consul de Suisse à Besançon , Roy, secrétaire du consulat, Martaguet , sous-préfet

de Pontarlier et E. Besançon , maire de la ville.

(Photo Avipress - Baudoz)

l'et 1880 aux Bavards , est sans aucun
doute la doyenne de la colonie.

Remerciant la Société suisse d'avoir
associé le consula t de Besançon à cette
fête, M. Roy, excusant l'absence de
M. Prodoliet , consu l, donna (lecture du
message du président die la Confédé-
ration.

« Votre société, dit ensuite M. Gros-
jean , a su remp lir  les tâches qu 'elle
s'était  assignées . Vous avez regroup é
vos compatr iotes  du Haut-Doubs . leur
apportant l'aide qu 'il méritaient et
les distractions qu 'ils pouvaient espé-
rer. Vous avez fait face à ce pro-
gramme avec une énergie et une téna-
cité toute helvéti que. Vou s êtes l'une
des sociétés les p lus pro spères d!o
Franche-Comté... »

L'exposé de M. Grosjean fu t  suivi
par l'interprétation en chœur des hym-
nes nationau x suisses et français. Après
quel ques minutes de recuei l lement ,
M. Martaguet  prit  la parole.

Puis , comme chaque année , on donna
lecture du serment  du Grut l i . Un vin
d'honneur et quel ques réjouissances
marquèren t également cet événement.
De jeunes accordéonistes interprétèrent
quel ques morceaux du folklore helvé-
ti que tandis que l'on devisait gaie-
ment  autour des tables où régnait la
plus sympathique des ambiances.
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La chancellerie d'Etat communique:
Dans sa séance du ler août , le Con- •

seil d'Etat a nommé M. André Giroud,
domicilié à Bôle, aux fonctions de chef
de la section militaire de Bôle, en
remplacement de M. Jean-Pierre Dick,
démissionnaire.

Nomination


